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gAU lecteur. 

Ly a douze outrei- 

w 

ze ans que je com- 
polây unTraitéd’A- 
rithmetique pour l’inftrudti- 
on de Cadets Gentilshom- 
mes que le Roy entretenoit 
pour lors à Strasbourg, ÔC 
quoy qu’il fe fut glilïe beau- 
coup de fautes dans cet ou- 
vrage, parce que le compo- 
fireur n’entendoit point lâ 
langue Françoife ni moy 




l’Allemande, les deux mille 
exemplaires qu’on avoit fait 
imprimer n’ont pas laiffe, 
tous imparfaits qu’ils efto- 
ient, de fè vendre avec fuc- 
cez & en peu de temps ; fi 
bien que ne s’en trouvant 
plus depuis l’année 1695. un 
Libraire voyant , qu’on luy 
èndemandoit fouvent, me 
pria il y a quelque temps de 
corriger ce traité ÔC apres 
l’avoir reveu & augmenté,de 
luy donner le Manufcrit 
pour le faire reimprimer. 
J’ay balance’ à luy accorder 
iâ demande, parce que les 
occupations que j’ay eues 
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depu is la fupprelïïon de Met 
fîeurs les Cadets, ne me per- 
mettoient gueres de travail- 
ler à des matières qui eu£ 
fent rapport aux Mathéma- 
tiques, que j’a y enfeignées 
prés de treize ans à cette 
belle pepiniere d’Officiers 
& d’Ingenieurs , je veux di- . 
re Meflieurs les Cadets. En- 
fin quelques perfbnnes que 
jeftime fortayant joint leurs 
follicitations a celles de ce 
Libraire, je me luis refblu 
de retoucher cet ouvrage & 
de corriger non feulement 
les fautes qui s’y eftoient 
gliffées, mais encore de 
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PREFACE. 

l’augmenter confiderable- 
ment. 

L’ordre que j’a y gardé 
dans ce livre j me paroift a£ 
lez naturel, puis que je m’at- 
tache dabord dans la pre- 
mière partie de bien établir 
les fondements de l’Arith- 
metique qui confident aux 
quatre Réglés generales 5 je 
pafle enfuite à l’explication 
de la Réglé de ‘Trois ou de 
Proportion, puis à celle de 
la Racine quarre'e , qu’on 
pourroit me dire n’eftre pas 
placée en Ion lieu naturel, 
du moins fuivant l’ufage de 
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la plufpart des Autheurs : 
mais je dis dans la page où 
elleeft expliquée, les railons 
qui m’ont obligé d’en ufer 
de la forte. 

J’explique dans la fécon- 
de partie, les FraBions d’u- 
ne maniéré claire & con- 
vaincante, & j’ofè même 
dire qu’on ne trouvera point 
de traité d’Arithmetique en 
noftre langue oùellesfoient 
'expliquées plus à fonds & 
plus nettement. 

Pour ce qui concerne les 
Réglés que j’apelle Vulgai- 
res & qui font le fujet de la 
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troifiéme partie, j’avois refb- 
lu de ne les point ajouter 
aux deux parties qui les pre- 
cedent : mais j’ay changé de 
fendaient dans la fuite» par- 
ce que je me luis diverfes 
fois apperceu, qu’il arrive 
plufieurs difficultez dans 
ï’employ d’un Ingénieur ÔC 
dans le detail des affaires qui 
regardent les Trouppes auf 
fi bien que dans le commer- 
ce, qu’on auroit de la pei- 
ne à developer fans le fè- 
cours de ces Kegles j outre 
qu’à le bien prendre , elles 
contiennent ce qu’il y a de 

/ 
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plus curieux dans l’ Arith- 
métique & qui paroift fur- 
prenant à ceux qui ne 
font pas verfèz dans 
le calcul. 
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L’ARITHMETIQVE 

MILITAIRE^ 


OV 


L’ARITHMETI QU E 

PRATIQUE DE L’INGENIEUR. 


PREMIERE PARTIE 
Chapitre Premier. 

Définition. 

'Arithmétique pratique 
( qui eft celle dont je parle- 
ray dans ce Traité) eft un 
art qui a pour objet le calcul, 
c’eft à dire qui nous enfei- 
gne à faire des ftipputations juftes. 

Comme l’unité feule ne peut pas faire 
un nombre, il faut l’Aftemblage de plu- 
licurs de ces imitez pour le compofer. 
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r t r Arithmétique 

Toute 1 * Arithmétique eft fondée fur dix 
Caractères qu’on appelle Chiffres & qui 
font marquez de la manière fuivante. 
o» ii Zi j« 4* 5* 7* 9* 

Tous ces chiffres excepté le premier 
marqué o ( & qu’on, énoncé zéro ) font 
fignificatifs , c’eft a dire qu’ils valent une 
ou plufieurs unitez chacun feparcment. 

Lors que le premier de ces chiffres eft 
feui il ne vaut rien, mais s’il eft précédé d’un 
autre chiffre, il fait valoir cet autre chiffre 
dix fois d'avantage qu’il ne valoit cftant 
feuh 

Un chiffre feulne peut valoir qu'au- 
tant d'unitez, ou de fois un que fon Cara- 
ctère en contient : Ainfi le chiffre 4 cftant 
feul ne vaut que quatre unitez ou quatre 
fois un ; mais fi ce mefme chiffre 4 eft fui- 
ry d’un autre ( foit fignificatifou non) pour 
lors il vaut autant de dixaines ou de fois dix 
que fon cara&ere peut contenir d’unitez > 
de forte que le 4.eftant fuivy d’un zéro ou 
d’un autre chiffre vaut quarante 

.. De la Numération. 


Militaire. \ ■ 

Chapitre II. 

Définition. 

La Numération nous enfeignc la mani- 
éré de marquer la valeur des nombres qu'- 
on nouspropofe en les mettant au rang qu’- 
ils doivent occuper: Et elle nous enfeigne 
aufli la maniéré d’exprimer les mêmes 
nombres fuivant le degrez ou ils font pla- 
cez lors qu’ils nous font donnez. 

J’ay remarqué dans le chapitre précé- 
dant qu’un chiffre feul s’exprime par la 
quantité d’unitez , dont il eft composé ; ÔC 
qu’eftant fuivy d’un autre chiffre, foit fi- 
gnicatifou non, il valoir dix fois fon cara- 
ctère: Mais on doit dire déplus que fi ce 
chiffre eft fuivy de deux autres quels qu’ils 
foient pour lors il vaudra cent fois fon ca- 
ractère: S’il eft fuivi de trois il vaudra mil- 
le fois fon caraétere : Si c’eft de quatre , il 
vaudra dix mille fois fon caradtere&ainfî 
de fuite par une progreffion toûjours dé- 
ouf le c’eft à dire qui augmente fa valeur 
précédante de dix fois d’avantage. 

Les chiffres eftant rangez de fuite les uns 
après les autres * celuy qui eft à la droite 8c 
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4 l Arithmétique 

qui occupe la première place vers cette 
main , s’appelle Nombre ; celuy qui tient 
le fécond rang en tirant de la main droise 
a la gauche s’appelle Dixaine, letroifiêmc 
de la droite à la gauche occupe le rang de 
la Centaine y le quatrième fuivantlamefme 
difpofition eft au rang du mille y le cinqui- 
ème en comptant delà main droite tirant 
vers la gauche occupe le degré des Dixai - 
nés de milley Sc ainfi des autres de la même 
façon qu’on le void marqué & exprimé 

dans la Table de Numération qui fuit 

*» • 

Table de Numération. 
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La Table précédante nous fait voir à 
quel degré ou colonne les chiffres font pla- 
cez : Mais celle qui fuit nous enfeigne de 
quelle maniéré il les faut exprimer fuivant 
l’ordre de ces mefmes degrez ou colonnes 

7 Sept. 

70 Septante ou foixante dix. 

700 Sept cents. 

7000 Sept raille. (dix mille. 

70000 Septante mille pu foixante 
700000 Sept cents mille. 

7000000 Sept millions. 

70000000 feptante millions ou foixan- 
(te dix millions. 

700000000 Sept cents millions. 
7000000000 Sept Billions. 

Par ou l’on void qu’en augmentant tou- 
jours d’un degré vers la gauche une fomme 
ou une quantité monte dix fois plus haut 
quelle n’eftoit auparavant. C’eft à dire 
que la progrefîion de cette fomme ou de 
cette quantité eft décuplé ainfi que je l’ay 
cy devant dit. 

, • ■ / . * 

% 

De la Dijpofition des ombres . 

Chapitre 11 ï. 

Ce que j’ay dit de la Numération con- 

A iij 
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duit naturellement à ce qu’on doit remar- 
quer fur la difpofïtion des Nombres ou : 
Chiffres. Caril ne faut jamais confondre 
k colonne des Nombres avec celle des di- 
xaines, ni la colonne des Dixaines avec cel- 
le des centaines : ni celle des centaines avec 
celle des milles, &c ainfi des autres en ob- 
fervant cette réglé generale 1 & inviolable 
qui eft ( que tout nombre doit efire placé def- 
fons le nombre , la dix aine défions la dix aine ; 
la centaine défions la cent aine , le mille de f- 
fous U mille ôcc. ) 

Il eft encore bon de remarquer avec 
beaucoup de foin de ne pas mettre des 
' quantitezde différentes efpeces les unes a- 
vec les autres, comme par exemple de ne 
pas confondre les roifes avec les Marcs, ou 
les Aunesavec les Livres: non plus que des 
quantitezde differentes valeurs, c*eft à dire 
de ne pas mettre les Livres avec les Sols ni 
les pieds avec les pouces. 

Toute l’Arithmetique roule fur quatre 
Réglés generales qui font l’Adition , la 
Soùfîra5lion,\a./lfultiplication 8c \àDiviJion y 
c’eft à dire que ces quatres Réglés fervent 
d refoudre toutes les queflions qu’on peut 
propofer dans le calcul» aufti m’attacheray- 
je à les expliquer à fonds, pour qu’il ne 


Digitized by 



MiUtâtrc. y 

refte rien fur ce fujet qui puiflfe faire delà 
peine a ceux qui ont deflcin de s’inftruirc 
dans l’Arithmerique. 

De l’Addition. 

• _ ■» 

Première Réglé generale 

Chapitre IV. 

% 

Définition . 

L’adition nous enfeigne la maniéré d'a- 
jouter ou de joindre plufieurs quantitez de 
mefme efpece en une feule quantité : C'eft 
a dire que cette Réglé nous enfeigne à 
trouver un nombre appelle produit qui 
foit égal à plufieurs autres nombres de 
mefme efpece joints enfembie. 

Pour bien executer cette Réglé il faut 
difpofer les quantitez quilacompofentles 
unes deflous les autres fuivant l'ordre qui 
a efté eftably dans le chapitre précédant; 
C’efl: à dire qu’il faut placer les nombres* 
deflous les nombres, les dixaines deflous les 
dixaines,les centaines deflous les centaines, 
les milles deflous les milles &c. Outre ce- 
la il faut que les quantitez de pareille valeur 
fe correfpondent les unes avec les autres ; 

A iiij 
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de forte que les Livres fe placeront avec 
les Livres; les fols avec les fols, les toifes 
avec les toifes , les marcs avec les marcs &c 
ainfi des autres efpeces. Tout ce qui vient 
d’eftre dit étant fupposé, on tirera une li- 
gne droite au delfous des quantitez qui au- 
ront été rangées de la façon qui vient d’«- 
tre expliquée , afin de les feparer d’avec 
leur produit: Puis on les ajoûtera toutes 
cnfemble en commençant par la colonne 
qui eft à droite qu’on appelle colonne des 
nombres , en fuite par celle des dixaines , 
puis par celle des centaines &c. 

Exemple. 

On veut fçavoir de combien de combat- 
tants eft compofée une aimée dans laquel- 
le il y a 4 

x. 17552. SoldatsdTnfantericfrançoife 

2. 5 495* d’infanterie Suiflè. 

3. 2934. d’infanterie Italienne. 

4. 11595. Cavaliers. 

5. 2767* Carrabiniers. 

é. 854. Cuiraflîers. 

7. 5358. Dragons. 

Enfin. 96. Canonniers. 

46451 hommes. 
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Pour refoudre cette Réglé , il faut en 
premier lieu ajouter tous les chiffres qui 
forment la colonne dçs nombres (qui eft 
ainfî qu’on la déjà remarqué celle de la 
droite,) & aÿant trouvé que cette Addition 
eft de 41, on pofe le 1. deffous cette derniere 
colonne, parce que c’eft le rang du Nom- 
bre & on retient le 4. pour le porter à la co- 
lonnp des dixaines qui eft fa vraye place 
parce que ce 4. vaut quatre dixaines: Ce- 
la fait on ajoute tous les chiffres delà co- 
lonne des dixaines en une quantité avec 
laquelle on joint le chiffre retenu prove- 
nant de celle des nombres ce qui fait icy 
55. dixaines, on pofe le dernier de ces chif- 
fresdeffous la colonne des dixaines, parce 
que c’eft fon rang, & on porte le premier 
au rang des centaines, qui eft fa place 
l’ayant ajoûtéavec les chiffres qui compo- 
lent cette colonne, on y trouve 44 dont 
on pofe le dernier chiffre deflous la co- 
lone des centaines retenant le premier pour 
porter a la colonne des mille, & faifanc 
!a mefme pratique à chaque colonne, on 
trouvera que le total de cette armée monte 
i la quantité de 4^4^. hommes: Ce qui 
:(l évident puis que cette quantité contient 
ous les chiffres de la colonne desNombres^ 

A iiiij 
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tous ceux delà colonne des dixaines, tons 
ceux de la colonne des centaines , tous ceux 
des mille, & enfin tous ceux des dixaines 
de mille. 

Autre Addition dans laquel- 

le on fuppofe qu’il y ait des 

Livres & fols. 

* * 

Chapitre V. 

La feule différence qui fe trouve entre 
cette Réglé & la précédante confifte a ne 
pas placer les Sols avec les Livres, mettant 
au contraire chaque efpece en fon lieu, ob- 
fervant ce qui a déjà été dit que les chiffres 
des Nombres ( tant ceux des Livres que 
ceux des Sols ) foient placés dans les colon- 
nes des nombres demefme efpece, les Di- 
xaines deflbus les dixaines &c. Après quoy 
on ajoutera la colonne du Nombre des 
(ois, puis celle de leurs dixaines , & enfaitre 
on ajoutera la colonne du nombre des Li- 
vres, puis celle des dixaines & ainfi défai- 
te comme il a été dit dans le chapitre pré- 
cédant & que l’exemple faivant le montre 

J N 
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Exemple. 


i veut ajouter 

6832 

ft. 

- - 19 f 

;C ' » - 

5547 

- 

- - 15- i 

- - 

7165 

- 

- - > 5 * . 

as - - 

948 

- 

- - 12. 

1 S - 

1319 

- 

— • 1S1 

fin • - - 

98 6 

- 

- - 17. 

roduit - - 

20909 

ib. 

14. V 


Les Tommes eftant disposées comme on 
;oid cy-deTTus & ayant tiré une ligne au 
[Tous , il faut premièrement ajouter les 
iffres qui compofent la colonne du nom- 
î des Sols & on trouvera 34. fols, dont 
pofera le dernier chiffre 4 defïbuslaco- 
medu nombre des fols & retenir le pre- 
er chiffre 3 pour le porter aux dixaines 
: fols avec lesquelles fayant ajouté on 
uvera 9 dixaines qui font quatre livres 
fols , il faut pofer la dixaine de fols à 
rang, retenant- les 4. livres pour les por- 
à la colonne du nombre des Livres avec 
uelle les ayant ajoutez on trouvera 39 fo. 
it on pofera le 9 defTous cette mcfme cô- 
ne du nombre des livres, retenant les 3 
aines pour les porter a leur colonne; 
nfuite de cela on fait la mefme pratique 
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aux autres colonnes ainfi qu’on la veu dans 
le précédant exemple, on trouvera 20909!!?, 
14. fols, pour l'addition de toutes ces quan- 
tités. 

, Autre Addition. 

Dans laquelle on fuppofe desLiVres, 
fols & deniers. 

Chapitre VL 

✓ 

La difpofition de la Réglé qui fuit 8 c 
Tordre qu’on garde dans Ton execution eft 
le mefme qu’à celle qu’on vient d’expli- 
quer : Obfervant toûjours que les Livres 
foient placées deflbu$ les livres, les fols def- 
ibus les fols & enfin les deniers deflous les 
deniers chacun à fon rang, c’eft à dire le 
nombre , deflous le nombre, la dixaine def- 
fous la dixaine &c. Ainfi que le tout fe 
yoid dans l’exemple fuivanu , 


Exemple. 
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Exemple. 

On veut joindre - - 842 ffe - 10 f.tfid. 

avec - - - 5955 --87* 

Et - - - 897 - - 13 9 

plus • - - - 3141 - « 17 <?♦ 

plus - - - <? 7°3 --'54 

& enfin - - - 236 - - } ir/ 

produit - - 17856 it> - 19.fi 7.d. 

Les quantitez qui compofent cette Ré- 
glé eftant disposées à l’ordinaire comme on 
Je void icy, & ayant tiré une ligne droite 
au deffous, il faut ajouter la colonne des 
deniers de maniéré qu’autant de fois 12. 
qu’on y pourra trouver autant de points 
on marquera à cofté, retenant le furplus 
pour ajouter avec les autres chiffres de la 
même colonne, marquant toûjours autant 
de points à cofté qu’on trouvera de fois 12 
&c quand l’adition de toute la colonne des 
deniers fera faitte , on placera les deniers de 
reftedefTous cette même colonne, & on re- 
tiendra autant d’unitez qu’il a de points 
marquez â cofté pour les porter au fols 
comme dans l’exemple prefent 3 puis on a- 
chevera la Réglé, pour ce qui concerne les 
fols Sc les livres de la même manière que la 
Procédante. 

L \ 
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Remarque . <■ 

Von doit Çoigneufement obferver de ne 
mettre jamais plus de 19. fols au rang des 
Sols: ni plus de 11 deniers au rang des De- 
niers: Demefme ou ne placera tout au plus 
que 5 au rang des pieds 11 au plus au rang 
des pouces & enfn pas plus de 11. au rang 
des lignes. 

Autre Addition. 

Dans laquelle on fuppofe des Toiles, 
Pieds, Pouces & Lignes. 

Chapitre VII. 

Les valeurs differentes des quantités quV 
on veut ajoûter les unes avec les autres ne 
changent en rien Tordre delà Réglé: On 
prend feulement bien garde que les quan- 
tités d’une valeur foienc placées avec cel- 
les de la mefme valeur chacune au rang 
qu’elle doit occuper: Ainli dans l’exem- 
ple fuivant il faut non feulement que les * 
Toifes foient placées defTous les toiles, les 
pieds defTous les pieds, les pouces deflous 
les pouces & les lignes deflous les lignes. 
Mais il faut encore que les nombres de ces 
mefmes quantités foient defTous leurs nom- 
bres» les dix&ines deflous les dixaines &c. 
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Exemple. 

Toi/cs, pieds, pouces,lig. 


fe veux ajouter - 3^8 

4 » 

5 

8 - 

vec - - - 4 9 32 

5 * 

3 

11* 

>lus - - - 1724 

X 

1 1» 

4 

>lus - - 958 

3 

7 * 

2. 

* - - - 7031 

0 

4 

7 

nfin - - - 29 

u 

8. 

% 

Total - *5035 

0 

5 

5 


Apres avoir difposé les quantités qui 
ompofent cette Réglé les unes au deflous 
les autres chacune à leur rang & à leur co- 
Dnne, ainfl qu’on la dit & qu’on le void 
ans cet exemple -, On tire une ligne au def- 
inis, puis on ajoute la colonne des Lignes 
e maniéré qu’autant defoisqn’on y trou- 
era 12 autant de points on marquera au -■ 
jfté droit de cette colonne retenant tou- 
>urs le furplus de douze pour ajouter aux 
atres chiffres de la même colonne, jufques 
ce que l’adition en foit entièrement faite, 

: lors qu’elle l’eft, on a foin de placer les 
gnes de furplus deflous la même colonne 
: de retenir autant d’unitez quM y a de 
jints marquez à codé ( par exemple icy 3 ) 
Dur les porter à la colonne des pouces -, 
a en fait enfuitee autant pour les pouces, 
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parce qu’il en faut aulïî douze pour faire 
un pied : Et a l’égard de la colonne des 
pieds, on marque aufli autant de points à 
fon collé droit qu’on y trouve de fois 6 . en 
faifant l’addition, parce qu’il fautfix pieds 
pour faire une toile, ce qui eibant bien en- 
tendu on achèvera le relie de la Réglé de 
la mefme façon que les précédantes , 8 c on 
trouvera que le produit de cette adition 
monte à 15055 Toifes o pied 5 pouces 
5 lignes. 

Autre addition dans laquelle 

on fuppofeqù’il y ait des muids* 

• Seriers, BoilTeaux & Litrons. 

Chapitre VIII. 

Cette adition ne différé de la précé- 
dante qu’en la valeur des quantitez , car 
pour la difpoficion des nombres 8 c la pra- 
tique elle eft la mefme: Pour la bien faire 
on doit fçavoir que le muid de blé contienc 
11 Setiers, le Setiers 11 BoilTeaux & leBoif. 
feau 1 6 Litrons , & qu’ainlî on ne doit pla- 
cer qu£ tout au plus 11 Setiers au rang ou 
colonne des Setiers, que 11 BoilTeaux tout 
auplus au rang des BoilTeaux , & enfin roue 
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au plus ij Litons à leur colonne ainfi que 
la dilpofuion fuivante le fait voir. 

Exemple. 


Muids SetiçrsBoif. Lirr. 


On veut ajouter 

69 

- 10. 

7 

ï3 

avec - - 

1 1 3 

- 9 

6» 

8. 

plus - -■ 

97 

- n» 

9» 

12 » 

plus - - 

45 

- 8 . 

3 

5 

plus - * 

54 

", ^ 

io» 

15* 

plus - - 

37 

2 

8 

7 

Enfin - - 

M 

- 4 

5* 

9* 

Total 

454 

- 7 - 

4 * 

5 


Les nombres qui compofent cette Réglé 
étant difposcz comme on le void à l’exem- 
ple précédant, on ajoutera la colonne des 
Lirrons obfervant qu’autant de fois qu’on 
y trouvera 16 autant de points, il faudra 
marquer au collé droit pour en compofer 
les Boilîeaux, pofant le furplus dellous la 
néme colonne des Litrons, & portantfur 
1 colonne des Boilîeaux tous les points 
11 ’on a marquez au codé droit de la co- 
mme des Litrons comme autant de Boif- 
aux 8 c ainfi des autres colonnes, fuivant 
urs valeurs. 
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Autre addition dans laquelle 

on fuppofe de$ Marcs, Onces , De- 
niers , Gros & Grains. 

Chapitre IX. 

Pour la folution de cette Réglé on doit 
feulement fçavoir que le Marc contient S* 
onces, l’once 8 Gros, le Gros, 3 Deniers, 
& leDenier 24 Grains, & qu’ainfi dans l’ad- 
dition de la colonne des grains, il ne faut 
que marquer autant de points à fon codé 
droit qu’on y trouvera de fois 24 , pofant 
le furplus au deflous: que dans l’addition 
des Deniers on marque autant de points an 
codé droit qu’on y trouvera de fois 3 parce 
qu’il faut trois deniers pour faire un Gros, 
éc que l’on pofe le furplus deflous cette co- 
lonne : que dans l’additon de la colonne des 
gros on marque audi autant de points à 
îon codé droit qu’on y trouve de fois 8 par- 
ce qu’il faut huit Gros pour faire une once 
& que le furplus fe pofe défions fa colon- 
ne: qu’enfindans l’addition de la colonne 
des onces on marque autant de points à fon 
codé qu’on y trouvera de fois 8 parce qu’ri 
faut hu'it onces pour faire un Marc. 
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Exemple. 


MarcsOnces,grosDen.Grains 


Ajoûter - - 

2 7 

5* 

6, 

2 ; 

20 

avec - - 

9 

6 

3 

1 

i8* 

plus - - 

14 

7* 

5* 

0 

22* 

plus - - 

1 1 

2 

4 

2 ♦ 

19* 

& - - 

5 

1 » 

2 

0 

13 

enfin - - 

4 

6 

7* 

1 

1 S* 

Il vient au total 

75 

6 

6 

X 

11 


Preuve de l’Addition 

Chapitre X. 

L’experience nous fait connoiftre cha- 
que jour que dez que nous avons fait une 
Réglé d’Arithmctique, nous fommesbien 
.aifes de fçavoir Ci elle eft bonne ou non : 
Or cela ne fe peut mieux faire qu’en la 
prouvant, ce qui m’oblige de donner icy la 
preuve de l’adition après avoir traité cette 
Réglé alfez a fonds ce me femble. 

Avant que j’entre dans le détail de cette 
preuve, il faut que j’établiffe un principe 
dont peu de gens peuvent douter , ce prin- 
cipe eft , qu’un tout fe trouve égal aux par- 
ties qui le compofent lors quelles l'ont 
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jointes enfemble : Et que toutes ces par- 
ties jointes enfemble font réciproquement 
égales à leur tout : d’ou l’on peut tirer cet- 
te confequence ,<*que fi on ajoute plufièurs 
quantitez de mefme efpece en une feule 
quantité & qu’enfuite on en ofte toutes les 
quantitez particulières qui l’ont composée, 
il ne doit rien relier ; delorte que fi on fait 
une adition telle que. la fuivante, &qu’a- 
prés cela il en faille faire la preuve, voicy 
la maniéré dont on s y prend 

Exemple. 



Ans 

mois 

jours 

heures 

Ajouter 

- 2 7 

- 7 

l6 

13 

avec 

- 142 

- 9» 

7 * 

8 

& 

- 2 3 4 

•» 1 

J 4. 

io* 

plus 

- 909 

- 6 , 

9 

9 * 

enfin 

- 16 

4 

4» 

8 

Total - 


- SS 

A 

- 



A 

A 

0 


L’on void que l’addition de la colonne 
des heures a produit i jours pour porter fur 
la colonne des jours outre io heures de re- 
lie: que l’addition delà colonne des jours 
a^>roduit 2 mois pour porter lur la colonne 
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des mois outre 2 jours de refte: que l’addi- 
tion de la colonne des mois a produit 2 ans 
pour porter fur la colonne du nombre des 
ans outre 6 mois de refte &c ainft des autres : 
Il faut a prefent pour prouver cette adition 
faire tout le contraire, de ce qui a efté pra- 
tiqué dans fafolution c’eft à dire qu’il faut 
ajouter la première colonne de la gauche 
( qui eft icy celle des centaines) en une 
quantité &: ofter fon produit 12 centaines 
des 13 centaines qui font au deftous immé- 
diatement ilreftera r centaine qui eft celle 
provenant des dixaines Sc qu’on a porté 
aux centaines en faifant l’addition : après 
cela on joindra cei. qui vaut dix Dixaines 
avec le 4 qui fuit les 13 centaines & ce fera 
i4Dixaines desquelles oftant 11 qui eft l’ad- 
dition de la colonne des Dixaines, ilrefte- 
ra 3 qui font lés trois Dixaines qu’on avoir 
porté fur cette colorie en faifant l’addition, 
ce 5 eftanr joint au 6 qui eft deftous la co- 
lonne des nombres fera 30 dont oftant. 28 , 
que vaut l’adition de cette colonne des 
nombres, il reftera 2 qui font les deux ans 
que la colonne des mois avoio produit en 
faifant l’addition : Or comme deux ans va- 
lent 24 mois, ft on leur ajoute le 6. qui eft 
deftous la colonne des mois celacompofera 
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30 mois desquels oftant les 28 mois, que 
contient leur colonne il referai mois qui 
font 60 jours, auxquels ajoutant les 1 jours 
qui fe trouvent deflous la colonne des jours 
on aura 61, desquels oftant les6oque.con- 
tientleur colonne, ilreftera 1 jours qu’on 
avoir apporté de la colonne des heures en 
faifant l’addition: Or ces z jours font48heu- 
res auxqueles ajoutant les 10 heures qui font 
au deftous de leur colonne on en aura 58 
qui eft jugement la quantité d’heures que 
doit contenir cette colonne , fi la Réglé eft 
bien faitte, car s’il y avoir plus ou moins 
elle ne feroit pas bonne. 

Remarque. 

Comme tontes les preuves des additions 
doivent eftre fondées fur les me fines prin- 
cipes, leur pratique eft fimblable en toutes 
fortes de rencontres. Ainfi les divers ex- 
emples que j en pourroù donner ne feroient 
pas plus inftruiïtfs que celuy-cy: Je fçay 

bien que plufieurs Aut heurs qui ont écrit de 
,1 arithmétique ont amplement traité des 
preuves de q & de 7. Il y en a me fine qui 
s en fervent encore , mais ayant trouvé 
ces fortes de preuves faytibles en diverfes 
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occupons , je ne m en fers point & neconfeille 
me fine pus à perfonne de s'en fervir. 


De la Souftraftion 

Seconde Réglé Generale. 

\ 

Chapitre XI. 

Définition. 

La Souftra&ion nous cnfeigne la mani- 
ère donc il faut s’y prendre pour ofter une 
quantité d'une autre quantité plus grande 
éc de mefmc efpece, afin d'avoir leur dif- 
férence. 

Cette Réglé eft composée de trois nom- 
bres qui font» celuy duquel on doit ofter, 
ou le total, celuy qu’on ofte ou paye & le 
reftant ou différence. 

, On garde le mefme ordre dans cette 
Réglé que celuy qui a efté obfervé dans 
l’addition pou* ce qui concerne ladifpofi- 
tion des nombres , c’eft a dire qu'on place 
chaque chofe en fon lieu , de forte que non 
feulement les nombres fc mettent deflous 
les Nombres , les dixaines deflous les dixai- 
nes &c. Mais on ne confond pas les livres 
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avec les fols , ni les fols avec les deniers » 
non plus que les toifes avec les pieds : Cela 
luppofé on veut que nous relolvions la 
Règle qui fuit qui eft telle: Une Demy- 
Lune a coufté pour fon reveftement la 
fomme de 4658 lb. furquoy l’entrepre — 
neur qui a fait faire cet ouvrage a receu à 
bon compte celle de 3456 fb. on demande 
ce qu’il luy eft deu derefte. Ayant difposé 
la fomme que cet Entrepreneur a reçeüe 
deftous celle qui hiv eft deiie &c tiré une 
ligne au deftous comme on void icy 

Exemple. 

De * 4658 tb. que coûte un revefte- 

ment deDemy-lune 
enofter 5436 quel’Entrepren.areceu 

Refte 1211 ib. deiies à cet Entrepren. 


On dira qui de 8 ofte 6 qui font immé- 
diatement au deftous refte 2 qu’on place 
deftous la ligne visa vis de la colonne des 
nombres: Puis qui de 5 dixaines ofte 5 di- 
xaines qui font immédiatement au deftous, 
refte 2 dixaines qu’on place fous leur co- 
lonne: Enfuite qui de 6 centaines ofte les 

: 4 cen- 
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4* centaines qu’on void immédiatement 
deffous , refte 2 que l’on place Ions la co- 
lonne des centaines -.Enfin qui dé 4 qu’on 
trouve à la colonne des mille ofte} qu’on 
void au deffous refte 1. qu’il faut placer 
fous la colonne des mille, par ce moyen on 
trouvera qu’il ell: encore deu à l’entrepre- 
neur 1222. tfe. ( / 

Autre. . 

Lors que chacun des chiffres de la quan- 
tité deüe ( qui eft celle d’enhauc) fe trou- 
vent plus grands que chacun de ceux de 
la quantité qu’on ofte ou paye qui eft celle 
d’en bas ainli qu’a l’exemple précédant, 
l’operation eft très facile : Mais quand il 
n’y à que le premier chiffre à gauche de 
la quantité d’en haut, qui excede le pre- 
mier à gauche delà quantité d’enbas, elle 
paroift un peu plus malaifée : On peutce^ 
pendant dire que la difficulté eft petite 
puis qu’il n’y a qu’a emprunter une Dixai- 
ne fur le chiffre qui précédé celuy duquel 
on ne peut ofter le chiffre qui eft deffous, 
afin d’ajouter cette Dixaine avec le chiffre 
d’enhaut : pratiquant la roefme chofe aux 
endroits ou cette difficulté fe trouvera 
comme 00 le va voir dans l’exemple qui 

B 
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fuit» ou Ton fuppofe que le commis du 
treforier de l'extraordinaire des guerres_ait 
un fonds de 454150 tfc. pour payer les trou- 
pes delà province ou il eft- employé pen- 
dant fon exercise : or comme il fe trouve 
qu’il ne leur a fourny que 3 8 8 5 6 7 ib. on 
demande ce qui luy refte encore entre les 
mains» 

Il faut pour refoudre cette Réglé di- 
fpofer la fomme que le Commis a payée 
au delfous de celle qu’il a reçue en met- 
tant chaque chiffre en fon lieu ainfî qu’on 
le void à l’exemple fuivant à prés quoy 
ayant tiré un ligne>u deffous. 

Exemple. 

Receu - - 454250 ife» 

payé - --388567 

Refte 65683 ffe. 


On dira qui de zéro paye le 7 qui eft 
au deffous» ne peut: Il faut donc emprun- 
ter. i.fur le 5 qui eft audevantduzeroc’eft 
à dire uneDixaine qu’on joindra à ce mef- 
me zéro, ce qui fera 10 de quoy oftant le 
7 qui eft defTous reftera 3 qu’on placera im- 
médiatement deffous ; Cela eftant fait on 
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viendra au 5 fur lequel ayant emprunté r. 
il ne vaudra plusque 4 on dira donc q*uide 
ces 4 Dixaines qui fontprecifementdeflous 
ofte 6 Dixaines : nepeut. Il faut donc 
emprunter un fur le 2 qui précédé lequel 
un emprunté vaut une Dixaine de Dixai- 
ne qu’on joindra aux 4 Dixaines ce qui fe- 
ra 14 dont oftant les 6 Dixaines qui font 
deflbus il reliera 8 Dixaines qu’on mettra 
delfous leur colonne : De forte que prati- 
quant la mefme chofe fur les autres chif- 
fres, on trouvera que le commis eft reli- 
quataire de 6 y 6 % 3 ife. 


Autre Souftra&ion dans la- 

quelle on fuppofe qu’il y ait des 
Livres , Sols & Deniers. 
Chapitre XII. 


I L faut premièrement difpofer les nom- 
bres qui compofent la fouftra&ion à faire 
de façon que les Livres ioient placées def* 
fous les Livres, les Sols ddfous les Sols, &C 
les Deniers deflous les Deniers après quoy 
l’on oftera les Deniers d’enbas des Deniers 
d’enhaut li cela fe peut, Car fi on ne le 
peut pas ilfaudra emprunter i*.fur les Sols*, 
Enfuitte on oftera les Sols d’Enbasdeceux 
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d’Enhaut ft cela fepeu^auflï, car autrement 
il faudra emprunter i.fur les Livres obfer- 
vant que ce qu’on emprunte fur un chif- 
fre, doit eftre réduit en mefme valeur que 
ce à quoy on lajoute pour en ofter ce qui 
eft deffous 


Exemple. 

De -- 71551 ib. - - 4 f. - - 2 d. 

o (1er - - 47857 - - - 11 - - 8 

Refte - 255 14 tb. - - 1 2 l. - - 6 de 

On dit qui de 2 Deniers en ofte 8 qui 

fe trouvent deftous, nepeut : Il faut donc 
emprunter 1. Sol fur le 4 des Sols d’Enhaut 
lequel eftant réduit en Deniers & joint aux 
1 Deniers d’Enhaut font 14 dontoftant le 
8 qui eft deiïbus refte 6 qu’on doit pôfer 
precifcment au bas delà niefme colonne: 
Cela fait, Il eft certain que le 4 des Sols 
d’Enhaur ne vaut plus que 5 parce qu’on a 
emprunté un deftus : or de ce 5 reftant 011 
ne peut en ofter les nSols qui fe trou vent 
precifement deftous, ce qui fait qu’on em- 
prunte 1 au nombre des Livres qui eftant 
réduit en Sols & joint aux 3 Sols reftant 
font 2 j dont oftant les 11 qui font dçfloujs 
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relie 12. Sois qu’il faut placer juftement 
/ou s leur colonne : Enfin on achèvera la 
Réglé comme à l’exemple précédant, en 
prenant garde que le 2d’Enhauc du nom- 
bre des Livres ne vaut plus qu’un à caufe 
de ce qu’on a emprunté dcflus 

Autre exemple dans lequel 
on fuppofequ’ily ait des Toiles, 
Pieds, Pouces & Lignes. 
Chapitre XIII. 


Es quantités qu’on veut fouftraire d’au- 
très quatitéz de meme efpece,quoy que 
de differentes valeurs : Ne changent point 
l’ordre de la Réglé; on obfervera feulement 
comme en l’adition que les quantités d’u- 
ne valeur foient placées défions des quan- 
tités de mefme valeur & qu’on lâche com- 
bien il en fauc d’une pour faire une unité 
de la valeur qui la précédé après quoy on 
refoud la Réglé à l’ordinaire ainfi qu’on le 
void à l’exemple fuivanr. 

Exemple. 

Tois Pi 

De - - - - 29437 
onveutofter 13789 


Lg* 
’ 5 * 

5 >*_ 

Refie - - 15647 - 4 - 9- - 8. 


4 

5 


Pou 

6 - 

8 - 
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11 eft certain que des 5. Lignes d’Enhaut 
on ne peut ofter les 9 qui font au deflous, 
ce qui fait qu’on emprunter, pouce fur les 
6 pouces d’Enhaut lequel valant 12 Lignes 
ou les ajoute aux 5 dont on vient de par- 
ler, ce qui fait 17 Lignes defquelles ofiant 
les 9 qu’on void audeffous il refte S Lig- 
nes, après quoy on fera la melme chofc 
aux Pouces & aux Pieds. 

Autre Souftrattion dans la- 

quelle on fuppofe des Marcs > On- 
ces, Gros, Deniers & Grains, 

Chapitre XI Y. 

V Oulant de 29 Marcs, 5 onces, 3 Gros, 
1 Denier & G grains, ofter 13 Marcs, 7 
onces, G Gros, 2 Deniers & 16 Grains,on di- 
fpofe ces deux quantités l’une fous l’autre 
comme à F ordinaire & qu'on le void icy. 

Exemple. 

MarcsOncesGrosDeni. Grain 
De - - -29 — 5 - -3“ 1 - G. 

onveutofter 13 - - 7 - - 6 - 2 - 16. 

Refte 15 — 5 r ^ 4 - 1 - 14» 

— — ■ ■■■ 
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Après quoy comme on nepeutofterles 
16 Grains qui fe trouvent deflous, des G 
qui font au deflus-, On emprunte le Denier 
d’Enhaut lequel vaut 24 Grains qu’on ajou- 
te aux 6 qui fuivent ce Denier, ce qui fait 
30 Grains dont oftant les 16 d’Enbas relie 
14 qu’on place au deflous de la ligne :En- 
fuitte comme il ne relie plus rien au rang 
des Deniers d’Enhaut à caufe qu’on a em- 
_pruntéle i.qui y eftoitj on prend 1. Gros 
qui vaut 3 Deniers dont oftant les 2 qui 
font deflous relie 1. qu’on place au deflous 
& ainft du relie à l’ordinaire. 

Autre 

Quand II y a des zéro a la quantité de 
laquelle il faut fouftraire; c*eft a dire en 
haut : On ne peut rien emprunter fur eux 
parce qu’ils ne valent rien Mais on em- 
prunte fur le chiffre qui les précédé & pour 
lors chacun des zéro au devant defquels 
on prend quelque chofe valent 9 ce qui 
fuppofe que les quantités ne changent 
point de valeur comme on le verra cy 
après 

B iiij 

* \s 

J ■ ' 
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Exemple. 

Tois Pi Pou 

Une Maçonnerie contient 30 9 1 o - 2 5. 

Et on en a payé - - 23874-4 8. 

Refte - - - n 7 035 “J 7- 

Ayant difpofé les quantités quicompo- 
fent la Réglé comme à l’ordinaire &c quon 
le void dans cet exemple : on dira, quidc 
3. Ponces en ofle 8 qu’on trouve au dellous 
ne peut : On empruntera donc un pied fur 
le 2 de la colonne des Pieds lequel valant 
12 pouces qu’on ajoutera aux 3 dont on a 
parié ce qui fera iy defquels oflant le 8 qui 
le trouve delfous reliera 7 qu’on placera 
precifement au bas de cette derniere co- 
lonne : Enfuitte de quoy on dira qui de 1 
Pied reliant fur le 2 des Pieds d’enhaut eh 
o lie 4 qui font au delfous , ne peut : Il faut 
donc emprunter une Toile au rang du 
nombre des Toiles (en cas qu’on lepuilîe) 
laquelle ellant réduite en Pieds & ajoutez 
au pied reliant fur le 2.lcra 7. dont ollant 
le 4 qui ell dellous reliera 3 qu’on mettra 
lous la ligne vis a visla colonne des Pieds : 
Mais comme la Toile qu’on a elle obligé 
d emprunter n’a pu eltre prifedans cet ex- 
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impie fur le nombre des Toifes a caufc 
qu’il n’y a qu’un zerollafalu faire cetem- 
prunt fur le 1. qui précédé ce zéro : or es 
1. eftant au fécond Degré vaut dix Toifes, 
cependant n’en ayant befoin que d'une 
pour portera la colonne des Pieds, il eft 
confiant qu’il refle 9 Toifes quelque part, 
ce qui ne peut eftre que fur le zéro de la 
colonne des Nombres fuivant ce quiaefté 
dit; que quand on emprunte devant unze- 
ro dont les quantité/ ne changent point 
de valeur ce zéro devient 9. Cela eftant 
bien exécuté on achèvera la Réglé comme 
les précédantes, en obfervant toujours que 
dabord qu’on aura emprunté devant des 
zéro aux quantités, qui ne changent point 
de valeur ces zéro deviennent tous des 9* 

Autre 

Lors qu’il n'y a que des quantités d'utre 
feule valeur aux chiffres d’Enhaut comme 
par exemple des Livres, ou des Marcs, ou 
x des Toifes, ou des Aunes, Et que la quan- 
tité d’Enbas a des fousefpeces jointes aux 
quantités de mefme valeur & qu’outre ce- 
la les chiffres d’Enhaut font des zéro ex- 
cepté le premier vers la gauche. Il fac£ 

B y 
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pour lors difpofer la Règle comme on le 
void icy. 

Exemple. 

Toifes Pieds Pouces Lig. 
De . - - 5000- o - o - o 

onveutofter 3545 -4 - 6 - 8. 

Il Relie - 1456 - 1 - 5 - 4. 

— 

ï 

C’eft a dire qu’il faut mettre les Toifes 
qui fe trouvent dans cet exemple à la quan- 
tité d’Enbas, deiîous les Toifes d’Enhaut 
chacune à Ion rang Et avancer les Pieds 
Pouces &c Lignes d’Enbas vers la droite 5 
obfervant de mettre des zéro au defTus 
pour faire connoiftre qu’il n’y a ni Pieds 
ni Pouces ni Lignes en haut, ce qui eftanc 
bien exécuté : On dira qui de zéro oile 8 
Lignes qui fe trouvent au deffous ne peut : 
Il faudroit donc emprunter un Pouce à la 
Colonne des Pouces, Mais comme il n’y en 
a point on empruntera un Pied fur la co- 
lonne des Pieds , en cas qu’il y en ait ; or 
il fe trouve en cet exemple qu’il n’y en a 
point, ce qui engage d’emprunter une 
Toife fur la colonne du nombre des Toi- 
les : Mais comme il ne s’y en trouve point 
non plus qu’aux Dixaines ni aux Centai- 
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nés : On eft absolument obligé d'emprun- 
ter u fur le 5 qui eflant ail degré des mille 
fait valoir cette unité mille Toifes dont 
n*ayant pourtant befoin que d’une Toife, 
il eft certain qu'il refte 999 Toifes fur les 
zéro des Toifes ainfi ces zéro deviennent 
chacun des 9 : De plus il eft certain que 
de la Toife qu’on a empruntée n’en ayant 
befoin que d’un Pied, il en doit relier 5 * 
fur le zéro des Pieds ; Et du Pied retenu 
nen ayant befoin que d’un Pouce il en re- 
fte 11 au rang des Pouces j De forte que (i 
du Pouce retenu & qui vaut 11 Lignes on 
en ofte les 8 Lignes qui lont au deftous il 
en reliera 4 & lî des 11 Pouces qu’on a laif- 
fé a leur colonne on ofte les 6 Pouces qu’on 
void au dellous il en reliera 5. que li des 
cinq Pieds qu’on a laide fur la colonne 
des Pieds on ofte les 4 Pieds qui font au 
deftous il en reliera x. Enfin fi du 9 relié 
au nombre des Toifes d’Enhaut ou en ofte 
le $ qui. eft deftous reliera 6 apres quoy le 
relie de la Réglé s’achèvera a l’ordinaire. 

Souftra&ion de T emps . 

P Chapitre XV. 

Lufieurs perfonnes qui entendent pal. 

J 3 vj 
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fablcmênt l’Arithmétique fe trouvent af- 
fez fouvent embaralfés dans la refolution 
d’une Réglé telle que celle qu’on va pro- 
pofer icy , parce qu’ils n’y font pas toute 
l’attention poftible : Car ils mettent les 
années entières bien que très fouvent el- 
les foient peu avancées dans letempsjqu’on 
leur propofe la queftion ce qui fait que 
* pour éviter ce deffaut on doit fuivte l’or- 
dre que voicy : Suppofons qu’on veuille 
fçavoir le temps qui s'eft écoulé depuis le 
jour que Charles huit Roy de France vain- 
quit à fornoire les Princes d’Italie qui s*e- 
fioient liguez contre luy pour l’empelcher 
de retourner dans fon Royaume après la 
conquefte de Naples; Jufques à prcfenc : 
Il faut pour cela Ravoir que le jour de 
cette célébré viétoire fut le 6 du mois de 
Juillet de l’année 1 4 9 5 Et que nous fom- 
mes à prelent que je travaille à cette Ré- 
glé au 15 du mois de Juin de l’an 1704* ce 
qui eftant on mettra en haut l’efpace de 
temps qui s’eftéeoul'é depuis le Commen- 
cement des Années de grâce jufques a an- 
jourdhuy c’eft à dire 1703 ans 5 mois& 25*- 
jours : Apres quoy on mettra delfous la 
- temps qui s’eft écoulé depuis le meftire 
commencement des Années de grâce ju£- 
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ques au jour de la victoire de fornoüeqiü 
eft 1494 ans. 6 mois 8 c 6 jours comme ou 
yoid à l’exemple fuivant : il refte 208 ans.u. 
mois 8 c 19 jours qui feraprecifement l’efpa- 
ce de temps depuis ce jour fi glorieux à 
Charles-huit jufquesa aujourdhuy. 


' Exemple. 


Ans Mois 
De -- 1703- 5 - 

enofter - 1494 - 6 - 

Refte - 108-11 


Jours 

*5 

6 


19» 


Preuve de la Souftraétion 

Chapitre XV L . 

C Ette Réglé fe prouve en ajoutant la 
quantité qui a efté oftée d’une autre, 
avec le refte ou la differéce:Car fi le produit 
de cette Adition eft égal à la quantité de 
laquelle on a.fouftrait la réglé fiera bon ne* 
8c Ci cela ne fe trouve pas de cette façon 
la Réglé fera mal faitte : Ainfi fuppofons 
que de 541 Marcs, 5» onces, 3 Gros » d’ar- 
gent ou autre metaîl; on en ait ofté 358» 
Marcs, fonces, 5 Gros ce qui eft facile 
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en fuivant les préceptes établis pour la 
Souftra&ion & fe fouvenant que le Marc 
vaut 8. onces fonce 8 Gros &c. ; Car on 
trouvera qu’il refte 183 Marcs 6 . onces, 
6 Gros. 


Exemple. 

Marcs Onces Gros. 
De- - 541 --5 --3. 

en ofter -558 - - 6 - -5. 

Refte --183 - - 6 - -6 

Preuve - - 5 4 1 - -5 - -3. 

Or pour faire la Preuve de cette Réglé 
c’eft à dire pour s’afteurer de fa bonté , il 
n’y a qu’a faire adition de la quantité qu’on 
aoftée qui eft icy 358 Marcs, 6 Onces 5 
Gros avec ce qui relie quife trouve icy 183 
Mars, 6 Onces 6 Gros, 8 c on aura 542. 
Marcs > 5 Onces 8 c 3 Gros qui égalent la 
quantité d’Enhaut, ce qui eft bien évident 
car d’une quantité propofée fi on en ofte u- 
ne partie, il eft certain que cette partie 
oftée eftant jointe avec le refte doit éga- 
ler toute la quantité propofée. 
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Delà Multiplication Troifie- 

me Réglé Generale. 
Chapitre XVII. 

Befnition. 

T A Multiplication nous enfeigne a trou- 
/ ver un Nombre appelc/>?W#/r,qui con- 
tient autant defois la quantité à Multiplier, 
qu’ il y a d'unités ( ou de fois un) dans le 
Multiplieur : Ou ce qui eft la mefmechofe 
ce produit contient autant de fois le Mul- 
tiplieur qu’il y a d'unités dans la quantité 
a Multiplier. 

La Définition qu’on vient de donner de 
la Multiplication , nous fait voir qu’il y a 
trois fortes de Nombres dans cette Réglé 
qui font la quantité à Multiplier la quan- 
tité cjui Multiplie c’eft à dire le Multiplieur 
ou Multiplicateur & le produit qui eft le 
refultat de la Règle. 

Il eft très difficile de pouvoir refon- 
dre une Multiplication, fi on ne fçait au- 
paravant quelle eft la valeur des Nombres 
iimples Multipliez l’un par l’autre ou par 
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eux mefme chacun feparement : C’eft ce 
qui m’engaged'en mettre icy laTable(que 
quelques uns appellent Livret) pour l’in- 
telligence de laquelle il ne faut que fça- 
voir quels font les deux Nombres Amples 
qu’on veut Multiplier l’un par l’autre (par 
exemple icy 7 par 9) car prenant le pre- 
mier de ces Nombres qui eft 7 dans la pre- 
mière colonne qui eft a la gauche 8 c regar- 
dant le Nombre 9 qui eft vis à vis en tirant 
vers la droite; On trouvera 6 } precifement 
au deftous, pour leur produit Et ainft des 
autres : De forte que Ci on veut encore 
fçavoir ce que 6 fois 7 valent, on ttouvera 
42. au deftous» 


Table 
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Table de Multiplication 

ou Livret. 


2 

_3 

4 

l-J 

6 

7 

8 

9 

10 


^ 1 

I4l5|6|7|8|9|i° 

4 i 6 

I 8 ) ïo | 12 [ 14 | 16 | 18 I 20 

3 1 4 

1 5 1 6 1 7 | 8 | 9 1 10 | J > 

9 l 12 

1 15 1 * 8 1 z 1 J 24 1 27 i 30 1 / 

4 1 5 

i 6 1 7 I 8 | 9 I 10 ! / 

1 6 } 20 

1 24I28I32I36 S 4° 1 / 

5 I 6 

| 7 1 8 | 9 1 10 | / 

2? |30 

1 35 ( 40 1 45 ! 50 1 / 

6 J 7 

1 8 1 9 1 10 1 / 

?6|4Z 

1 48 | 54 1 9o| / 

7 1 8 

l 9 1 io| / 

4S> 1 56 
8 | 9 

1 «î 1 70 | y 
h°! / 

641 72 

j 80 1 / 

9 1 io 

[ / 

8i|9o / 

io| / • 

10 °l / 


! 


Pour faire une Multiplication avec 
ordre, il faut autant quon peut difpo- 
fer les quantitez a Multipler Tune par 


Digitized by Google 



42 V Arithmétique 

l’autre de façon que la petite foit defTous 
la grande, ce qui n’eft pourtant pas abfo- 
lument neceflfaire ainfi. qu’on le verra dans 
la fuitte : Mais il faut de ncceffité que le 
Nombre foit deffous le Nombre, laDixai- 
ne defïous laDixainej la Centaine defïous 
la Centaine, le Mille defïous le Mille &c. 
Après quoy on multipliera toute la quan- 
tité d’Enhaut (appellée quantité à multi- 
plier) par chacun des chiffres du Multi- 
plieur ou quantité d’Enbas,en commençant 
toujours par celijy de la droitte comme on 
le void dans l’Exemple fuivant ou l’on fup- 
pofe qu'il faille fçavoir le prix de 3 G $ ha- 
bits defoldat à raifon de 2.8 tb. chacun. 



Exemple. 

le Prix de - 265 - habits 
a raifon de - 28 lb. chacun 



Car ayant difpofc ces deux quantitez de 
la maniéré qu’il a efté dit cy devant ÔC 
qu’on le void icy ; On Multipliera premie- 




Militaire, 4 3 

rement» 2 63 c’eft à dire la quantité d'ha- 
bits, par le 8 du nombre des Livres &c il 
viendra 2104a leur produit, Enfuitte de 
quoy on multipliera les mefmes 263 habits 
par le 2 d’enbas qui eft au rang des Dixai- 
nes &il viendra 526 Dixaines qu’on place- 
ra en leur lieu, Cequieftant fait on ajou- 
tera ces deux quantitezen une & on aura 
an produit 7 3 64 pour le prix des 263 ha- 
bits de Soldat fur le pied de 28 ib. chacun 

Autre 

On veut fçavoir à quoy reviendroit la 
Maçonnerie d’une Eclufe contenant 787 
Toifes cubes, à raifon de 47 tb. laToife : 
Il faut pour cela difpofer ces deux quanti- 
tcz comme les précédantes & quon le void 
icy. 

Exemple. 

Le prix de -«7 8 7 Toifes de Maçonnerie 
A raifon de 47 Livres laToife 


55 ° 9 

3148 

« 

produit - 36989 
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Ce qui eftantfaitouMultiplierales757 
Toifes par le Nombre 7 des Livres , il vien- 
dra 5 509 : Puis multipliant les mefmes 
787 Toifes par le 4desDixaines de Livres, 
on aura 3148 Dixainesj de force qu’en a- 
joutanc ces deux quantitezen une feule, il 
viendra 36989 Livres au produit , pour le 
prix des 787 Toifes de Maçonnerie à rai- 
fon de 47lb.laToife. 

Remarque. 

Il ri efi pas abfolument neceffaire de pla- 
cer dans une Multiplication la petite quan- 
tité dejfous la grandes Car ainjî qu’il a efic 
dit autre part , ce ne fi que pour faciliter 
l'operation qu’on le fait la plus part du temps 
de cette forte : Suppofons donc qu’il faille 
fçavoir quel ferait le prix âe 1 « 3 chevaux 
pour un Equipage d' artillerie cC raifort de 
274 lb. chacun On place pour cet effet ce que 
chaque cheval confie ( c efi a dire les 274 lb) 
de fous la quantité de chevas 0 qui efi icy ijj 


Exemple 
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Exemple. 

on demande le prix de -153 chevaux 
a Raifon de - - 2 7 4 1 b chacun 


6 1 1 
1071 
306 

Refponfe - - - 4 19 2 2 Livres 


Apres quoy on multiplie la quantité 
d’Enhaut 1 5 3 par le 4 du Nombre d’Enbas 
puis par le 7desDixaines & enfin par le 2 
des Centaines ce qui eftant exécuté & l’a- 
dition bitte de ces trois produits particu- 
liers; II vient auTotal 4192. 2 Livres pour 
3 e prix des 15 3 chevaux à raifon de 274 Ife 
chacun. 


Avertiflfernent. 

Si les quantitezdont on fe fert dans les 
Multiplications ctoient toujours des en- , 
tiers, c’eft à dire des Toifes , ou des Livres, 
ou des Aunes &c : Cette Réglé feroit pour 
le moins aufli aifée à pratiquer que les 
deux précédantes : Mais il arrive très foti- 
ycitf ou pour mieux dire prefquc toujours 
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que ces entiers font fuivis de foufefpeces, 
foit à la quantité à multiplier Toit à la quan- 
tité qui multiplie & mefme fouvent aux 
deux enfcmble , ce qui fait qu’on doit con- 
noiftre les parties Parfaites ou alliquottes 
de ces entiers de mefme que leurs parties 
imparfaites ou aliquantes. 

Partie parfaite oft aliquotted’un entier 
(de quelle nature qu’il foit) eft celle qui 
le peut égaler lors qu’elle eft prife un cer- 
tain nombre de fois jufte j Ainfy par exem- 
ple 4 Sols font une partie parfaite ou ali- 
quottc d’une Livre valant 20 Sols parce que 
4 eftant pris cinq fois & comparé avec 
vingt égale precifement ce nombre : De 
mefme 2 Pied font partie parfaittc d’une 
.Toife parce que 2 eftant pris trois fois éga- 
lé 6 qui eft ce que la Toife contient de Pieds 

Partie aliquante ou imparfaite eft celle 
qui ne peut égaler fon tout , lors, quelle 
eft prife un certain nombre de fois jufte 
pour luy eftre comparée: Ainfi 7 Sols (ont 
une partie imparfaite ou aliquante de la 
Livre valant 20 Sols parce que le nombre 
7 eftant pris deux fois n’egale pas une Li- 
vre ,ôc eftant pris crois fois il la furpaftè : 
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Par la mefme raifon 5 Pieds font une par- 
tie imparfaite de la Toife. 

Table des Parties parfaites 

de la Livre valant 20 Sols. 
Chapitre XVII 1 . 

Pour 10 f.on doit prendre la moitié de ce 
que produit la Livre 
Pour 6 f. 8 d. on en doit prendre le Tiers 
Pour 5 f.on doit prendre le quart de ce que 
produit la Livre 
,, Pour 4 f. le cinquième 
Pour 3 f. 4 d. le fixiême 
Pour 2 f. 6d.le huitiefme 
Pour if. - le Dixième 
Pour 1 f. 8 d. le Douzième 
Pour 1 f. 4 d. le quinzième 
Pour 1 f. 3 d. le feiziêmc 

L’ufage de la Table précédante efl: 
facile, car fuppofé qu’on veuille fçavoir 
le prix d’une certaine quantité d’efpeces 
par exemple de 4 6 3 cravattes de Soldat à 
raifon de 10 Sols chacunne .• Il n*y a qu’a 
confiderer que Ci on achetoit ces cravattes 
a 20 Sols, ou une Livre chacunne elles 
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coufteroient 46 S ifc. & qu’a raifon deiof 
elles n’en doivent coufter que la moitié» 
ainfi prenant la moitié de ce nombre on 
aura 234 ib. pour le prix des cravattes. 

Exemple. 

On demande qu el cfl le prix de 46 8 cravat. 
A raifon de, - - - -10. Sols 

Refponfe - - - . 234. Livres 


Autre 

On veut fçavoir ce que coufteroienc 
7 85 Cordons de fourniment à railon de G 
f. 8d. chacun : Cette Réglé fe refout de la 
maniéré qui fuit: lleft certain que les 785 
cordons de fourniment à 20 f. ou une Li- 
vre chacun coufteroient 785 1 b. Mais leur 
prix eft feulement de 6 f. 8 d. chacun fai- 
fant le tiers d’une Livre» donc cette quan- 
tité de cordons ne doit coûter que la troi- 
fiême partie de 7851b. de forte que le tiers 
de 7 cents font 2 cents Sc refte 1. valant dix 
Dixaines lelquelles jointes aux 8 Dixaines 
qui fuivent le 7 font 18 dont le tiers efh G 
Dixaines jufte, Enfin le tiers de 5. Livres 


C 
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qui fuivent les 8 Dixaines eft. 1. Livre Sc 
refte deux qui valent 40 f. dont le tiers eft 
13 f. 4 d. 

s 

- Exemple. 

le prix de 785 cordons de fourniment 
a raifon de - 6 f. 8 d. chacun 

eft de 2 6 1 Ife. •• 13 f. - 4 d. 


De même fi on veut fçavoir le prix de 
2635 poulverins à raifon de 3 f. 4 d. cha- 
cun, il ny a qu’a prendre la fixiême partie 
de 26351b. parce que 5^4 d. font la fixiê- 
me partie de la Livre, en difant le fixiêm'e 
de 16 eft 4 & relie [1 qui avec le chiffre 
fuivant fait 25 dont le fixieme eft 3 & refte 
5 lequel avec le chiffre qui fuit fait 55 dont 
la fixiême partie eft 9 Sc refte i c’eft à dire 
une Livre donc la fixiême eft 3f. 4d. 

Exemple. 

. Otv veut fçavoir ce que coûteroient 
- - - 2635 poulverins 

a raifon de - - 5 f. 4 d. chacun 

• i « 

Refponfe - 439 lb. 3 fi 4 d. 

» • * # 

• * • 

C 


Digitized by Google 




50 ï Arithmétique. 

Autre 

Que fi on propofe de fçavoir quel eft 
le prix de 4953 quantitez a raifon de 2 f. 
chacune, il n’y a qu’a prendre le dixiè- 
me de cette quantité & ce fera ce qu’il 
faut, parce que 2 f. font la dixième partie 
de U Livre, ainfi on trouvera 495 tb* 6 f. 
mais ce qui fuit efl: plus facile» 

On demande quel feroit le prix de 2157 
aunes de Ruban de laine couleur de feu 
pour les neuds d’epaule . des Soldats d’un 
Régiment d’infanterie à. raifon de 2 f. l’aûnc 

Il eft confiant que 1C. faifant la dixième 
partie de la Livre, il n’y auroit fuivant les 
pratiques établies cy dcffiis qu’a prendre 
la dixième partie de 2157 cela produit 
215 tb. 14 f. feroit le prix de ce Ruban : 
Mais comme un Dixième eft allez difficile 
à prendre 3 fur tout pour ceux qui ne font 
pas habituez au calcul voicy cé qu’on fait. 

On ne peut douter que les 2 1 57 quan- 
titez a raifon de 2 f. chacune ne valent 
2157 pièces de 2 fi. , or pour réduire les 
pièces de deux Sols en Livres, il n’y a fini- 
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plement qua retrancher le cîernier chiffre 
delà droite, tous ceux qui precedent celuy 
qui eft retranché font des Livres, & ce chif- 
fre retranché Ce double pour en mettre le 
produit au rang des Sols : Ainfi ayant re- 
tranché le dernier chiffre 7 des 21J7 ceux 
qui le precedent c’eft à dire 215 font au- > 
tant de Livres qu’on met à leur rang & le 
retranché 7 eftant double fait 14 qu’on 
met au rang des Sols , de forte que les 2157 
aûnës de Ruban de laine à 2 f. chacune 
couteroient 215 ib. 14 f. 

Exemple. 

le prix de 2157 aûnes de Ruban de laine 
à raifon de - - 2 f. l’aune 

eft de - - 215 ib. 14 f. 

La pratique de l’exemple précédant eft 
■on feulement ailée mais très fure, carie 
7 retranché<de laquantitéa multiplier font 
fept pièces de 2 Sols valant 14 f. qu’on a 
mis à leur rang : Le 5 qui le précédé eftoit 
cinquante pièces de 2 f. ou 5 tb. qu’on a mis 
à leur rang Le ixjui précédé le 5eftoitcene 
pièces de 2 f. ou une dixaine de Livres 

C ij 
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qu’on a placée à Ton rang : Enfin le 2 de 
la mefine quantité eftoit deux mille pièces 
de 2 fi ou deux cents Livres qu’on a aufli 
placées à leur rang. 

\ 

Autre 

, De l’exemple précédant qui eft appli- 
qué à une certaine quantité d’Efpeces au 
prix de 2 fi chacune, on en tire unccon- 
iequence jufte & facile pour le prix d’une 
quantité defpcces à 1 fi chacune : Car il 
ne faut pour cela que retrancher le der- 
nier chiffre de la droite de cette quantité, 
prendre la moitié de ceuxquileprecedenc 
pour mettre au rang des Livres ,& le chif- 
fre retranché tout fimple fe place au rang 
des Sols 

\ . , 

Exemple. 

On demande le prix de 2 9 3 2 4 rations de 

• pain de munition 
a raifo n de - - - - ï fi la ration 

Refponfe - - --1466^.41. 

Remarque . 

Ctfi donc une re^e generale pour redui 
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re les fiée es de 1 f. 'en Livres de retrancher 
le dernier chiffre de la droit mettre toit s 
ceux qui te precedent an rang des Livres , 
puis doubler le chiffre retranche pour en 
mettre le produit aux Sols : Et que pour ré- 
duire les Sols en Livres , il faut faire la moi- 
tié de cette operation : (Te fi a dire qùonn a 
qua retrancher le dernier chiffre de la droi- 
te , prendre la moitié de ceux qui le prece- 
dent pour mettre au rang des Livres (T pla- 
cer le chiffre retranché aux Sols. 

Les exemples que fay donné cy deffus 
font plus que fufffants pour inflruire à fond 
fur tufage de la table des parties parfaittes 
ou aliquottes , de la Livre. Il faut donc main- 
tenant paffer d t explication de celle des par- 
ties imparfaites ou aliquantes. 

Table des parties imparfait- 

tet ou aliquantes de la Livre va- 
lant 20. Sols, 

* • 

Chapitre XIX, 

A 3 f. on prend comme pour 1 de 1 e*eft à 
dire le Dix. & vingt. 

a 6 f. on prend comme pour 4 & 1 c’eft ai 
diieleCinq. de Dix. 

• 9 il i 
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a 7 f. on prend comme pour 5 & r * • 

a 8 f. on prend pour 4 f. deux fois 
a 9 f. comme pour 5 & 4 
a 11 f. comme pour 10 & 1 
a 11 f. on prend pour 10 & 1 
a 13 f. comme pour iq.i & 1 ou pour 5.4 & 4 
a 14 f. on prend pour 10 &4 
a 15 f. pour 10 & j 

a i( 5 f. comme pour 10 - 4 & ion pour 10 

5 & 1 

a 17 f. comme pour 10 - 5 & 1 
a 18 f. comme pour 10 - 4 & 4 
a 19 f. pour - - io-5&4 

L’ufage'de cette fecondeTable n’eft pas 
moins facile que celuy delà précédante : 

Car fuppofé qu’on veuille fçavoir par ex- 
emple ce que pouroit coûter l’efcavat 
d’un fofTé de Redoute contenant 764 Toi- 
fes cubes, de terre à raifon de 15 f. laToife 

Ayant difpofé les quantités a l’ordinai- 
re & qu’pn le void cy après , il n’y à qu’a 
confiderer que 15 f. iont la moitié & le 
quart d’une Livre & qu’ainfi les 764 Tci- 
fes de terre à raifon d’une Livre ou 20 Sols 
chacune coûteroient 764 fb. de forte que 
pour 10 f. il n’y a qu’a prendre la moitié 

• 
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de ces 764 c’eft à dire 381 & le quart du 
mefme nombre pour avoir 191 après quoy» 
ajourant ces deux derniers nombres en- 
femble on aura 573 tb. pour le prix des 764 . 
Toiles de terre a 15 f. la Toile 

Exemple. 

764 Toifes de terre 
1 5 f. laToife 

381 

ipi 

Coûteroient 5 7 3 tb. 


Autre.. 

Que li on demande quel eft le prix de 
1872 lames d’epée pour les Soldats d’un Ré- 
giment d’infanterie a raifon de 17 f. cha- 
cune : On n’a qu’a conllderer que cette 
quantité de lames d’epée fur le pied deiô 
Sols chacune coûteroient 1872 ife. qu’a 
raifon de 17 f. elles n’en doivent coûter 
que la moitié, le quart & le dixième : De 
forte qu’ayant pris pour 10 f. la moitié, il 
viendra 93 6 tb. , Sc pour 5 f. le quart, ofl au- 
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ra 4 (>8 tb. Et enfin pour i f. le dixième» 
.ou pour mieux faire ayant retranché le der- 
nier chiffre delà droite & doublé le chiffre 
i etranché, il viendra 187 tb. 4 f, fi on ajoute 
enfuite toutes ces quantitez particulières en 
une ieule le total fera 1591 tb. 4 f. pour la 
valeur des 1872 lames d’epée â 17 f. cha- 
cune 

Exemple. 

le prix de - 18 72 lames d’epée 
- - -a- 17 f. chacune 

468 

187-4 

coûteroient 1 591 - 4 - f. 


Avertiffement. 

Lors que tes nombres dont on vent une 
eu plufieurs parties ne font pas difpofcz. de 
façon qu'on puiffe prendre fur eux ces parties. 
' jufle fans aucun refte , alors on réduit ce re- 
Jle en fa fous efyece dont on prend auffi la mê- 
me partie 1 Ainfi voulant fçavoir ce que 
vaudraient 779 garder et Epée à 
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ch ac me : On n'aura qu a confiderer que 
i^fi^d. faijant [es deux tiérs d'une Livre , 
Il n'y a qua prendre deux fois le tiers de 
779 en difant le tiers de 7 cents eft 1 cents 
(3 refie 1 cent qui efiant joint aux 7 Dixai - 
ne fuiv antes font 17 Dix aines,, dont le tiers 
efi 5 Dixaines (3 refie 1 Dixaines , le [quelles 
efiant jointes au 9 fuivant font 19 dont le 
tiers efi 9 & refie 1 tb. valant 40 fi dont le 
tiers efi 13 fi 4 d. de forte qu on aura 259 ib. 
13 fi 4 d. pour un tiers de 779 & doublant 
cette quantité il viendra 5^ tb. 6 fi 8 d.pour 
le prix des gardes d Epée 

\ 

Autre Multiplication dans 

laquelle on fuppofe qu’il y ait 
des Livres &; Sols. 

•i-. Chapitre XX. 

La difpofkion de cette Regîe eft Ta mê- 
me que celle des précédantes car on place 
la quantité qui doit multiplier defïous 
celle qu’on veut multiplier, en forte que 
les Livres foient à leur rang & les Sols au- 
leur comme le tout fc void cy deffous 
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Exemple. 

On demande quel eft le prix de 5 4 3 fufils 
à. raifon de chacun - - - - 6 1b 1 5 G 

produit des iîx Livres - 3 2. 5 8 

produit des dix Sols - - 271 - 10 

produit des cinq Sols - 135 - 15 

Total - - - 3665 - 5 f 


Après quoy ayant multiplié les 545 fu- 
fils par les 6Ï b. Ce produit Ce trouvera de 
3158 ib. Enfuite on prendra pour 10 f. la 
moitié'de 543. parce que 10 f. font la moitié 
de la Livre & il vient 271 H?. 10 f. enfin on 
prend pour les 5 f. qui reftent le quart de 
543. ou la moitié de 271 tt>. 10 f. a caufe que 
5 f. font le quart de la Livre ou la moitié 
de 10 f. que fi enfuite on ajoûte toutes 
ces quantitez particulières en une feule 
on trouvera au total 36G5 1t\ 5 f. pour la va- 
leur des fufils au prix propofé. 

Remarque. 

Alprés avoir donné la Table des parties 
parfaites oh aliquottes de la Livre valant 
20 Sols de même que celle de fes parties im - 
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- parfaites ou alignantes je erois quil efl ne - 
cejfaire d'en faire autant du Sol valant n 
Deniers afin que par l aplication qui en fera 
faite on puijfe voir la facilité quon a de 
calculer toutes fortes d’ejpeces 

Tables des parties parfaites 

oa aliquottes du Sol valant 
12 Deniers. 

Chapitre XXI. 

A 6 â. on prend la moitié de ce que pro- 
duit le Sol ou le quart de ce que pro- 
duiroient deux Sols. 

a 4 d. on prend le tiers de ce que produit 
le Sol 

a 3 d. le quart 
a i d. le fixieme 
a i d. le douzième 

Lufage de cette Table dépend delà re- 
duétion des Sols «n Livrés & des pièces 
de 2 Sols en Livres dont il a efté parlé dans, 
la page , ainfi que les pratiques fuivantcs 
le feront voir. 


Exem- 
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Exemple. 

on demande le prix de 5442. fufces deGrenv 

à raifon de - - - 6 d. chacune 

». . — ■ — ' 

Refponfe - - ijéffî. if. 

On refondra cetre queftion en confide^- 
iant que 6 d. eftant le quart de . i Sols ou j 
la moitié d’un Sol, Ies-5441 fufces de Gre- 
nade a 1 f. chacune couteroient autant 
de pièces de deux Sols y lefquelles eftant 
réduites en Livres comme il eft enfeigné 
dans la page - produkoient 544 tf. 4 £ 
d’ou il faut conclure que la même quan- 
tité de fufées à 6 d. chacune n’en doivent 
' coûter que le quart, parce que fix Deniers* 
font le quart de deux fols, ainfi on retran- 
che la demiere figure ide la quantité à mul- 
tiplier, & on prend le quart des 544 qui 
precedenc cette figure reranchée ce qui 
produit 13 6 IL. , puis ayant doublé la figu- 
re retranchée a il vient 4 dont le quart eft 
3 Sol de forte que 5441 fttfées de Grenade- 
àtfd. chacune coâteroient 136 IL. r £ 

- • * t • i 

* ... % . 

Que fi au lieu de 6 d. qu-’on fuppofe 
que chacune des fufées valent , leur prix 
n’eût efté que de 4 d. ont auroit retranché: 
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h cfcrniere figure 2 des 5442 & prix la fi- 
xiême partie de 544 qui precedent cette 
defniere figure 6 c il feroit par ce moyeu 
venu 90 tt>. Mais comme il refte 4 îfc. va- 
lant 80 fi on les joindroit au double de la 
figure retranchée afin d’avoir 84 fi dont la 
fixiême partie eft 14 fi de forte que les 
5442 fufées à raifon de 4 d. chacune coû- 
teroient 90 tî>. 14 fi Tout cela eft facile à 
executer pour peu duplication quon y 
donne. 


Exemple. 

on demand le prix de 5 4 4 2 fufées deGten». 
a raifon de - - - * 4 d. l’une 

Reponfe - - 90 îh. i4fi 

•< ' 

Table des Parties imparfai- 

tes du Sol valant douze Deniers. 

. Chapitre XXII. 

A 5 d. on prend pour 3 & 2 ou pour 4 & 1 
37 d, on prend pour 4 &c ^ j 
a 8 d. on prend pour 4 & 4 ou pour 6 îk ï 
. ou erfeore mieux le tiers de eequepro^ 
♦ duiroient 2 fi 
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a 9 d. ®n prend pour 68 c 3 
a 10 d. ou prend pour 6 8 c 4 
a 11 d. on prend pour 8 & 3 ou pour 6.3 8c t 
' » '« 
Lufage de cette Table dépend auflîbien 
que céluy delà précédante delà réduction 
des Sols en Livres 8 c des pièces de 2 f. en 
Livres dont il a efté parlé dans les pages 
de forte que fi on fuppofe qu’un 
munitionaire ait fourny 12486 rations 
de pain à un Bataillon fur le pied de io- 
Deniers la ration 8 c qu’on veuille feavoir 
quel en eft: le prix total : Il n’y a premiè- 
rement qu’a prendre pour 8 Deniers 8 c 
pour 2 de forte que prenant pour 8 d. le 
tiers de ce que coûteraient les 1 2486 ra- 
tions à 2C chacune on aura 416 tt>. 4 f. 
après quoy prenant pour les 2 d. reftanc, 
le quart de ce qu’ont produit les 8 d. il 
viendra 104 tt>. 1 f. ainfi ajoutant ces deux 
produits en un feul on aura au total 520 îfc. 
5 f. pour le prix des 12486 rations de pain 
à ro d. chacune 



Exem- 


CMilitaire. 


Exemple. 

on veut fçavoir le prix de 1 1 4 %G rat.depain 
à raifon de - - - - iod. chacune 

fi c’eftoit à 2 fi là ration le prix feroit 

- - - - 1248 tfe. 11C 

mais a 8 d. c’en eft le tiers 416 fb. 4 fi 
6 c pour 2d le quart de ce 

nombre - - - 104 - I 

dont l’adition des deux derniers fait 
------ 520 lt\ y fi 

•Autre 

On veut fçavoir ce que coûteroient 
8973 brades de meche a raifon de 7 d. k 
brade : Il faut en premier lieu le prix de 
cette quantité de bradesde meche au'prix 
de G d. chacune , ce qui eft: aiféen retran- 
chant la derniere figure 3 de ce nombre & 
prenant le quart des trois figures 897 qui 
la precedent parce que G d. eftant le quart 
de il. on doit pour ces G d. faire le quart 
de l’operation qu’on feroit pour 2 fi parce 
moyen il viendra 224 lt\ Mais comme il 
rede un fur le dernier chiffre 7 de ce nom- 
bre 897; on doit confiderer cette unité 
comme une Livre valant 20 f. qu’on njou- 
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tera au double du 3 retranché ce qui fera 
26 f. dont le quart fera 6 f. 6 d. de forte 
que 8973 quantitezà raifon de 6 d. cha- 
cune coûteroienr 224 îb. 6 f. de 6 d. de 
laquelle fomme prenant la fixieme partie 
pour le 1 Denier relié fur le chiffre 7 du 
multiplieur on aura 37 ît> % 7 f. 9 d» qu’oa 
ajoutera avec les 224 tt>. 6 C 6 d. afin d’a^ 
YDir 261 tt>. 14-3 d. pour le tout 

Exemple. 


on demande te prix de 8973.braff. de mecÜer 
à raifon de - - -, 7 d. la braffe 


pour fix deniers 

.j“ 224 ïb. 6 f- 6 d. 

pour un denier « 

- 37 ~ 7 ~ 9 

Refponfe ' - 

- 26 rît». 14 f. 3 d. 


Multiplication dans laquelle 

il y a des Livres Sols & Deniers 
Chapitre X X 1 1 1. 

E t te Réglé e fl un compofé de la mut- 
tiplication d’une certaine quantité 
cTefpeces par des Livres 1 de la mefme; 
quantité par des Sols > &delamefme quan- 
tité par des Deniers : Ainfi par exemple 
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©n' nous propofe de fçavoir a combien 
pouroient revenir 254 armements de Ca- 
valier fur le pied de 25 tfr. 16 f. 4 d. cha- 
cun : Il faut pour cela difpoler ces deux 
quantitez l'une deflous, l’autre fuivant l’or- 
dre qui a déjà efté eftably ôc qu’on void 
icy v . • » . . 


Exemple. 

oh veut f^av. quel eft le prix de 2 5 4 
armements de Cavaliers 

fur le pied de - - - 2 f îb. 16 d ck> 

pour le prix du 5 du no. 1270 
pr.le prix des iDixaines 508 
pour 10 f. - - --127 

pour 5 f. - - - - 63-10 

pour 1 f. - - - - 12-14 

pour o - - 4d. - -4-4.8 

Reponfe - - - 6$fyfb.8f. 8 d. ^ 

La Réglé étant difpofée comme en cet 
exemple, on multipliera les 254 armements 
<ie Cavalier par le 5 qui eft au nombre des 
Livres, puis par les 2 D-ixaines ainfî qu’on 
la pratiqué aux réglés ordinaires, apres 
quoy on prendra les parties parfaites delà 
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Livre qui conviennent à 1 6 f. C’eft à dire 
pour io - 5 & i & en fuitte' pour les 4 d. re- 
font on prendra le tiers de ce qu’a produit 
le Sol parce que 4 d. font le tiers d*unSol 
& ayant ajouré toutes ces quantitez parti- 
culières en une feule on trouvera 6557 tb*. 
SL 8 d. pour les armements propofez 

■ Autre 

On demande quel eftle prix de 854 pai- 
res de piflolets a raifon de 7 fb. 7 f. 6 d. cha- 
cune. Pour refoudre cette Réglé il faut 
difpofcr les deux quantitez qui la compo- 
fent de la mefme façon qu’on le voici à 
l’exemple fuivant* 

Exemple. 

Le prix de - - 8) 4. paires de piftolets 
à raifon de - 7 1b. - 7 f. - 6 d. chac. 

produit des 7Liv. ^978 
produit des 5 fols 213 - 10 
produit des 2 f.6d 106 15 

adition du total 62981b. - f f. 


Après avoir difpofé les quantitez l’une 
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deflous l’autre comme il vient «Tertre ditôc 
qu’on le void dans l’exemple précédant; 
on multipliera les 8 S 4 paires de piftolets 
par les 7 tb. du mulciplieur : puis pour f f* 
des 7 qui fc trouvent a la même quantité 
on prendra le quart def mêmes 8 f 4 en 
fuite la moitié de ce qu’auront produit 
ces f f. pour les 2 (.6 d. reftant & ayant af- 
femblé toutes ces quantitez en nne,on 
trouvera 619 8 ib. $.f. pour le prix des Pi- 
ftolets* 


, Remarque. 

Les quantitez. qtéon veut multiplier par 
et autres quantité fuivis de foufejpeces d u- 
ne autre nature que des Sols (3 des Deniers 
ne changent point l'ordre delà Réglé : Ainfi 
les Toifes quon multiplie par des Toifes Ç3 
Pieds , ou par des Toifes Pieds (3 Pouces , ou 
enfin par des Toifes , Pieds , Pouces Ç3 Lignes 
ont toujours une meme dijpofition , (3 il ne 
faut fimplement que fç avoir combien une 
Toife contient de Pieds , cbmhien un Pied 
contient de Pouces Ç3 enfin combien un Pou- 
ce contient de Lignes ; Après quoy il fera fa- 
cile de refoudre la Réglé en prenant fur la 
quantité a multiplier les parties parfaites 
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qui conviennent aux foufejpeces du multi - 
pheur ainfi qu on le verra dans les prati- 
ques fuivantes . 

Exemple, 

On demande la fuperficie d'un re&angle 
de - - - - 465 Toifesdelong 

Tois. Pi.Pou.Lig. 1 

fur - - - - ~ 2 3. 2. 5. 4. 

/ 

produit des 3. Toifes 1395 
produit des 2 Dixam. 9 3 ° \ 
produit des 2 Pieds - 157. 
produit de 4 Pouces - 2 5 - y 
produit de 1 Pouce - 6 - 2-9 

produit des 4 Lignes- - 2 - - o - ir 

Tois. Pi. Poiu 

Total de la Multipl. 10884 - 2 -8 

La Réglé dont l’exemple eft cy defliis 
fe refoudra,fi on multiplieen premier lieu 
les 461 Toiles de long par les 23 Toifes de 
large, comme aux multiplications ordinai- 
res; après quoy on prendra le tiers des 
mêmes 465 pour les 2 Pieds de la largeur* 
par ce que 2 Pieds font le tiers d’une Toi- 
le, ce qui produira 155 Toifes 1 Enfiiitte ou 


Digitized by Googl< 


/ 


< 


, * t 

Militaire. 6 g 

prendra pour 4 Pouces des 5 d’enbas la 
ilxiême partie de ce qu’ont produit les 2 
Pieds, parce qu’on ne peut prendre pour 
5 Pouces tout d’un coup & pour le Pouce 
qui eft refté fur le f, on prendra le quart 
de ce qu’ont produit les 4 Pouces . Enfin 
pour les 4 Lignes de la largeur, on pren- 
dra le tiers de ce qu’a produit le Pouce Sc 
par ce moyen la Réglé fera faite à i’adi- 
tion prés qui fera aifée a faire. 

Autre Exemple. 

Toif.PiedsPou. 
Sçavoir qu el effc le prix 2 5 $ - 5 - & 6d’ou- 
vrage. 

a raifon de - - - - 9 ib 15 fi la Toife 

produit des 258 Toifes par 
9 fà- - - - - 2322 

produit des mêmes Toifes par 10 fols 
- - - - 129 

produit par 5 fols - - 64 - 10 

produit des 3 Pieds - - 4 - 17 - £ 
produit des 2 Pieds - 3 -5-0 

produit de 6 pouces - ç - 16 - 3 

25-24 - 8 - 9 d. 

Ayant multiplié les 258 Toifes de la Ré- 
glé propofée dans l'exemple cy defilis par 

* 
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les 9 ib. I5.f. comme aux Réglés ordinai- 
res, on prendra la moitié du prix de la 
Toife c’eft à dire la moitié de 9 tb. 15 f. 
pour 3 des 5 Pieds quffuivent les Toiles, 
parce qu’on ne fçauroit prendre pour çe 
5 tout d’un coup : Et pour les 2 Pieds, re- 
liez fur le 5 , on prendra le tiers des mê- 
mes 9 tb. 15 f. parce que 2 Pieds font le 
tiers d’une Toife : Enfin pour 6 Pouces on 
prendra le quart de ce qu’ont produit les 
deux pieds parce que fix pouces font le 
quart de deux pieds : Ce qui eftant finy 
on ajoutera toutes ces quantitez en une 
feule pour avoir le produit total lequel fe 
trouvera de 2524 fo. 8 C 5? d. 

Avertiffement. 


faurois pu donner quelles exemples de 
Multiplication de Toijes , Pieds , Pouces & 
Lignes, par des Toifes , Pieds , Pouces & Lig- 
nes : Mais comme j dy traité cette matière 
très à fond dans les trois & quatrièmes par- 
ties de ma Geometrie pratique de l' Ingénieur: 
(3 que d' ailleurs ces fortes de Multiplica- 
tions ne regardent precifement que le Toife. 
fy renvoyé ceux qui en feront curieux pour 
éviter les inutilités. 
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Les parties parfaites ou aliquottes 8c 
les parties imparfaites ou aliquantesdont 
je me fuis fervy dans les multiplications 
que j’ay expliquées jufques icy m’ont paru 
plus aifées que les autres méthodes dont 
quelques uns fe fervent pour abréger leurs 
Réglés, parce que ces pratiques abrégées 
ne font pas generales , pour toutes fortes de 
quantitez fuivies de foufefpeces : Et que 
d’ailleurs on a de la peine a fe faire enten- 
dre dans les explications qu’on en fait à 
ceux qui font peu vcrfez dans le calcul, & 
après tout quand une fois on pofe bien 
v ces parties parfaites & imparfaites il eft 
aufli facile de s’en fervir que de quelqu- 
autre méthode que ce foit : Je donneray 
pourtant icy deux Exemples de fes Multi- 
plications abrégées, afin que ceux qui en 
font curieux fe puilfent fatisfaire & qu'on 
voye qu'a moins que les Sols qui fui vent 
les Livres du multiplieur ne foienten nom- 
bre pair j il en faut pour ainfi dire tou- 
jours revenir aux parties parfaites 8c aux 
parties imparfaites. 


Exen> 
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Exemple. 

On demande le prix de 246 Piques' 
à raifon de - - - - 1 tbi6f.chacun. •• 


246 

19^ - 16 

442 tfe. - 16 


Apres avoir multiplié les Piques a l’or- 
dinaire par la Livre : Au lieu de prendre 
pour 10. 5 & i f. ou pour 10 - 4 8c 2 com- 
me on le fait aux parties parfaites pour 
les 16 f. qui fc trouvent icy, il faudra pren- 
dre la moitié de ce nombre qui eft 8 avec 
lequel on multipliera chaque chiffre delà 
quantité d’enhaut , difant 8 fois 6 font 48 
(or voicy ou confifte la beauté 8c l’abré- 
viation de cette pratique ) on double le 
dernier de ces deux chiffres qui eft 8 8c 
on en pofe le produit 16 au rang des Sols 
retenant le premier chiflre 4 pour le por- 
ter au rang des Livres ; Ce qui fe fait en I 
difant 8 fois 4 font 32 & 4 de retenus font 
3 6 : On pofe le 6 ail rang du nombre des 
Livres 8c l’on retient les 3 Dixaines pour I 
les porter à leur rang : Enfin on dit 8 fois 

1 font j 
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1 font 16 Sc 3 de retenus , font 15) on pofe 
le 9 au rang des Dixaines & on avance le 
1 au rang des centaines; de forte que x^C 
piques à 16 f. chacune coufteroient 196 
!b. 16 f. 

Il ne fera pas mal aifé de faire conce- 
voir la vérité de cette pratique à ceux qui' 
font un peu verfé dans le calcul : Car en 
prenant la moitié de 16 il vient 8 qu’on 
doit confîderer comme 8 pièces de 1 f. 
avec lefquelles multipliant 6 qui eft le pre- 
mier chiftre de la quantité d’enhaut, on a 
48 pièces de 2 f. valant 4 tb. 1 6 C ce qui 
fait qu’on pofe les 16 f. a leur rang & on 
retient les 4 ib. pour les porter au leur : le 
refte de la Réglé eft trop claire pour avoir 
befoin d’interpretation. 


Autre Exemple. 

Quand le nombre des Sols êft pair l’o- 
peration eft aifée,ainfi qu’on l’a veu dans 
le precedent exemple, mais s’il eft impair 
& qu’outre cela il y ait des Deniers, là dif- 
ficulté eft pout le moins aufli grande qu’en 
fe fervant des parties parfaites ou des par- 
ties imparfaites , ainfi qu’on le ; verra dans x 
la pratique fuiyante _ • . 
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on dçmandecç quejvjlent .j 5 j aun.de drap 

~ ’ a Raifon de' • J - J tfc. f - 4 d. 

' h : ? l’aune 

. i . .'J \ 

9 X T C 




2815 
227 - 16 

il vli • •L lâ J 


;c»Cii“ ;q c 


9 - 7 


8 


Réponfe - 3 *9' 


6 f. 8d. 


• : > , ■ j •• " V 

• Les $ 6 \ ?unes de drap ayant efté mul- 
tipliées à l’ordinaire par les 5 Livres , on 
prend la moitié de-ti qüi eft le plus grand 
nombrë pair qui puifTe eftre contenu dans 
les 13 f. Ht on fait avec cette moitié 6 la 
même multiplication qu’au precedent ex- 
emple, après quoy pour 1 L-reftant fur 13 
on fe fert de la pratique enfeignée dans la 
page 65. & à. Legatd des 4 d. qui fuivent 
les 13 f. on prend le tiers de ce qu’a produit 

le Sdl. : & l]i * ? - 1 ■ •'.* -- 


jv f. i 


/ I J f 41 fl 


f 1 • • îi5- '• ./7? 

• \Jfv.ertiJjeineut . 

- Ce feroiticy lé lieu d’expliquer plufieurs 
pratiques ou feduétiorrs qui dépendent de 
la multiplication , mais je les relerve pour 
la rrdifièihe partie de ce Livre ou je traît- 
re amplement des réduirions 


U - 


Militaire . 


75 


Preuve de la Multiplication. 

Corne je fais la preuve de cette troifiemc 
Réglé generale par la Divifion, ce ne fera 
qu'<aprés avoir expliqué cette divifion que 
je donneray la preuve de celle cy, ne pou- 
vant me refoudre à me fervir des preuves 
de neuf eu de fept à caufe qu’elles font 
defe&ueufes. 

De la Divifion quatrième 

Réglé generale. 

Chapitre XXIV. 
Définition. 

t 

L A Divifion nous enfeigne à partager 
une quantité en autant de parties éga- 
lés qu’on veut , ou ce quieft lamêmechd- 
fe elle fait voir combien de fois le divi- 
feur eft contenu dans la quantité àdivi- 
fer. 

Il y a fuivant cette définition trois nom- 
bres dans la Règle de Divifion, qui font la 
quantités Divifer ou à partager., la quan- 
tité qui partage ou le Dtvifeur & enfin le 

Dij 
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rcfulcat de la Réglé qu’on nomme j Quo- 
tient. 

Quand le divifeur n’excede pas le nom- 
bre io, il eft inutile de faire une divifion, 
on prend feulement fur la quantité à par- 
tager la partie parfaite qui convient au 
divifeur : Ainfi voulant par exemple par- 
tager 2115 ifc. a 9 perfonnes il n’eft pasne- 
ceflàire de faire une Divifion dans les for- 
mes, mais feulement de prendre la neuf- 
vieme partie de cette fomme, afin d’avoir 
235 fb. pour la parc de chacune des 9 per- 
fonnes. 

* \ 

Exemple. 

Divifer ou partager 211/ Livres 

en ----- 9 parties égalés 

Il vient pour chacune 235 au refultac 


Mais quand le Divifeur eft de deux chif- 
fres dont la valeur excedeio, ou bien qu’il 
eft de trois, de quatre, ou de plusde chif- 
fres, on ne fçauroit que très malaifemenc 
fc fervir de la pratique que je viens d’ex- 
pliquer : Ce qui fait qu’on divife peu a 
peu la quantité totale par le Divifeur en 
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avançant chaque pofîtion d’un degré ti- 
ranr de Ja main gauche vers la droite, au 
contraire des autres Réglés où la progreC- 
fîon fe fait en tirant de la droite à la gau- 
che. - 

Remarque. 

LeDivifeur fepofe toûjours dans cette 
Réglé deflous les premiers chiffres à gauche 
' de la quantité à divifer, pour veu que les 
chiffres qui font immédiatement audefTus 
de ce Divifeur,le contiennent au moins 
une fois, par ce que autrement ce Di- 
vifeur ne feroit pas bien placé , ainfi 
qu’on le void dans la pofîtion fuivan- 
te,où leDivifeur4i ne peut eftre contenu 
une fois dans 1 1 qui font precifement au 
, dcfîus, ce qui fait qu’on doit avancer ce 
Divifeur 41 d’un Degré vers la droite, c'eft 
à dire qu’il le faut placer deffous 110 va- 
leur des trois premiers chiffres de la quan- 
tité à divifer 

11046 

41 

1 

La pofîtion eftant faite comme elle doit 
l’eftre & qu’on le void dans l’exemple qui 
fuit, on cherche combien de fois 110 qui 
font les trois premiers chiffres de laquan- 

D iij 
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ticé à divifer peuvent contenir le Divifeur 
42, mais comme il eft embarrafiant de le 
eonnoiftre tout d’un coup a caufe des 
grands nombtes qui fatiguent la mémoire» 
on dit feulement en 11 combien de fois 4 
& ayant trouvé qu’il y eft 2 fois , on rai- 
jfonne de la maniéré fuivante : Il eft con- 
fiant que 11 peuvenr contenir 4 deux fois, 
mais comme ce n’eft pas tout, parce qu’il 
s’agit de fçavoir fi 110 contiennent 42 qui 
font precifement d'eflous aufti 2 fois : Sup- 
pofons donc qu’on ait placé le 1 au quo- 
tient, on diroit 2 fois 4 font 8 quioftéde 
11 qu’on void au deftus Idu 4 il refte 3 le- 
quel joint au o qui fuit le 11 fait 30 & qui 
eft un nombre plus que fuftifant pour con- 
tenir deux fois le 2 du Divifeur, d’ou l’on 
conclud que no contiennent au moins x 
fois 42: 


046 j >z 

#2 J 


t> 


Ce qui fait qu’on place 2 au quotient avec 
lequel multipliant chaque chiffre du Divi- 
feur 42 en commençant par le nombre 1 
ôc pourfuivant par la Dixaines 4 on ofte 
le produit de cette multiplication des chif- 
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fres qui font au defius fi cefà fe peutj'dàr' 
autrement on emprunte autant" de ‘Dizai- 
nes quon en peut avoir bèfdin pofiF join- 
dre au chifïre de defius le nombre du Di*-' 
vifeur afin d’en faire la fouftra&ion : ain- 
fi dans l’exemple qui fuit , on multiplie 




v I * * ; * 


Exemple. 

26 1 
■**046 >2 

** : J 


Le chiffre du nombre du Divifeur (qui 
eft icy un 2) par le chifïre du quotient 
qui fe trouve auftï un 1 icy, comme le 1 
produit 4 de cette Multiplication ne peuft 
eftre ofté du o qui eft juftement au defius 
du nombre du Divifeur, on emprunte une 
Dixaine fur les chiffres qui precedent ce 
o, avec laquelle l’ajoutant, cela fait 10, dont 
oftant le 4 produit par la Multiplication, 
ift refte G qu’on place precifement defius 
'leo&on retient la Dixaine empruntée 
pour la porter aux Dixaines, coupant en 
mefme temps le 1 du Divifeur de mefme 
que le o d’un trait chacun, pour marquer 
qu’ils ont fait leur fon&ion : après cela* 

' D jv 
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on multiplie le 4 du Divifeur par le 1 du 
quQtient,ce qui produit SDixaines aufquel- 
]es ajoûtant la Dixaine retenue on aura 9 
qu’on oftera des 11 qui font au dcfïus &il 
reliera 2, on placera ce 2 au delfus du ïi 
qu’on aura foin de couper de même que 
le 4 du Divifeur chacun d’un trait pour 
faire voir qu’ils ne valent plus rien, de for- 
te que 110 contieut 41 deux fois & 26 de 
refte. 

Pour venir à la fécondé pratique , on 
avance le Divifeur 41 d’un degré vers la 
droite plus qu’a la première pofition ceft 
a dire qu’on le place delïous 164 . , & on 
dit en 16 combien de fois 4, il s’y trou- 
ve 6 fois, mais comme il eft encore neceA 
faire de voir fi 264 peuvent contenir 6 fois 
42 qui font au delïous, il faut faire la mê- 
me reflexion qu’a l’article cy delfus, e’eft 
a dire fuppofer le 6 au quotient avec le- 
quel multipliant le 4 qui eft le premier 
chiffre du Divifeur , il viendra 24 lelquels 
eftantoftez de 26 qu’on void delfus ce 4 
il refteroit 2 lequel joint avec le 4 de la 
quantité à Divifer feroit 24 qui eft plus 
qu’il ne faut pour contenir 6 fois le 2 du 
Divifeur 
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De forte que cet examen ellant fait, on pla- 
ce le 6 au quotient, puis on dit 6 fois i 
font 12 qui ofté du 4 d’au deflus ne peur, 
on emprunte donc une Dixaine fur les , 
chiffres qui precedent ce 4 avec laquelle 
on l’ajoute ce qui fait 14 dont oftant 12 re- 
fiera 2 qu’on placera au deflus du 4 de la 
quantité a divifer, & on coupera le 2 du 
Divifeur retenant la Dixaine empruntée: 
Après quoy on dira 6 fois 4 font 24 & 1 
de retenu font 25 qu’on oftera de 16 qui 
fe voyenr au deflus , il reliera 1 qu’il fau- 
dra placer au deflus en coupant le 4 du Di- 
vifeür & les 2 6 dont on vient de parler, 
par là on verra que 264 contiennent 6 fois v 
42 & qu’il relie 12. ■ - r 

' t * 

En troifieme lieu on pofe le Divifeur 
42 plus avant d’un degré vers la droite,c’efl: 
à dire qu’on le place deflous 126 qui re- 
fient, pour achever la Réglé. Et on dit en 12 
combien de fois 4, il s’y trouve 3 fois, oc 

D v 
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comme le 6 d’enhaut peut auffi contenir 
3 fois le 2 du Divifeur, il ell certain que 126 
contiennent 42 trois fois jufte, ainli on pla- 
ce le 3 au quopient 8 c on fait la même o- 
peration que celle qu’on vient d’expliquer, 
en difant 3 fois 2 font 6 qu’on oftera du G 
qui eft le dernier chiffre de la quantité à 
divifer, il ne reliera rien-, enfuite on dira 
3 fois 4 font 12 qui ofté des 12 qu’on void 
fur le 4 il ne reliera non plus rien ; de for- 
te que 11046 lb. ellant partagées a 42 per- 
sonnes on trouvera qu’il vient a chacune 
jullement 263 lb. 

■r 

XZZZ 

• • 4 ' m 

> . Autre Divifion. 

Un Mellre de camp fait acheter 435 
chevaux pour monter ion Régiment, leur 
prix total e 11 de 9 5 j 2. 5 ffe* on demande 
quelle effc la valeur particulière de chaque ' 
cheval (ce qui fuppole qu’ils foient tousa 
un même prix). Il faut pour cela difpofer 
leDivifeur 435 delfous les trois premiers * J 
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chiffres qui font a gauche de. la quantité» 
Divifer & faire les memes operations qu a 
la Réglé precedente - 

6 1 

MX J - 

• • . « * » 

/ 

Ainlî il faut confiderer combien de fbis4$5 
peuvent être contenus dans 935 qui (ont im- 
médiatement au de(Tus : or voyant qu’ils 
ne peuvent y eftreque 1 fois, on place ce 
1 au quotient avec lequel on multiplie 
chaque chiffre du Divifeur en commen- 
çant ainh qu’il a efté dit par celuy de la 
droite , oftant le ^produit de cette multH 
plication du chiffre qui eft -au4e(Tûs,eti 
obfcrvant d’em prunter autant de Dixaines 
qu’il en faut fur les chiffres qui precedent 
celuy duquel on doit ofter : On dit donc 
en 9 combien de fois il y eft 1 qu’ilfaut 
placer au quotient ôc dire * fois.-y -font kv 
lesquels on ne peut ofter du 5 qui eft au 
deftus dans la quantité à divifer, ce qui fait 
qu’on emprunte une Dixaine la quelle join- 
te à ce 5 fait 15 ft de ce nombre on en ofte 
le 10 produit de la multiplication du 5 d’em- 
bas par le z du quotient il reliera 5 & on ; 
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retient la Dixainc empruntée, coupant le' y 
du Divifeur qui a fait fa fonction, en fui- 
te on dit 2 fois 5 font. 6 & un de retenu 
font 7 qui ofté du 3 quon void au deffus 
dans la quantité aDiviferne peut,.- il faut 
donc emprunter un fur le chiffre qui le- 
précédé & cer un eft une Dixaine.qui avec 
le. 3 fait 1 j dont oftant le 7 refte 6 qu’on* 
met audeflus du 3 retenant la fécondé Di» 
xaine qui a efté empruntée puis on coupe 
le 3 d’embas & le 3 d’enhaut parce qu’ils 
ne valent plus rien ; après cela- on dira 2. 
fois 4 font 8 & un- de retenu font 9 qui o- 
fié du 9 de la quantité a divifer quieft fur 
le 4 du Di vifeur' il ne refterarienvon cou- 
pé, & Je y , &c par ce moyen on void" 
que 933; qui- font les* trois prenûerschiffres. 
a gauche de ; la quantité à divifer contien- 
nent le Divifeur 435; (Jeux fois & £5 derefle: 

• r • » , * . • 

Pour la fécondé operation on avance le.* 
Divifeur 435 d’un degré vers la droitec’effe 

2 • * 

*'7 \ 

fît 

- * a* 

â dite qu’icy on le place deffous (>52 & qjb 
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dit en G combien de fois 4, il n T yeft qu'u- 
ne fois , on place cet 1 au quotient & on du: 
une fois 5 ofté du 1 qui eft au deftiis ne 
peut cequi oblige d’emprunter uneDixai- 
11e laquelle jointe à ce 2 fait i2dontoftant 1 

5 refte 7 qu'il faut placer au deftusdu2<Sc 
retenir la Dixaine empruntée, obfervant de 
couper le 5 & le 1 qui ont fait leur fon- 
ction : Puis on dit une fois 3 8 c undere* 
tenu font 4 qui ofté du 5 qu’on void au 
delfits refte 1 , il faut couper le j & le 5 ns 
retenant rien parce qu’on n’a rien emprun- 
té, eniuite on dira une fois 4 qui ofté du 

6 qu’on void au deftiis refte 2.. 

J» 

Enfin il faut dans la troifiême & derniere 
operation de la préfente Réglé avancer Le 

z 

■ 1 

s'ils 

* - mxxxl 

mi 

& 

Divileur 455 encore d’un degré vers îa 
droite c’eft à dire en ce; endroit deftous 
117/ puis dire en 11 combien de ibis 4 il s’y 
trouve 5 qu’on piace au quoiient&r on a~ 
clieve la Réglé en fuivanc ce qui a efté die 
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dans les articles precedents, ce quieflatit 
fait, on trouvera que chacun des chevaux 
pi opofez revient à uj tfe. 

K^d-vertijjèment. 

Il arrive très fouventdans uneDivifion 
faite a plulîeurs leprifes, que le reliant de 
la première pratique, ou de la fécondé, ou 
de la troifieme &c.êtant joint au chiffre qui 
fuit, le reliant ne peut contenir une fois le 
Divifeur, ainlî qu’on le void dans cet exem- 
ple où Ton fuppofequ’uneterre contenant 
325 Arpents ait coufté 67275 tb. car ayant 
placé le Divifeur 325 defïous 6 72 qui font 
les trois premiers chiffres à gauche de lac 
quantité à divifer, on trouve que ce Di* 
vifeury eft contenu 2 fois & qu’il relie 22, 
or ce nombre -reliant joint au 7 qui fuit 
failant en tout 227 ne fçauroit contenir u- 
ne fois le Divifeur 325 qu’on eff obligé de 
pofer deffous dans la fécondé operation 

z 

' . Z ' 

Quand ces foi tes de cas arrivent on place 
un zéro au quotient aprps quoy on coupe 
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tous les chiffres duDivifeur de cette por- 
tion biffant ceux qui font au deffus dans 
leur effcac : ainfi voyant que 227 ne peuvent 
contenir 325qu’on place imediatement def- 
fous on met o au quotient & on coupe 315 

' 2 l 

, >20 

J 

m ; * 

i* 

laifîant 227 dans l’eftat qu’ils font, parce 
que 325 fois o n'eft rien qui eftant offé de 
227 il refte la meme quantité : on feroit 
encore la même chofe fi ce qui fe trouve 
deffus le Divifeur dans une troifiême pofî- 
tion'ne le pouvoir pas contenir au moins 
une fois. 


Ce qui vient d’eftre dit eftant bien exé- 
cuté, on achèvera la Réglé en avançant le 
Divifeur 325 deflous 2275 qui font reftez 
de l’operation precedente du dernier chif- 
fre de la quantité à divifer,& on trouvera 
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qu’il y eft contenu 7 fois, on place donc 
ce 7 au quotient & on achevé la Règle 
comme il a efté dit aux exemples preee^ 
dents, de forte que cette Réglé e liant ache- 
/ vée on trouvera que chaque arpent de là 
terre achetée couileroit 207 ib* 

Remarque, 

Quand il relie quelque chQfe apres une 
Divihon faite, on réduit ce reliant en la 
loufelpece qui doit fuivre les entiers & on 
divife le produit par le même Divifeur i 
ainii luppolé qu on ait fait fane 96 habits 
de foldat qui ont couflé en tout 1760 tb. 
on demande quel eft le prix de chacun de 
ces habits : ayant divifé les 27601b. par les 
96 habits en fe fervant des pratiques pa- 
reilles à celles qui ont ellé expliquées c y 
devant on trouvera 28 ife. au quotient, 
mais comme il relie encore 72 tb* ils les 
faudra réduire en Sols & on aura,. 1440 £ 
lefquels ellant partagez au même Divi- 
feur ç)0 il viendra 15 £ au quotient & paE 
ce moyeu chaque habit reviendtoit à 28 ib* 
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Lors qu’il y a des foufefpeces avec les en- 
tiers de la quantité à divifer comme par 
exemple des Sols avec des Livres, ou des 
Pieds avec des Toifes, & qu’il n’y en a 
point au Divifeur c’eft à dire que ce Divi- 
feur n’eft que des quantitez d’une mefme 
valeur : Il faut en premier lieu divifer les 
entiers de la quantité qui doit eftre parta- 
gée par le Divifeur comme à l’ordinaire, 
après quoy on réduit ce qui refte en mê- 
me foufefpece que celle qui fuit les entiers 
avec laquelle on ajoute ce refte réduit ÔC 
le provenu fe partage encore au même Di- 
vifeur : ainfi dans l’exemple fui vantfuppo- 
fons que le pavé d’une place d'armes défi- 
guré quarré long contienne 1380 Toiles 4 
Pieds 4 Pouces & que la longueur d’un des 
collez de cette figure foie de îç Toifes : 
on demande'qudle eft la longueur de l’au- 
tre collé •• Il faut en premier lieu divifer 
les 1380 Toifes que la figure contient en 
fuperficie par fon codé connu 29, il vieil- 
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dra au quotient 47 : mais il refte 17 Toi- 
fes quon réduira en Pieds en les multipli- 
ant par 6 &c il viendra 101 lefquels eftant 
ajoutez avec les 4 Pieds qui fuivent les 1580 
Toiles feront 106 Pieds qu on divifera par le 
même 29 & il viendra 3 Pieds au quotient , 
mais corne il refte encore 19 Pieds on les ré- 
duira en Pouces en les multipliant par 12. 
àquoy on ajoutera les 4 pouces qui fuivent 
les pieds de la quantité à Divifer ce qui fe- 
ra 232 Pouces lefquels eftant divifezparle 
même 29 produiront 8 Pouces au quotient 
fans faire aucun refte, d’où il fera aifé de 
conclure que l’autre coftéde la place d’ar- 
jnes propofée a 47Toifes 3 Pieds 8 Pouces 
de longueur jufte 


19 

12 

**7\ 

>47 

Tois 17 
6 

liF 

4 

^ * 

** 

1 1 

102 

4 

106 

2 ) Z 


Pieds 


19I 

\ Pou. 



S 8 


- • 
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Que s’il fe trouvoit qu’il y eut des foufe- 
fpeces tant a la quantité a divifer qu’aa 
Divifeur , on les reduiroit l’une & l’autre eu 
la plus balle desfoufelpeces après quoy on 
feroit la divilîon a l’ordinaire : ainli fup- 
pofé qu’une certaine quantité d’armements 
de foldats fur le pied de 17 ib. 3 f. 6 d. cha- 
cun ayent coufté entoutlafommede 1167 
tfe. 2 f. on demande qu’elle efl: la quantité 
de ces armements. L’on refondra cette 
queftion en reduifant premièrement le to- 
tal 116 y 1 b. 2 f. en Deniers, pour avoir 
544104 d. qui fera la quantité à divifer, en 
fécond lieu on réduira le prix particulier 
17 lb. 3 f. 6 d. aulïi en Deniers , afin d’avoir 
4122 d. pour le Divifeur, de forte que divi- 
fant la première de ces deux quantitez par 
l’autre on trouvera au quotient 132 pour 
le nombre des armements. 

Remarque. 

On a réduit les quantités precedentes en 
Deniers parce qu’il y en a au Divifeur , car 
s’il n’y avoir eu que des Livres & Sols on 
auroit fait la réduction feulement en Sols. 

Il en feroit de même fi on avoir eu d’au- 
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très foufefpeces que des Sols & Deniers, de 
forte que s’il faloic par exemple divifer 
!7ioToifes par Toifes 3 Pieds 9 Pouces, 
on reduiroit ces deux quantitez en Pouces 
& ondiviferoir 123120 qui eft la grande 
quantité réduite en Pouces, par 1565 qui eft 
la petite quancité aulli réduite en Pouces, 
parce que le quotient 48 Toifes feroit ce 
qu’il faut. On doit une fois pour toutes fe 
bien mettre dans la tefte que d’abord que le 
Divifeur eft compofé de plufieursvaleurs, 
on ne peut s’en fervir â moins que de le ré- 
duire premièrement en la plus baffe des 
foufefpeces, par ce qu’il ne peut eft recoin* 
pofé dé plufieurs valeurs. 

La Divifton fert a faire les redudlions 
des petites efpeces en d’autres plus grandes, 
ainfi lors qu’on veut réduire par exemple 
des deniers en fols il n’y a qu’a les divifer 
par 12 â caufe que le Sol vaut douze De- 
niers, & fi on les veut réduire en Livres, 
il les faut divifer par 240 parce que la Li- 
vre vaut 240 deniers : De même fî on veut 
. réduit e les Pouces en Toifes il faudra divi- 
fer les Pouces par 72 parce que la Toife 
contient 72 Pouces 6c ainfi des autres efpe- 
ces. 
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La Multiplication au contraire fert à 
réduire les grofles elpeces en d’autres plus 
petites, comme par exemple les Piftoles en 
Livres ou en Sols, de même que les Toi- 
fesen Pieds, ou Pouces ou Lignes, les Marcs 
en Onces ou Gros &c. 


Preuve de la Divifion. 

Chapitre XXV. 

/^Ette Réglé fe prouve par la Multipli- 
cation, c’eft à dire par une pratique 
toute contraire à fa folution : Je prendra/ 
pour cela l’exemple dont jay parlé dans la 
Page 88 ou ayant propolé 2760 1b. pour 
le prix de 96 habits de foldat on y deman- 
de qu’elle eft la valeur particulière de cha- 
cun de ces habits, or ayant trouvé qu’elle 
eft de 28 1b. 15 f. fi on veut prouver cette 
Réglé il ne faut que Multiplier le quotient 
28 1b. 15 f. par le Divifeur 96 habits, car s’il 
vient jufte au produit 1760 tb. la Réglé 
fera bonne, fi non, elle fera mal faite, parce 
que c’eft effectivement la quantité qui a- 
voit efté divifée. 

De même fçacfiant ainfi qu’il a efté dit 
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dans la page 89 qu’une place d’armes de 
figure quarié long contient 1380 Toifes 4 
Pieds 4 Pouces de fupeificie 6 c 19 Toifes 
pour la longueur d’un de fes codez: on a 
trouvé par la Divifion que l’autre codéeft 
de 47 Toifes 3 Pieds 8 Pouces, on verrà fi la 
Réglé ed bonne en multipliant le codé 
trouvé 47 Tois. 3 Pieds 8 Pouces par le coté 
connu29Tois. parce qiîe s’il vient precife- 
ment la fuperficie fuppofée qui ed 1 jSoTois 
4 Pieds 4?ouces l’operation fera bonejmais 
s’il vient plus ou moins elle aura edé mal 
taire. 

Preuve de la Multiplication 

6c de la Divifion l’une par l’autre ; 

Chapitre XXVI. 1 

C Omme j’ay dit dans la page 75 que 
je ne pouvois me refoudre à me fer- j 
vir de la preuve de neuf ni de celle defept ji 
pour la Multiplication, a çaufc qifelle.eft ; 
fautible 6 c que je me relolvois à prouver J 
cette Réglé par la Divifion lors que.jel’au-.jy 
rois expliquée, je crois que c’ed icyle ve- s 
ritable endroit de la placer. .1 


i 



y 
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Pour le faire donc d’une maniéré aifée, 
je me ferviray du même exemple que j’ay 
donné dans la page 6y ou il eft propofé' 
de fçavoir ce que confteroient 254 arme- 
ments de cavalier a raifon de 25 lb. i 5 f. 4 
d. chacnn , car ayant trouvé qu’ils couftent 
6557 tb. B f. S d. pour en faire la preuve, 
c’eft à dire voir fi la Réglé eft bien faite, 
il ne faut que divifer ainfi quil eft dans 
la page 89 la fomme totale 6/57 ib. 8 f. 
8 d. par la quantité d’armements Z54 afin 
d’avoir au quotient le prix particulier 25 
lb... 1 6f. 4d. car s’il y a plus ou moins la 
Réglé ne fera pas bonne, parce quelaDi- 
vifion ayant la propriété de renverfer ce 
que la Multiplication a fait, il eft certain 
que la quantité totale contenant le prix 
_ particulier autant de fois que les 'efpeces 
(c’cftadire icy les armements) contien- 
nent i.fi on divilêce total par la quantité 
des efpeces, on doit trouver le prix parti- 
culier au quotient 

* t * 

Remarque. 

Si la fomme totale 6^7 lb. 8 f. 8 d. & 
le prix particulier 25 lb. 16 f. 4 d. eftant 
connus on propofoit de fçavoir combien 
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il y 2 d’armements de cavalier, il faudroîe 
réduire le prix cotai 6557 tb, 8 f. 8 d. en 
Deniers pour avoir la quantité à divifer, 
Ôc réduire aulli le prix particulier 25 ifc. 
16 C. 4d. en Deniers pour avoir le Divifeur, 
après quoy divifanr la première de ces 
quantitez réduites par l’autre, il viendra au 
quotient les 254 armements, car s’il y avoir 
plus ou moins, la Réglé ne feroic pas bien 
faite. 

Explication de quelques 

Multiplications & de quelques Di- 
vifions qui ferviront a fe prouver reci- , 
proquement l’une par l’autre. 

CHAP I TR E XXVII. 

U N Particulier ayant acheté une terre 
rapportant 1345 lb. 7 f. 6 d. de rente 
fur le pied du denier 18. demande ce qu’il 
doit donner pour le prix total de cette ter- 
re : il n’y a pour cela qu’à confiderer que 
la fomme totale doit contenir le revenu 
autant de fois que le denier de l’intereft 
contient de fois un , ainfi multipliant le 
revenu 1345 ft>. 7 f. 6 d. par le denier de 
l’intereft 18 on aura au produit de la Mul- 
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implication 24116 ib. 15 fi pour ié prix de 
cette terre. 

Ce qui fuit fervira de preuve. 

Mais fi le prix total 24116 Ifc. ij fi Sc 
le denier de l’intereft 18 eftant connus, 
on propofoit de fçavoir, quel eft le reve,- 
nu de cette terre : Il faudroit divifer ce 
prix total 24116 ib. 15 1. par le denier de 
i’intereft 18 & le quotient 1345* ib.7f.6d. 
feroit le Revenu 

Enfin, fi le prix total 24216 ib. 15 fi 8c 
le revenu 1345 ib. 7 fi 6 d. eftant connus, 
on vouloit fçavoir, quel eft le denier de 
l’intereft , il n’y auroit qu’à divifer ce prix 
total réduit en Deniers par le revenu aufli 
ieduit en Deniers, . fuivant ce, qui a eftc 
dit dans la 91 page, à caufe qu’il y a eu 
ce dernier cas des Deniers au divifeur. 


De la Réglé de Trois ou de 

Proportion. 

' Chapitre XXVnL, 

♦ 1 - 1 . . 

Y^Ecte Réglé fuppofe trois .nombres à 
^ volonté, par le moyen defquels elle 
demande que nous en trouvions unqua- 

E 
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trieme, qui nous eft inconnu, lequel foit 
proportionné aux trois autres. * Et ces 
trois nombres connus ou propofcz à vo- 
lonté la font nommer Réglé de trois. 

- le nom dé Réglé de proportion luyeft 
donné, parce que quand elle eft achevée, 
les quatre termes ou nombres qui la coin- 
pofent font ■ proportion naux, c’eftà dire 
que le premier de ces nombres contient 
ou eft contenu dans le fécond , de la me* 
me maniéré que le troifieme contient ou 
yçfl contenu dans le quatrième ; otp bien 
ce même premier nombre contient ou eft 
contenu dans le troifieme, de la même fa- 
çon que le fécond contient ou eft conte* 
ïm dans le quatrième. 

•Il y a même des autheurs qui luy attri- 
buent le nom de Réglé d’or, a caufe de 
fon excellence & d’une infinité de prati- 
ques qui en dépendent. ? 

■* ' - i 

Toiàé Règle de crois direéle doit avoir 
fon premier & fon troifieme terme ou 
nombre dé même efpecej’un que l’autre» 
cêftà dire que fi le premier eft de Toifes, 
d’Auncsy de Livres ou d’hommes, il faut 
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que ie troifiêmefoit auflî de Toife$,d’ Au- 
nes, de Livres ou d’hommes : La même 
chofe arrive du fécond & du quatrième 
terme, car ils doivent aulïi eftredemêmc 
cfpece l’un que l’autre. 

Si on a bien conccu ce qui vient d’eftre 
érably pour les principes de la Réglé de 
trois directe , qui n’eft autre chofe qu’une 
application des quatre Réglés generales 
qu’on a expliquées jufques icy, il ne fera 
pas mal aifé de la réduire en pratique. Car 
on doit tenir pour maxime generale dans 
la folution d’une Réglé de trois direéte, 
de multiplier toujours le fécond & le troi- 
(îérae nombre l’un par l’autre indiderem-i 
ment, & de divifer le produit de cette 
multiplication par le premier nombre, 
ahn d’avoir au quotient de la divilîon un 
quatrième nombre proportionnel aux 
trois autres. 


Exemple. 

ii. foldats ayant gagné 38 tfc. on demande 
ce que 71 foldats pourroient gagner, étant 
payez fur le même pied & à proportion 

des autres... • : ... . s;../ > 
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Pour refoudre cette Réglé ; il faut di- 
fpofer les trois nombres qui lacompoient 
de la manière qui fuit 

Si il foid.gagn. 3 8 ib. que gagner. 71 fold. 

576 

*zzz\ 216 

** *7 36 

Ce qui eftant fait, on multipliera 3 8 fé- 
cond terme par 71, troifieme terme, ou 
bien celuycy par l’autre, c’eft a dire qu’il 
n’importe pas lequel des deux multiplie 
l’autre, 6c on divifera le produit 1736 par 
le premier terme 12, le quotient 228 de 
cette divifion fera le quatrième terme 
'qu’on cherche , c’eft a dire ce que gagne- 
roient les 72. foldats. 

î * \ 

Remarque. 

Il y a plulleurs maniérés de refoudre 
une Réglé de trois directe > mais comme 
celle qu’on vient d’ expliquer , eft la plus 
naturelle 8 c la plus conforme aux princi- 
pes des proportions, on ne fait aucune 
difficulté de la preferer aux autres. 
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Autre Réglé de trois. 

Un Mettre de camp ayant achetté.iS 
chevaux qui luy ont coufté 1 6 5 o Efcus 
pourh'emonrer les cavaliers à pied de fa 
compagnie, demande ce que luy pour- 
ront coufter 116 chevaux au même prix, 
pour remonter les recrues du Régiment 
qu’il commande : On refoud cette Réglé 
éc Tes femblabes en difpofant les trois 
nombres qui la compofent de la façon 
qu’il a efté dit & quon le void icy def- 
lous 

Si 18 chevaux couft. 1650 efcus, que coû- 
ter. 116 chevaux 

Ce qui eftant fait, on mulriplie le fe- 
fond terme 1650 par le troifiême 116 ou 
le troisième par le fécond, après quoy on 
divife le produit 207900 par le premier 
terme iS, & il vient au quotient 11550 
efcus pour le prix des 116 chevaux, par 
où l’on void, que la foliation d’une Réglé 
de trois dire&e eft facile pour peu qu’on 
ait d’intelligence des quatre Réglés ge- 
nerales 

•; - H i»i 
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Remarque. 

Il a efté dit, qu’cn toute Réglé de tfois 
directe le premier nombre ou terme, con- 
tenoit ou eftoit contenu dans le fécond de 
la même maniéré que le troifiême l’eftoit 
dans le quatrième ; ce qui eft certain, car 
dans l’exemple précédant, le premier 
nombre 18 eft contenu dans . le fécond 
1650 juftement 91 fois & deux tiers de 
fois, & le troifiême terme 11 6 eft aufti 
contenu la même quantité de fois & par- 
ties de fois dans le quatrième terme 11550 t 
Ut a encore efté remarqué, que le premier 
terme d'une Réglé de trois directe’ con- 
tenoit ou eftoit contenu dans le troifiême, 
de la même façon que le fécond dans le 
quatrième, ce qui n’eft pas moins con- 
fiait que ce qui a efté dit cy deffus» car 
par exemple 18 qui eft le premier terme 
eft contenu 7 fois dans 116 qui eftletroi- 
fiême, ’&c 1650 fécond terme, eft aulïi con- 
tenu 7 fois dans 11550 qui eft le quatriè- 
me terme. 

AvertifTement. 

Si on demande,, pourquoy eft ce que 
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dans une Réglé de trois dire&e on doit 
toujours multiplier le fécond letroifiê- 
me terme l’un par l’autre, & divifer Iç 
produit qui en vient par le premier afin 
d'avoir au quotient la, valeur du quatriêj 
me : On répond a cela que c’eft parce que 
de quatre nombres proportiotmaux la 
Multiplication du premier & du dernieç 
(Vert à dire des extremes) eft toujours 
égalé à la Multiplication du fécond & du 
troifiême , (c’eft à. dire des moyens,) 
ainfi qu’il eft enfeigné dans les Eléments 
d’Euclide, d’où il faut. conclure que fi 
l’un des nombres extremes manque, il 
n’y a qua multiplier les nombres moyen? 
l’un par l’autre, & il viendra autant que 
fi on avoit multiplié ces deux nombres 
extremes l’un par l’autre : de forte qu’a- 
yant le produit de la multiplication de 
deux nombres, s’il y en a un qui foit in-r 
connu, on le trouvera en divifant le total 
par le nombre connu : Ainfi dans l’exem- 
ple qui précédé la Remarque çy deftiis, 
c*eft le quatrième terme qui manque, or 
s pour le trouver on a, multiplié 1650 Sc 116 
qui font les termes moyens l’un par l’au- 
tre, dont le produit eft le même que fi 
on avoit multiplié iS premier terme 
: E iv *' " " 
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n 55° quatrième terme qui eft fuppofé itr 
connu : De forte que divifant 207900 
produit de cette Multiplication par iS on 
aura inconteftablement le quatrième nom- 
bre. 

» • t 

• Mais fî Fun des nombres moyens quî 
compofent une Réglé de trois directe 
cftoit inconnu, commè cela arrive allez, 
fouvent a celles qui font mal propoféesj 
il faudroit en ce cas fuivant le principe 
qui vient d’eftre eftably /‘multiplier les 
deux nombres extremes l’un par l’autre & _ 
divifer le produit qui en viendroit par le 
terme moyen connu ainli que l'enfeigne 
l’exemple fuivant, où l’on fuppofe que 28 
Toifes de Mur declofture pour un Réduit 
ayent coufté 150 fb. & qu’on veuille fça4. 
voir ce qu’on pourroit faire conftruire de 
pareil mur pour 1500 fb. car il faut difpo- 
lèr les nombres comme il fuit & conlide- 
rer que c’eft le troifiême terme de la Rè- 
gle de trois propofée qui manque. 

Si 28 Tois coût. 150 tb. comb. de T, pour 
1500 tb. 

Or fuivant le principe qui vient d’eftre 
éftably a il n’y a qu’à multiplier les nom^ 
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bres extreines 1 8 & 1500 l’un par l’autre 
& diviler le produit 41000 de cette mul- 
tiplication par le terme moyen connu 150* 
le quotient 180 delà Divilîon fera la quan- 
tité de mur de clofture qu’on peut faire 
conftruire pour 1500 tfe. 

Autre Réglé de Trois 

Dans laquelle on fuppofe des fouf^ 
efpeces. 

Chapitre XXIX. 

Q Uand il y a des foufefpeces au fécond 
ou bien au troifiême terme d’une 
Réglé de trois dire&e , l’on ne change en 
rien les pratiques qui viennent d’eftre ex- 
pliquées, obfervant feulement de prendre 
pour ces foufefpeces les parties parfaites 
qui leur conviennent fur l’autre nombre 
a multiplier , ainfi qu’on l’a dit aux Multi- 
plications ordinaires tk que Ton va voir 
dans l’exemple fui vant , où l’on fuppofe que 
le reveftement d’une Demylune contenant 
455 Toif. de Maçonnerie ait coudé 58321b 
4 f. Et on veut fçavoir ce que\couftero- 
ient 2175 Toif* de maçonnerie lemblubic 

E ? 
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& fur le même pied que celle la : Il faut 
pour cela dispofer la Réglé à l'ordinaire 
& comme on le void icy 

- Si 435 ToiC coud 5832,1b. 4 f. comb.- 
1175. ToiC 

Apres quoy multiplier le fécond & lie 
troifiême terme Ton par l’autre, 8 c divi- 
fer le produit 11685035 de cette Multipli- 
cation par le premier terme 435 , afin d’a- 
voir 19161 au quotient pour le quatrième 
terme. 

Mais s’il y avoir des foufe'fpeces au pre- 
mier terme d’une Réglé de trois dire&e r 
Comme' ce nombre doit fervir de Divifeur 
à la folution de la Réglé, il faudroit met- 
tre en ufage ce qui aedéenfeigné dans là 
page 91 qui ed de réduire ce premier ter- 
me dans h pins baffe des foufefpeees, ce 
qui oblige d’en faire autant du troifiême 
tiombre : Ain fi dans la Réglé qui fuit oiï 
füppofe qu’un Capitaine ait acheté 93 aaf- 
nés deux tiers de drap ( pour habiller fa- 
compagnie ) qui Iny ont coudé 483 tfe; 5 f, 
'on demande combien pourroient couder 
1114 aun.de pareildrap pour l'habillement 
d’tra Bataillon : Il n’y a pour refoudre cet- 
te' qucftroiï qu’à difpoler les nombres qui 
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la compofent comme à rordinaire& qu’oa 
levoidicy *- 

Si 93 aun.l coût. 483 îb jf* cotïib. 1114 aun* 

^ 

281 ‘ -, 3372 J 

Après quoy on réduira les 93 antres deux 
tiers du premier terme en Tiers 'd'aune il 
viendra 281 Tiers j mais comme il n'y au* 
roic pas de iens d dire fi 281 tiers d’aunes 
de drap coudent 483 tfe.y fi que couderont 
1124 aunes, il faut audi réduire ces 1124 
aunes en riers d’aunes& on aura 3372 , dê 
force qu’on n’aura après cela qu*à pour- 
fuivre la quedion, en drfant,fi 281 tiers cou- 
ftenr 483 tb 5 f. que couderont 3372 Tiers 
& la Réglé eftant faite , d viendra au qua- 
trième terme la fomtne de 7799 ib. pour 
le prix des m 4 aunes, ou de leur equiva-> 
lent 33 72 Tiers d’aune. • *' r 


Preuve de la Réglé de Trois 

Chapitre XXX. 

•. » r * . t v . -» ‘ 

np QjUte Réglé de trois fe prouve par u- 
4 ne autre Réglé de trois qui luy efi: 

contraire, de forte que lâchant par exeoa-, 

, V t v " 

. . £ t j 
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pie que l’armement de 5 4. foldats a couftc 
- 558 tb. l’on demande ce que pourroit cou- 
fter l’armement de 405 foldats fur Le me-- 
me pied : Ajant difpofé & refolula Réglé 
a l’ordinaire, on trouve que cet armement 
de 405 foldats coufteroit 4035 tt\ Or pour 
prouver cette Réglé il en faut faire une 
autre qui luy foit toute contraire, .ceft a 
dire qu’on, doit mettre au premier terme 
de la Réglé de trois qui doit fervir de preu- 
ve, le nombre 405 qui eftoit autroifiême 
terme de là .Réglé qu’on veut prouver, & 
au fécond terme le nombre 4035 qui eft 
celuy qu’on chercfooit à la première Ré- 
glé Sc qui eftoit inconnu : Enfin on met- 
tra au- rroi fie me terme de la Réglé qui 
doit fervir de preuve , le nombre qui eftoit 
au premier de celle qu’on veut prouver, 
ainfi que le tout fe void dans la difpofiti- 
on fuivante 

Si 40$ armements ont coufté 4053 Ife que 
couft. f4 armements. 

La Réglé eftant ainfi difpofce, on la re- 
fondra de la même maniéré que les autres, 
& s'il vient au quatrième terme le notn- 
bfCjjS tb. qui- eftoit au- fécond terme de' 
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la R'egle de trois qu’on veut prouver, le 
tout lêra bon , fi non , l’operation fera 
mal faitte. 

On prouvera encore plus aifementune 
Réglé de trois directe, fi> l’ayant achevée 
ainfi qu’ila efté enfeigné, on multiplie 
le premier & le quatrième nombre l'un 
par l’autre, & le fécond avec le troifième 
aufli l’un par l’autre, parce que fi les pro- 
duits de ces Multiplications font égaux 
la Réglé fera bonne, fi non, elle aura efté 
mal executée. 

* ' 

x^/fyertiffement * 

< 

J’explique la Racine quarrée immédia- 
tement après la Réglé de trois , bien que 
la plulpart de ceux qui ont elcrit 1 Arith- 
métique, ne traitent de cette Réglé, qu’a- 
prés en avoir expolédiverfes autres & mê- 
me les frayions ; Or la raifon pour la- 
quelle j’en ai ufé de la forte eft, que la Ra- 
cine quarrée eftant fort d’ufage dans 1 art 
de mefurer, ainfi qu'on le peut voir dans 
ma Geometrie pratique de l’Ingenieur, 8c 
qu’on s’y peut très bien pafter des fracti- 
ons de même que de plusieurs Réglés qu^ 

< E vij 
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les fui vent, il m’a femblé que pour fou- 
Jager ceux qui veulent s’attachera- la Géo- 
métrie pratique, fans palier par toutes ces 
routes difficiles qui ne font pas abfolu- 
tnc nt necdfaires , je pouvois traiter de fuit- 
te tout ce qu’on ne peut Ce difpenfer cfe 
fç tvoir pour mefurer jufte : J’avoue bien 
que quand une perforine fçait à fond les 
fiadlions, &c ce que Rappelle dans la troi- 
sième partie de ce livre Réglés vulgaires^ 
cela luy facilite beaucoup le Mefurage. 
Mais comme je l’ay déjà remarqué, il. n’eft 
pas mdifpenfablement neceflaite de pok- 
feder touces ces Réglés. 

De la Racine quarree. 

Chapitre XXXI. 

P Our avoir uneexa&e connoi (Tance des 
Racines, il e(l necellaue de confide- 
fer le nombre de trois maniérés differen-r 
res., fçavoir en Linéaire y Superficiel & So~ 

hde. ' r J - 

«> f f ~ > 

v Le nombre linéaire fe raporte à la lig- 
ne des Geometres, & les unireZrqui le 
copipofent font placées de fuitte* ... 
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Le nombre fuperficiel ou plan a fes u- 
nitez rangées en longueur & largeur, fui- 
vant la difpofition de plusieurs figures 
planes. * 

Ejnfin le nombre folide a fes unirez di- 
fpofées en longueur , largeur , & epaifieur, 
fuivanc la figure de plufieurs fortes de 
corps* 

Tout nombre linéaire qui en multiplie 
un autre, produit par eeice multiplicati- 
on un nombre plan ou fuperficiel* 

Tout nombre plan ou fuperficiel mufc 
liplié par un nombre linéaire,. produit un 
nombre folide. 

Tout nombre linéaire multiplié par foÿ 
même , produit fon quarré. 

Tout nombre linéaire qui multiplie 
fon quarré, produit fon cube* 

Pour rrouver facilement la Racine quar- 
rée de quelque nombre qu’on puiffe pro- 
pofer , il faut au moins connoiftre les quar- 
rez des chiffres (impies depuis i jufques à 
il ainfi qü’ils font marquez dans laTable 
fui-vante,- où les chiffres (Impies depuis 
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I jufcjucs à h fc trouvent dans la rangée 
d’enhaut, 8 c les quarrez des mêmes chif- 
fres fe trouvent en bas immédiatement 
defîous. 


I 

2 

3 

4 

5 

6 

I 

1 

4 

9 

16 

Z S 

36 


7 

8 1 

9 | 

10 

1 1 

1 12 | 

49 


81 | 

ï 00 

12 1 

> 44 | 


Quarrer un nombre n’eft rien autre cho- 
fe que de le multiplier par foy même , ain- 
fi par exemple quarrer 5, c’eft multiplier 
5 par 5, pour avoir fonquarré iy, De mê- 
me quarrer 9, c’eft multiplier 9 par 9, 
pour avoir fon quarré 81. 

Ti rer la Racine quarrée d’un nombre 
quel qu’il foit, c’eft chercher un autre 
nombre qui multiplié par foy même pro- 
duite un tout égal au premier nombre 
propoié, ou bien au plus grand nombre 
quarré qui puifle eftre contenu dans ce 
nombre propoié : De forte par exemple 
que tuer la racine quarrée de $6 c’eft cher- 
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cher le nombre 6 , parce que ce nombre 
eftant multiplié par luv même, produit 
3 6. De même tirer la racine quarrée de 69 
ceft chercher le nombre 8, parce que ce 
nombre eftanc multiplié par luy même» 
produit 64, qui eft le plus grand nombre 
quarré qui puifte eftre contenu dans le 
sombre propofé 69. '* 

Un nombre eft racine d’un autre, lors 
que ce premier ayant efté multiplié par 
foy même, produit un tout égal à l’autre 
nombre -, de forte que 4 eft racine de 16 
parce que 4 multiplie par foy même pror 
duit 16. 

t 

Un nombre eft quarré d’un autre lors 
que ce premier contient precifement la 
valeur de Vautre multiplié par foy même» 
ainfi 49 eft quarré de 7 par ce que 49 con- 
contient precifemeilt 7 multiplié par foy 
même. 

Lors qu’un nombre n’eft compofé que 
d’un ou de deux chiffres au~plus, il n’y en 
a qu’un à fa racine, de fi ce nombre n’eft 
compofé que de trois ou de quatre chif- 
fres, il ne doit y en avoir que deux à fa 
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racine : que fi ce nombre contient cinq 
bu bien fix chiffres, il n’y en a que trois 
à fa racine & ainfi des autres en gardant 
toujours cette proportion. De forte que. 
plus un nombre du quel il faut tirer la 
racine quarrée contient de chiffres, & plus 
il faut faire d’operations pour refoudre 
la Réglé : Or pour fçavoir combien il y 
a d'operations à faire, il ne faut que fe- 
parer avec un point les chiffres qui eum- 
polent le nombre dont on veut tirer la 
racine de deux en deux en commençant a 
la main droite & tirant vers, la gauche, 
parce que autant de fepaFations qu’il y au- 
ra à ces chiffres autant d’operations il fau- 
dra faire : Ainfi dans le nombre 2704 qui 
fuit & dont on propofe de tirer la racine 
quarrée, ayant feparé les chiffres de deux 
en deux, on trouve feulement deux fepa- 
rations, ce qui fait connoiftre qu’il n’y au- 
ra que deux operations à faire. 

s . , 

1 

27.04 • j 

Si on conçoit bien ce qui aeflé dit jufi- 
ques icy touchant les principes de laraci- 
ne quarrée, il fera facile d’extraire celle 
d un nombre quel qu’il fuit, par exemple 
de cel.uy qui fuit : Car ayant comme ou 
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V 

le vient de dire feparé les chiffres qui le 
cotnpofenc de deux en deux en tirant de 
la main droite vers la gauche, 8 c mené 
une ligne courbe a la droite de ce nom- 
bre pour placer la racine ou quorienr,on 
tire la racine de la première f'eparation 
des chiffres du coflé gauche, en dilanr, la 
racine de 27 eft 5 (parce que c’eft celle 

- • • z 

* 

du plus grand nombre qui puifïè eftre cotir 
tenu dans 27) on pofe ce 5 au quotient 
ou racine, de même qu’au deflous de 17 
pour en faire un divifeur, en fuitte de 
quoy on dit comme à la divifion ordinaire 
5 fois 5 font 25, qui eftant oftez des 17 
qu’on voici immédiatement au deffus, re- 
lie 2 qu’on met au deffus du 7 

- L’on ne tire jamais la racine que de la 
première feparation des chiffres, car ic 
relie de la Réglé n’effc à le bien prendre 
qu’une divifion, dont le double du quo- 
tient devient le divileur; Ainfi ayant dou- 
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bîé le quorient y , il vient 10, qu’on pofe 
pour fécond divifetir en avançant d’un 
degré vers la main droite, comme alaDi- 
vidon ordinaire, c’eft à dire que io fera 
icy au dellous de 20 , cela fait, on dit en 
2 combien de fois 1 , il y eft 2 fois, parce 
que non feulement 20 contient deux fois 
le 10 qui eft dellousr, mais le 4 qui fuit 
ce 20 contient aufii deux fois le 2, qu’on 
avance pour divifeur» après l’avoir placé 
à la racine , car l’on doit obferver une lois 
pour toutes, qu’il ne femet jamais déchif- 
fré au quotient d’une racine quarrée, qu’en 
même temps on ne l’avance d’un degré 
Yers la main droite pour fervir de Divifeur 

Autre Exemple. 

Un Major de brigade voulant faire un 
Bataillon quarré de 8649 foldats qu’il a > 
demande combien il en faut mettre à cha- 
que rang 3 c a chaque file : Il doit pour 
cela dilpoler ce nombre comme s’il le fa- 
loit divifer, puis ayant tiré une ligne courbe 
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a collé , il fepaiera les chiffres du nombre 
dont il veut tirer la racine quarrée, de 
deux en deux, en, tirant de la main droite 
vers la gauche, or comme il n!y a que 
deux leparations, il n’aura auffï que deux 
operations à faire, dont la première reri 
de tirer la racine de 86 première répara- 
tion , laquelle racine eft 9, qu’il placera au 
quotient de ra Réglé , de même que def- 
fous le recond chiffre de la première ré- 
paration de la gauche, afin de fervir de 
Divifeur, & il dira 9 fois 9 font 8 t , qui 
oftés des 86 die la première réparation, 
reliera 5 , après quoy pour faire la fécon- 
dé polition, il doublera la racine 9, &C 
pofera le produit 18 deffous le 5 reliant 
de la première operation & le 4 qui eft 
le premier chiffre de la fécondé répara- 
tion, & achèvera la Réglé à l'ordinaire, 
c’eft à dire qu’il verra combien de fois le 
5 d’enhaut peut contenir le 1 qui eft def- 
fous 8 c il trouvera qu’il y eft 3, qu’il pla- 
cera au quotient, de même que pour di- 
vifeur en avançant d’un chiffre vers la 
droite. 

> - / Autre. 

Il n’importe pas quelle quantité de chif- 
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fres on ait pour en cirer la racine quar» 
rée, parce que toute la difficulté de cette 
Réglé ne confifte qu’à faire autant d'ope- 
rations qu’il y a de feparations à ces chif- 
fres, en gardant tonjours le meme ordre 
& les memes maximes qui ont efté obfer- 
vées jufques icy , de forte que voulant ti- 
rer la racine quarrée de 47089, on fcpa- 
rera les chiffres de ce nombre à l’ordinai- 
re , puis on tirera la racine de la première 
de ces feparations qui eft icy un 4 > 8 c iL 
viendra 2 , qu’on mettra au quotient de 
même que fous le 4 pour fervir de Divi- 
fèur, & ayant dit 2 fois 2 font 4 ofté du 
4 qui eft au deffus refte'ricn, on double 

• « 1 

» 

• , ** 1 
MH*## >217 

« 

en fuitte la racine 2 & le 4 qui en vient* 
s’avance pour Divifeur fous le 7 , &' l’on 
dit en 7 combien de fois 4 il s’y trouve t 
qu’on place au quotient de même qu£ 
deffous le o qui fuit le 7 , après quoy on 
achevé la Réglé commet l’ordinaire, c’eft 
à dire qu en troif. lieu on double la racine 
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i l & on en pofe le produit 42 en avan- 
çant toujours d’un degré vers la droite» 
puis on dit en 29 combien de fois 4 qui 
eil defîous, & l’y ayant trouvé fepr fois, 
on met ce nombre 7 a'u quotient de mef-t 
me que delfous le dernier chiffre de la 
quantité totale, après quoy on achevé 
comme à la Divifion. 


'Remarque. 


Il arrive rarement que les nombre* 
dont on tire la racine foient precifemenc 
quarrez, ce qui fait qu’il relie prefque 
toujours quelque choie : Si ce reliant fe 
peut réduire 4 des foufefpeces , on le doit 
faire & divifer le produit de cette rédu- 
ction par le double du quotient ou raci- 
ne, à quoy on ajoute un : De forte que fi 
par exemple un quarré contenoit 3879 
Toifes de fuperficie , & qu’il falut trou-, 
ver la longueur de l’un de fes collez 3 on 
ne feroit que tirer la racine quarrée de ce 
nombre.3879, il viendroit au quotient 6 i>. 
6 c relleroit 35 Toifes, qu’on réduira en 
pieds, parce que c’eft la foufefpece qui 
luit la toile , on aura 210 Pieds , qu’il fau- 
dra divifer par 1 25 , double de la racine ou 


« 


« 
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quotient 62, a quoy on aura ajouté I, il 
viendra au quotient de cette divifion i 
Pied de reftera 85 Pieds qu’on réduira en 
Pouces de il viendra tdo Pouces , lefquels 
eftant divifez par le mefme Divifeur 1 25 , 
le quotient fera 8 Pouces, 8e il en reftera 
20 qu’il faudra réduire en Lignes 8e les 
divifer par le mefme nombre 125, fi tant 
eft qu’on veuille defeendre dans un fi 
grand detail, car on fe contente d’ordi- 
naire dans la pratique, des Toifes, Pieds 
8e Pouces 

. N ■ “ 

^55-1 Toif. Pied 1 Pouci 

^20 >8 . 

& J ***] 

•î* 

Lors que le reftant du nombre dont on 
tire la racine quarrcc ne peut eftre réduit 
à des foufefpeces, on ne fait point ces di- 
vifions : Ainfi voulant tirer la racine quar- 
rée de 3879 hommes pour en former un 
Bataillon quatre, l’on trouve 61 a la raci- 
ne au quotient, mais comme il refte 35 
hommes qu’on ne peut foufdivifer , il les 
faut laitier comme lurnumeraires, à moins 
qu’on ne voulut en augmenter le nombre 

pour 
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pouf faire encor un rang & une file, c’eft 
à dire avoir 63. hommes de front & au- 
ranr de file, parce qu’alors on doubleroit 
le quotient 62 , au produit de quoy on a- 
„ jouteroit 1 pour avoir 115 hommes, def* 
quels fouftraiant les qui font reftezde 
la Réglé, il viendrait 90 pour la quantité 
d’hommes qu’il faudrait encore, afin que 
les joignant aux 35 reftezon pût faire un 
rang & une file» 


! 

S 


Mais s’il faloit tirer la racine quarrèe 
d’un nombre fuivy de foufefpeces , il n’y 
auroit qu'à obferver les mêmes réglés 
qu’on a fuivis dans l’exemple de la der-- 
mere remarque, c’eft à dire, qu’il faudrait 
réduire le reliant des entiers de la racine 
extraite en leur foufefpecc, & ajouter en- 
core au produit ce qu’il y a de la même, 
foufefpece qui fuit les entiers, & cela de 
fui ne jufques à la fin de la Réglé : Ainfi 
dans l’exemple qui fuit, fuppofons qu’il 
faille extraire la racine quance de S730S 
Tcifes, 3 Pieds, 10 Pouces , on la tirera 
d’abord des 87308 Toifes, par les mefmes 
principesquiont eflé expliquez cy devant, 
& le quotient ou racine fera de îÿj* mais 
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#*2891 Toif. - . 5-19] Pied. 

MW #' >195 ^ 

* ' 

comme il refte encore 283 Toif. on les ré- 
duira en Pieds , aulquels on ajoutera les 
3 Pieds qui fuiventJes entiers , ce qui pro- 
duira 1701 Pieds, lefquels on divilera par 
59 1, qui eft le double du quotient ou ra- 
cine^ quoy on a ajouté un, le quotient 
de cette divifion fera 1 Pieds , mais com- 
me il en refte encore fi9, on aura loin 
de les réduire en Pouces , & d'y ajouter 
les 10 Pouces qui fuivent les Pieds du 
nombre total , ce qui produira 0238 Pouces 
lefquels divifez par le même divifeur 591 
le quotient fera 10 Pouces & demy à très 
peu prez. 

Preuve de la Racine quarrce. 

Chapitre XXXII. 

L Ors qu’on veut prouver une racine 
quarrée , il ne faut que quarrer le quo- 
tient, c’eft à dire, multiplier la racine par 
elle même, au produit de quoy on ajoûte 
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le refte lors qu’il y en a : Car s’il vient' 
au dernier produit la même quantité que 
celle dont on a tiré la racine, la Réglé le—, 
ra bonne : Ainfi ayant tiré la racine quar-: 
rée de 28947 ,on trouve au quorient 170, 
& qu’il relie 47 *, Si on veut prouver cet-- 
te operation, il 11e faut que multiplier 170 
par ioy même» on aura 18900, à quojr 
ajoutant le refte 47, il viendra, les *8947 
dont on a tiré la racine, de forte que la 
Réglé fe trouvera par ce moyen bien fai- 
te, par ce que s’il eut refté ou manqué 
quelque chofe» ellen’auroit rien valu. 

L’on pourroit demander la preuve d’u- 
ne racine quarrée , dans laquelle il y a des 
foufefpeces ; Mais comme cela regarde 
particulièrement les fr allions, je tra\teray 
cette preuve a fond dans le dernieî|arci- 
cle des fractions , qui font la lçconde«jpar- 
tic de ce traité. • 

e 

Remarque . 

La Racine Cube ou Cubique eft de fi 
peu d’ufage dans l’art de melurer , que je 
ne fâche pas avoir jamais eu lieu de la 
pratiquer , ni veu aucun Ingénieur ou Ar- 

F ij 

\ 
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penteur qui m’ait dit avoir elle obligé de 
scn fervir-, de forte que la condderanc 
comme une de ces Réglés purement eu-, 
rieufes, je renvoyé ceux qui voudront l’a- 
prendre,aux traitez que plulîeurs autheurs 
en ont fait. 

r ' 

Traité des Fradions ou 

Nombres Rompus. 

Seconde Partie. 

Chapitre XXXIÏI. 

* *• 

Befnition. 

O N appelle Fra&ions une ou plufieurs 
parties d’un entier de quelque efpe~ 
ee qu’il foit : Ainfi que pourroit eftre le 
tiers ou les trois quarts d’une toife , ou 
. bien les trois cinquièmes d’une livre, ou 
bien la moitié ou les cinq fixiêmes d’une, 
• aune. 

Un entier le peut divifer en un. nom- 
bre prefque infiny de parties égalés; mais 
ondivile d’ordinaire la Toife , en moitié* 
tiers, quart, fixiéme, huitième, neuviè- 
me & douzième : L’Aune fe divife en moi-. 
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tié, tiers, quart ,fixiéme, huitième, dou- 
zième, feiziéme, vingt quatrième &ç. 
Enfin la Livre en argent fe divife,èn moi- 
tié , tiers , quart , cinquième, fixiéme, 
huitième, dixiéme, douzième, quinzié- 
me, feiziéme, ôc vingtième. 

• * 1 

Article premier. 

Contenant la Numération des ' 

* Fra&ions. f 


Pour exprimer une fraction, on fe fert 
de deux chiffres , dont l’un fe pofe au 
deflus d’un petit trait ou ligne , & l’au- 
tre deffous. Le chiffre qui eft deffous ce 
petit trait s’appelle Dénominateur , & nous 
fait connoiftre en combien de parties éga- 
lés Lçnrier eft divifé,& le chiffre de défi* 
fus appellé. Numérateur nous fait voir 
combien nous avons de ces parties : Ain- 
fi pour marquer trois quarts de quelque 
entier que ce puiffe 
eftre, on les figu- 
roit comme on le 
void icy à cofté. 


, Numérateur 
3- Dénominateur 


Sur quoy Ton remarquera, que quand 

; F “) 
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on veut exprimer une fraction , on com- 
mence toujours par le Numerareur ou 
chiffre d’enhaut , & Ton finit par le Déno- 
minateur ou chiffre d’embas, Nous vo- 
yons dans la fraôlion précédante, que le 
Dénominateur 4 fait connoiftre que l’en- 
tier dont il eft queftion eft divifé en qua- > 
tre parties égalés, & que le Numérateur 3 
montre que nous avons trois de ces par- 
ties : De meme cette fradtion J- qu’on ex- 
prime cinq fixiêmes fait voir, que d’un 
entier divifé en fix parties égalés on en a 
cinq; Et celle cy ~~ nous marque, que 
d’un entier divifé en cinquante fept par- 
ties égalés nous en avons 13. 

Le Numérateur d’une fradfcion moindre 
que l’entier, eft tousjours plus petit que 
fon Dénominateur ; Ainfi divifant une uni- 
té de quelque chofe que ce foit, par ex- 
emple en 100 parties égalés , il faut pour 
marquer une rradtion moindre que l’en- 
tier, qu’il y ait moins de 100 de ces par- 
ties au Numérateur, deforte que , -f | mar- 
que une fraétion moins grande que l’en- 
tier j de même que cette autre ~ 1 . 

* Mais quand le Numérateur d’une fra- 

1 


( 
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ction égale Ton Dénominateur, cette fra- 
ction vaut un entier jufte; Ainfi ayant di- 
vifé un entier par exemple en 15 parties 
égales, & qu’on ait quinze fois une de ces 
parties, c’eft à dire il eft confiant 
qu’on aura un entier: Il en fera de même 
de ces fractions IJ- ou -It , parce que 
routes ces fractions valent chacune autant 
qu’un entier. 

Enfin quand le Numérateur furpafïe 
le Dénominateur, la fraction vaut plus 
d’un entier , & en ce cas une fraction telle 
que celle là peut valoir un entier 8c une 
fraction, ou un entier 8c plufieurs entiers 
juftes,ou plufieurs entiers 8c une fraction, 
ou enfin plufieurs entiers 8c plufieurs fra- 
ctions, ainfi par exemple | valent un en- 
tier 8c une fraction , ? valent un entier 8c 
plufieurs fractions, ' T L valent plufieurs 
entiers jufte, 'Z valent plufieuts entiers 
8c une fraction, enfin valent plufieurs 

•entiers & plufieurs fractions. 

• ‘ 

Article fécond. 

Contenant l’Abbreviation des 

Fractions. 

Il eft certain que dans l’Arithmçtique 
, F iv 


Di 
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ainfi que dans les autres fciences , les Ré- 
glés les plus courtes font les plus ailées, dç 
forte que les operations, où il faut peu de 
chiffres, doivent eftre préférées à celles, 
où il eu faut plus,iors que les unes &: les 
autres tendant à une même hn» &c c’eft 
ce qui a donné lieu à- l’abbreviation dés 
frayions : Mais avanç de venir à. certe ■ 
abbreviation , il eft bon de Içavoir à fonds 
ce que c’eft qu’on appelle nombres pre * 
miersjk nombres compofez „. 

On donne le nom de nombres premiers 
à ceux qui n’ont point d’autre mefure que 
l’unité, ainfî que font par exemple 3. 5. 7. 
ik 13. 17. &c. parce que tous ces nom- 
bres ne fçauroient precifement eftre mc- 
furez que par l’unité ou un. 

On appelle nombres compofez ceux qui 
ont une autre mefure que l’unité, comme 
par exemple 4. 6 . 8. 9. 10. 12. &a. car tous 
ces nombres peuvent eftre raefurez par 
d’autres chiffres que par un. 

» 

Deux nombres font premiers entr’eux, 
lors qu’ils n’onr point d’autre mefure qui 
l eur puifle être commune i que l’uruté. 


Digitized by Googltj 



Militaire* .119 

comme par exemple 8 ôc rf T car S peut 
bien être mefuré par 2 & par 4 , mais 15 
ne le fçauroit être, ôc 15 fe peut mefurér 
par 3 Ôc par 5, mais 8 ne le îçauroit être. 
De même y ôc 20 font nombres premiers 
encr'cux, parce que ces deux quantité?; 
iumt point de mefure, quipuiffe leur être 
commune que l’unité. ’ . . v 
* ' , 

4 

Deux nombres feront compofez entr’eux, 
fi eftant comparez l’un avec l’autre ils ont 
une autre mefure commune que l’unité,, 
ainft que font par exemple 1 6 ôc 24,. qui 
peuvent être mefurez chacun par 1, par 
4 ôc par 8 j de même 12 Ôc r&font nom- 
bres compofez entr’eux , pouvant être me- 
surez chacun par 2 par 3 & par 6 , 

Ces nombres compofez enrr’eux nous 
eftant propofez dans une fra&ioh., fe peu- 
vent réduire à pim bas termes , c*eft à dire 
qu’on les peut énoncer par de moindres 
chiffres que ceux qui compofent cette fra- 
éhon i- ainfî y J- fe peuvent réduire a l ? , 
parce que le numérateur ôc le dénomina- 
teur ont le nombre 4 pour leur plus gran- 
de communemefure ; De force qu'une 
IftaéUoja notis eftant donnée pour réduire 
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a plus bas termes, il faut divifer ion nu- 
mérateur par la plus grande commune 
mefure,& ce qui viendra au quotient fe/- 
raie numérateur de la fraction réduite; 
enfuite on divilera le dénominateur par 
cette même plus grande commune mefu- 
re, & le quotient fera le dénominateur 
de la fraction réduite; ainfi i.|. eilanc 
données pour réduire au plus bas termes 
que faire fe pourra , on void que 6 eft la 
plus grande commune mefure des chiffres 
qui compofent cette fraction , fi donc on 
divifè le numérateur 18 & le dénomina- 
teur 24 par ce 6 , il viendra | pour la fra- 
ction abbreviée. 

^ t 4 » ' 

Quand le numérateur & le dénomina- 
teur d’une fraction propofée à réduire à 
plus bas Termes qu’elle ne l*eft, font fi 
grands qu’on ne peut dabord voir , s’ils 
font nombres premiers ou nombres cbm- 
pofèz entr’eux, on fe fervira de la Réglé 
generale fuivanre, qui eft a la vérité un 
peu longue ; mais comme elle n’arrive pas 
toujours aux calculs ordinaires, foo ufage 
n’eft pas fi frequeftr, neantmoins il feroic 
difficile de reloudre la que ftion, lors que 
ctla arrive., par une autre vaye: Voie y 

ment elle s’exécute. 
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Divifcz le dénominateur de voftre fra- 
ction à réduire par fou numérateur j & 
fans avoir égard au quotient , divifez le 
numérateur qui vous a fervy deDivifeur, 
par le reliant de la première operation, & 
ce premier reliant par le fécond, & ainû 
de fuitte jufques à ce qu’il vienne pour 
dernier reliant o ou i : Car s’il vient o à 
ce dernier reliant, celuy qui le précédé 
fera la plus grande commune mefurej 
mais, s’il relie i, c’eft une marque afîeu- 
rée,que la fradlion propofée ne peut être 
réduite à plus bas termes. 

Exemple. 

- 

On veut fçavoir, quelle eft la plus gran- 
de commune meftire du numérateur & du 
dénominateur de la fraction ± 3 - 4 - H l aur « 

Z <f o 

pour cela divifer le dénominateur 260 par 
le numérateur 195, il reliera qu’on 
mettra defïbus , pour en divifer à fontour 
J9f,qui a elté le*premier divifeur : Cette 
operation ellant faite, il ne reliera que o, 
dou l'on peut conclurre, que 6 5 effc U 
plus grande commune mefure : Ainli di- 
vifanrle numérateur & le dénominateur 
de la fradion à reduire, par ce nombre 
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65, il viendra ’ pour la fra&ion abbre- 
viée, de force qae ou bien fonc 
une même choie 



Si le numérateur eft nombre premier, 
c’eft à dire , qu’il n’ait point de mefure 
que T'imité, la fra&ion ne fe peut abbre- 
vier ; à moins que ee numérateur ne foit 
partie parfaite ou aiiquote du dénomi- 
nateur; Car alors il n’y a qu’à voir com- 
bien de fois le numérateur eft contenu 
dans le dénominateur, ainft fe peuvent 
abbrevier à parce que le numérateur $ 
eft contenu quatre fois dans le dénomina- 
teur I2j de même fe réduiront à ~ y 
parce que le numérateur 7 eft contenu 
cinq fois, dans le dénominateur 35 5. Enfin- 
fe réduiront i- r 

Article troifiême. 

Contenant la Redudion des Fradi- 

■ » 

ons en même Dénomination,. . 

Quand on 3 deux fractions differentes 


* 
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à réduire en même Dénomination , e r eft à 
dire, en fractions femblables, il n’y aqu’d 
multiplier leurs deux dénominateurs, l’un 
par l'autre, & pofer le produit deflousleur 
milieu pour avoir un dénominateur com- 
mun; puis on multipliera le numérateur 
de la première fraction par le dénomina- 
teur de la fécondé, dont le produit fe po- 
fera defius ce premier numérateur^ enfin 
on multipliera le fécond numérateur par 
le premier dénominateur, polanr le pro- 
duit deÉïus le fécond numérateur , & les 
deux frayions feront par ce moyen ré- 
duites» 

Exemple» 

.. . 98 

On veut réduire * & j en même dé- 
nomination 12 

L’operation efiant faite, il viendra 

T S T > parce qu'ayant multiplié les fra- 
yions à réduite comme il aefté dît, on v 
aura aulieude & j~ au lieu de 

Mais qirandorra plus de deux frayions 
à réduire en meme dénomination * on 
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doit chercher un nombre qui leur puifle 
fei vir cie dénominateur commun ,&pour 
cela il faut que le nombre que 1 on pren- 
dra puifie dire divifé par chaque dénomi- 
nateur des fradfcions propofées : Ainfi s’il 
faloit réduire les fradiions fuivantes y. 
v I . en même dénomination, on pren- 
- droit le nombre 11 pour dénominateur, 
parce qu’il peut être divifé par chaque dé- 
nominateur des fraéhons propofées; ce- 
la (uppofé il faudra divifer ce dénomina- 
teur commun iz par chaque dénomina- 
teur particulier des fra&ions propofées, 
& multiplier enfuitte le quotient de cecce 
divifion par chaque numérateur particu- 
lier : de forte qu’ayant divifé iz par $ dé- 
nominateur de la première frattion & 
jnulciplié fon quotient 4 par 2, qui eft le 
numérateur de la même première fradfion, 
il viendra T s r au lieu de ~ ; on fera la mê- 
me chofe aux trois autres fradtions, 5 c on 
aura au lieu de ~ , & y~ au lieu de 

J, enfin -jt au ^ ieu de i- 

Exemple. 

8 9106 

, Réduire y - J * J- - t en même denomin.. 
... . 12 Deuominateut commua 
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Que s'il n’y avoit pas de nombre qui 
pût êtredivilc par cous les dénominateurs 
des fractions piopofées, on en prendroic 
un qui le feroit par la plus grande quan- 
tité de ces dénominateurs, 5c on muîri- 4 
pliera ce nombre par tous les aunes dé- 
nominateur? qui ne l’ont pu diviler , car 
le produit de cette multiplication feroit 
le dénominateur commun; Ainfi voulant 
réduire %. - 1 . en meme denomi- 

nation, on void que n ou 24 ou meme 
3 6 pourroient être pris pour dénomina- 
teur commun des ^ _ X - 1 & -i . Mais 
qu’aucun de ces trois nombres ne le peut 
être des J ce qui fait qu’on choilît 12» 
qui eft le plus petit des trois , lequel on 
multiplie par 7 c’eftà dire par le dénomi- 
nateur qui ne l’apû divifer,&: il vient 84 
pour dénominateur commun de toutes 
ces fra&ions , de forte qu’a prefent on 
peut pourfuivre la redu&ion de ces cinq 
ïra&ions en même dénomination , enfui* 
vant ce qui a cfté enfeigné dans l’exem- 
ple précédant; C’eft à dire, qu’il faut di- 
vifer le dénominateur commun 84 par le 
dénominateur 4 de la première ha&ion* 

& enfuitte multiplier font quotient 11 paît 


k 
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3, qui eft le numérateur de ta même pre- 
mière fraction , ôc on aura 63 , ainü air 
heu de ~ il viendra : fi on fait les mê- 
mes operations pour les autres fradlions,. 
on trouvera au lieu de -- ÔC ^ air 
lieu des ~ 8 c c. 

Mais comme il peut très bien arriver, 
qu’il n’y aura pas deux dénominateurs des- 
fractions qu’on propole de redtiire en me- 
me dénomination, qui ayent un dénomi- 
nateur commun, ou du moins qui loit fa- 
cile à trouver : il faudra multiplier tous- 
. ces dénominateurs l’un par 1 autre , & le 
produit total fera un dénominateur com- 
mun : Ainfî voulant réduire j* tt* r* 
en même dénomination il n y aqu a mul- 
riplier 7, qui eft le premier numérateur# 
par 9, qui eft le fécond, & le produit 6 ç 
par le trolîiéme u, enfin le produit 693? 
par y , qui eft le dernier dénominateur des 
frayions propofées, & il viendra 3 4 6 f 
pour denortîinateur commun , de force que 
le divifant par 7, dénominateur de la pre- 
mière des fra&ions propofées , il viendra 
s\i quotient 493 y qui eftant multipliez par 
6 y qui eft le numérateur de la même pre* 
œicre fra&ioü jle produit fera 2970^0» 
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numérateur, de forte qu’aulieu de ou 
.aura -Ifl- : Cela fait on divifera le me- 
me dénominateur commun 3465 par 9, 
qVu eft le dénominateur de la fécondé fra- 
ction propolëe, après quoy ayant multi- 
plié ion quotient 385 par 8, numérateur 
de la même fécondé fraction, an aura 
3080; aintl au lieu de ~ on aura -l-J- J. 
Il n’y aura qu’à fuivre toujours le même 
ordre pour les autres fractions à réduire: 
remarquant ainlî que je l’ai dit qu’on ne 
fe fert de cette pratique à caufe de la lon- 
gueur, que lorsqu’on eft dans limpofli- 
bilité de refondre la queftion par les au- 
tres moyens donc on a parlé. 

Article quatrième. 

Contenant la Redu&ion des nom- 

bres entiers en fra&ions. 

Quand on veut réduire les entiers en 
frayions, il ne faut que multipliercesen* 
tiers par le dénominateur de la fra&ion, 
à laquelle on les veut réduire, & poferce 
dénominateur défions le produit de la 
multiplication : Ainfi voulant réduire par 
exemple 5^4 Toifes en quarts de Toifc> 
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on multipliera ce nombre 554 par le dé- 
nominateur 4 de la fra&ion , à laquelle 
on veut réduire les entiers, & il viendra 
1416 , deflous lefquels mettant 4 oh aura 
au lieu des 354 entiers. 

Que fi on vouloit réduire ces mêmes 
entiers en une autre fraêhon, par exem- 
ple, en neufviémes , on les multiplierait 
par 93 fi c’eftoit en douzièmes, par 12 \ & 
ainfi des autres. 

Mais s’il faloit réduire des entiers & 
fractions en même traitions que celles 
qui fuivent ces entiers-, il n’y auroit qu’à 
"les multiplier par le dénominateur de la 
fraction qui les fuir, & ajouter le numé- 
rateur de cette même fi action au produit: 
Ainfi voulant réduire 17 J- en cinquièmes 
qui eft la fra&ion jointe aux entiers, il 
faudra multiplier 27 par j,c eft à dire par 
le dénominateur de la fraêtion, & ajouter 
le numérateur 3 de la même fraftion au 
produit 135 de la multiplication , afin d’a- 
voir —y* au lieu de 27 -i : De même vou- 
lant réduire 137 J en feptiémes, on aura 
au produit -1’. Et fi c eft 259 -jL quon 
veuille réduire en quarts, on aura au pro- 
duit -Lÿ A 
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Article cinquième. 

Contenant la Reduélion des Fra- 

étions en entiers.. 

Une fraéhon dont le numérateur eft plus 
grand que le dénominateur, le réduit en 
entiers, lî on divife le numérateur de cet- 
te fraétion par fon dénominateur, car ce 
qui vient au quotient, eft la quantité 
d’entiers que cette fraétion contient Et 
s’il refte quelque chofe, ce reliant fera le 
numérateur d’une iraétion, dont le nom- 
bre qui a fervy de divileur fera le déno- 
minateur. De forte que fi on veut fçavoir 
combien par exemple 1 ~ s valent d’en- 
tiers, on divifera 128 par 4 & le quotient 
32 fdta juftement ce qu’il faut : de même 
voulant réduire L -l 7 en entiers ,illaudra 
diviler 2*7 par 5, & il viendra 47 au quo- 
tient, mais comme il refte 2 ce reliant fe- 
ra le numérateur d’une fra&ion , dont 5 
fera le dénominateur, de forte que 1 1 7 va- 
lent 47 entiers & l : Enfin fi on veut réduire 
9 ^ s en entiers, on divifera le numérateur 
968 par le dénominateur 9, le quotient 
107 fera la quantité d’entiers, mais com- 
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me if refte 5, ce nombre fera le numéra- 
teur d’une fradtion, dont 9 eft le déno- 
minateur. 

Article fixiême. 

*' * f 

'Contenant la maniéré de prendre 
une ou plusieurs parties d’entiers ou 
d’entiers & fractions. 

Quand on veut prendre une partie d’un 
certain nombre d’entiers, il n’y a qu’adi- 
vifer ees entiers par le dénominateur de 
~ la partie qu’on veut prendre, & s’il relie 
quelque chofe, ce refte fera le numérateur 
d’une fradtion > dont le dénominateur fe- 
ra le même, qui afervy de divifeur :Ain- 
fi , voulant prendre y de 63 , il faudra di- 
vifer les 63 entier, par 7, qui eft le déno- 
minateur de la partie qu’on veut prendre, 
& le quotient 9 fera ce qu’il faut, c’eft a. 

dire > que 9 eft la feptiême partie de 63 

• - » . [ 

Que s'il faloit prendre le ~ par exem- 
ple de 253, on diviferoit les entiers 253 par 
8 qui eft le dénominateur de la partie 
qu’on veut prendre, & le quotient leroir 
l x j mais comme il refte encore 5 , ce te.- 
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ftatrrfer'ale numérateur d’une fraction 
dont le 8 qui aiervy de divifeur,fera le de-, 
nominateur, de forte que la ~ partie de 

Si on propofoit de prendre plusieurs 
parties d’une certaine quantité d’entiers, 
il faudroit multiplier ces entiers parle nu- 
mérateur des parties qu’on veut prendre, 
& diYiier le produit de cette multiplica- 
tion par le dénominateur des memes par- 
ties qu’on veut prendre , le quotient iera 
ce qu’il faut j & s’il refte quelque chofe, 
ce refont iera le numérateur d’une fra- 
ction, dont le dénominateur lera celuy 
des parties c’eft à dire le nombre qui a 
divifé: Ainfi par exemple, voulant pren- 
dre les X de 138, on n’aura qu’à multiplier 
cé nombre d’entiers 138 par y qui eft le 
numérateur des parties qu’on veut pren- 
dre, 8c divilèr le produit 690 par 6 qui. 
eft le dénominateur des mêmes parties, 
lç quotient 115 fera ce, qu’il faut, c’cft 
a diré que les X de 138 tfe, font 115 1b. ou 
autres efpeces : De même voulant prendre' 
les i de 741, on multipliera ce nombre 
par 8 qui eft le numérateur des parties 
qu’on veut prendre, apres quoy on divU - 
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le ra le produit 5918 de cette multiplica- 
tion par 9, qui elt le dénominateur des 
parties, le quotient fera 658 ; mais comme 
il relie 6 à la divilîon,ce 6 fera le numé- 
rateur d’une haillon, dont 9 qui a fervy 
de divifeur fera le dénominateur; c’eft à 
dire que les ~ de 741 font 658 & ou y. 

\ 

Pour prendre une partie d’entiers & 
fradlions, il n’y a dabord qu’à diviler les 
entiers par le dénominateur de la partie 
qu’on veut prendre, & s’il en relie quel- 
qu’un, comme cela arrive prefque tou- 
tours, on réduira ces entiers reliants en 
meme fraction que celle qui les fuit, à 
quoy on ajoutera le numérateur de la me- 
me frailion, afin d’en divifer l’addition 
par le même dénominateur qui a divifé* 
les entiers: De forte que voulant prendre 
le J- de 542 -i, on divilera première- 
ment les 542 entiers par 4 qui eft le de- 1 
Dominateur de la partie qu’on veut pren-* 
dre-, il viendra 135, mais comme il relie 1, 
on les réduira en tiers,c’eftà dire en mê- 
me fradlion que celle qui fuit les entiers,, 
ce qui produira 1, à quoy ajoutant les 1 
— de la fra< 5 lion,on aura y, dont la qua-< 
triéme partie fera jj de forte que le quart* 
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\ 

de 541 j eft juHeraent 155)- : De melme 
voulant prendre la ~ partie de $85 1 , on 
divilera 385 par le dénominateur 6 & le 
quotient lera 64, mais comme il relie un 
qui vaut -i, on les ajoute avec la 4 qui 
fuit, ce qui fait 4 > dont la fixiéme partie 

eft 

Que fi les entiers qui relient ellant ré- 
duits en même fraction que celle qui les 
luit, on ne pouvoir en prendre la partie 1 
qu’on veut : U faudroit lailTerle numéra- 
teur de la fradlion tel qu’il eft, Sc mulci-' 
plier Ion dénominateur par celuy de U 
partie qu’on veut prendre: Ainfi voulant’ 
par- exemple prendre la 4 partie de 147 i, 
on prendra en premier lieu le i de 147, 
& il viendra 11 fans aucun relie, mais, 
comme on ne peut prendre la i partie de , 
4- qui eil la fradlion d’après les entiers, 
on lailfera le numérateur 1 de cette fra- , 
dtion, & on multipliera Ion denomina- • 
teur 3 par le dénominateur 7 de la partie, 
ce qui produira ~ T , de cette laçon la L 
pattie de 147 l eft zi ~ r . Que fionpro- 
pofoit de prendre le ~ de 23 , il tau- 

droit dabord divilcr les 133 entiers par lo 
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dénominateur 5 de la partie qu’on veut 
prendre, le quotient (era 46, mais comme 
ilrefte 5,011 les réduira en même fradion 
que celle qui fuit les entiers ,. c’eft à dire 
en quarts, & il viendra n, à quoy ajou- 
tant le quart qui eft la fradion jointe aux 
entiers, on aura ' z 5 ; mais comme on ne 
peut prendre le i de 15 qui eft le numé- 
rateur de cette fradion, on lai fiera ce 
nombre 13 pour numérateur d’une h' a (fil- 
on , & pour avoir Ton dénominateur il. 
faudra multiplier 4 qui eft le dénomina- 
teur de la fradion qui fuit les entiers, par 
5 qui eft le dénominateur de la parcie 
qu’on prend, ce qui produira 10, de force 
que le £ de 23 3^ eft 46 ±b 

Enfin s’il faloit prendre plufieurs par- 
ties d’entiers & fradions, on reduiroit 
premièrement ces entiers en mêmes fra- 
dions que celles qui les fuivent, après 
quoy on multiplieroit le numérateur de 
toute cette fradion réduire par le numé- 
rateur des parues qu’on veut prendre , & 
le produit de cette multiplication fera le 
numérateur de ce qu’on cherche; Si on 
multiplie enfuite le dénominateur de tou- 
te la fradion réduire par le dénominateur 

des 
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des parties qu’on veut prendre, le produit 
de cette multiplication fera le dénomina- 
teur cherché. Ainfi par exemple voulant 
prendre les ~ de 352^, on réduira cette 
quantité en quarts, ce qui fera- 1 -^--^, 
dont le numérateur 1411 eftant multiplié 
par le 4, qui eft numérateur des parties, 
produira 5644 pour le numérateur cher- 
ché : Puis multipliant le dénominateur 4 
de la fraétion totale qui eft celle qui fuit 
les entiers, par 5 qui eft le dénominateur 
des parties, il viendra 10 pour le déno- 
minateur cherché, de forte que les J de 
352 1, ou de leur équivalent-^-— , feront 
5 |.± 4 ,or cette fra&ion eftant réduite en 
entiers, par Jes principes eftablis dans le 
cinquième article, elle produira 282I. 

De même voulant prendre les £ de 
198 j» Il faudra réduire 198 i en troifié- 
mes ou tiers, & il viendra 5 |. 6 ,or mul- 
tipliant le numérateur 5 96 de cette fra- 
ction par 6 qui eft le numérateur des par- 
ties, le produit fera $576, puis multipliant 
le dénominateur 3 de la même fraction 
par le dénominateur 7 des parties , on au- 
ra 21 pour dénominateur cherché. Ainft 
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la fra&ion fera }s ^j , la quelle citant ré- 
duite en entiers donnera 170^. 

v^f-vertijjèment. 

Ceux qui veulent apprendre les fra- 
ctions , doivent bien pofleder ce qui eft 
compris dans les iix articles precedents, 
puis quils contiennent l’eflentiel de cet- 
te partie de l’arithmetique : Car a le bien 
prendre, les quatre Réglés fui vantes ne 
le peuvent entendre que par la connoif- 
fance exacte de ces fix articles, fe trou- 
vant abfolumcnt fondées fur eux. 

Additions des Fractions 

Chapitre XXXIV. 

Q Uand on n’a que deux fractions a 
joindre enfemble,on les réduit pre- 
mièrement en même dénomination, de 
la maniéré qu’on l'a enfeigné au troifié- 
jnc article page 13a. après quoy on ajoute 
les deux numérateurs de ces fractions ré- 
duites en une quantité, & l’on pofe le dé- 
nominateur commun precifement au def- • 
lous. 
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Exemple. , 

L*on veut ajouter & £ en une quan- 
tité : ayant réduit ces deux fra&ions en 
même dénomination, il viendra ÔC 
: or ajoutant les deux numérateurs 18 
& 20 de ces deux dernieres fraétions en 
une quantité , on aura $8 , fous lequel 
nombre pofant 24 qui eli le dénomina- 
teur commun, 'on aura 1^-, que fi on ré- 
duit cette fraétion en entiers comme Ten- 
feigne le cinquième article de la page 139. 
on trouvera un entier 8 c î^ou - 2 ~ pour 

Taddition des deux fra&ions 4- & ~ Ce *■ 

+ 6 * 

qui fait voir que les ^ 8 c les X par exem- 
ple d’un efeu ou d’une piftole ou autre 
entier, font un efeu 8 c T ~ d*efcu,oubien 
une piftole 8 c -j— de piftole. 

Que fi on a plufieurs fra&ions à join- 
dre enfemble, il faudra en premier lieu 
les réduire toutes en même dénomination, 
de la maniéré qu'il a été enfeigné au fé- 
cond ou au troifiéme cas de l’article troî- 
fiéme page 136. après quoy ayant ajouté 
tous les numérateurs de ces fractions ré- 
duites en une quantité , on mettra le de- 
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nominateur commun deftous, & fi 1 
dition de ces numérateurs eft plus grande 
que le dénominateur commun ainfi que 
cela arrive prefque toujours , on réduira 
cette fra&ion en entiers de la manière que 
l’enfeigne le cinquième article page 139. 
Ainfi voulant ajouter l’i* ** 

de quelque efpece que ce foit,en une quan- 
tité : On réduira toutes ces fradions^en 

même dénomination, ce qui fera 
4 ± Si après cela on ajoute tou* 

Us numérateurs de ces frayions en une 
quantité, cette addition fera de 174, del- 
fous quoy mettant le dénominateur com- 
mun 48, on aura ÿ/ P our addition de 
toutes les fra&ions propofées. Mais com- 
me le numérateur 174 eft plus grand que 
le dénominateur 48, on réduira cette tra- 
ction en entiers, ainfi que Pcnlcigne le 
cinquième article, & on aura 3 entiers w 
5 

T". 

Lors qu’on a des entiers & des fracti- 
ons à joindre enfemble, cela ne change en 
rien l’operation. Car apres avoir ajoute 
les entiers comme on fait aux additions 
ordinaires , on y joint le produit des fra- 
' Ctions de la manière qu’il a été enieigné 
au cas precedent 



‘Militaire. Ï49 
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Exemple. 

On veut ajourer - • - 34 gr- 
avée ------ 5 1 T 

& 2 1 j, 

— » i • 

produit de l’addition des fra<ft. 2 ^ 

Total - - - - 109^- 

> 

pour parvenir à l’execution de cette Ré- 
glé, on réduit les trois frayions qui fui- 
vent ces entiers, en même dénominateur, 
puis on les ajoute en une quantité, ce qui 
produit 2 entiers & J- : or ajoutant les 
deux entiers aux autres, l’addition totale 
fera de 109^. 

Souftra&ion des Fra&ions 

Chapitre XXXV. 

P Our fouftraire une fraction d’une au- 
tre, il faut que celle qu’on fouftrait, 
{oit plus petite que celle de la quelle on 
veut fouftraire, parce qu’on ne peut ofter 
plus de moins. Cela pofé, on réduit en 
«premier lieu ces deux frayions en même 
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dénomination , puis on ofte le petit numé- 
rateur du grand & le refte eft le ' nu- «■ 
mcrateur d’une fraction dont le déno- 
minateur eft le même que celuy des fra- 
yions réduites en même dénomination j. 
De forte que voulant ofter -1 de 1 , on ré- 
duit ces deux frayions en même dénomi- 
nation, comme l’enfeigne l’article troifié- 
me, ce qui produit : or ayant 

ofté le petit tiHmerateur 1 6 du grand n, 
il refte un y & par confequent d’où il 
faut conckirre, qu’ayant ofté y de il 
refte qu’on ne peut réduire à plus bas 
termes, parce que le numérateur & le dé- 
nominateur de cette fradion n’ont point 
de mefurc qui leur foit commune que l’u- 
nitc. 

t 

Lors qu’il y a des entiers & frà<ftions 
a ofter d’autres entiers & frayions > on 
pofe la petite quantité deflous la grande 
& fi la fraftion d’embas eft plus petite 
que celle d’enhaur,elleen fera ofté, com- 
me il vient d’eftre dit, après les avoir ré- 
duites routes deux en même dénomina- 
tion : Ht pour ce qui eft des entiers, la 
fouftraftion s’en fera à l’ordinaire. Ainfi 
voulant ofter zy -L de 47^-, on difpofera 
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c es deuxquantitez l’une fous l’autre à l’or- 
\ ydinaire, & comme la fraction qui eft 
en bas peut eftre oftée de celle d’enhaut 
X on l’en fouftraira après les avoir rédui- 
tes toutes deux e'n même dénomination, 
il reftera ~ i enfin on oftera les 25; entiers , 
qui font en bas des 47 entiers d’enhaur, 

& il reftera 22 > de cette forte ayant ofté 
2/ ~ de 47^., il reftera 22^. 

Mais fi la fraction d’embas ne pouvoir 
eftré oftée de celle d’enhaut, ce qui arri- 
ve lors que cette première eft plus gran- 
de que l’autre, il faudroit en ce cas em- 
prunter un entier fur les entiers d’enhaur, 
qu’on reduiroit en même fra&ion que 
celle qui la fuit, à quoy, on ajoûteroit le 
numérateur de cette même fraction &du 
produit on en ofteroit la fraéfcion d’em- 
bas ; le refte fe fait comme au cas précé- 
dant 


Exemple. 


de - 132^- 

efter - 6 <$~ 

Refte 66 L i, 
✓ 


4 S 

Réduire ^ & -J en même 
36 fraâûoa 

G iv 
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On void dans cet exemple que Ies^ 
' de la fraction d’embas ne peuvent eftre 
oftees de qui eft la fradlion d’enhaut,, 
ce qui fait qu’on emprunte un entier fur 
ceux denhaut, qui réduit en même fra» 
âion que celle qui luit ces entiers , c’c£t 
a dire en quarts , a quoy ajoutant le ^ de 
la fraction d’enhaur , cela produira -1 y 
dont o liant les ~ de la fradlion d’embas 
( après? avoir réduit l’une & l’autre de ces 
{radiions en même dénomination) il re- 
fera Les relie le fait comme a la 
foullradlion ordinaire, remarquant feule- 
ment que le i des entiers d’enhaut ne vaut 
plus qu’un, à caufe de l’unité qu’on a elle 
obligé d’emprunter deflus. 

Multiplication des Fractions 

Chapitre XXXVI. 

T Ors qu on a deux fcadlions a mufti- 
-■—'plier l’une par l’autre, il but en pre* 
mier lieu multiplier le numérateur de l’u- 
ne par le numérateur de l’autre, pour a- 
voir le numérateur total, enfuirede quoy 
on multiplie les dénominateurs de ces 
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deux mêmes fraélions l’un par Faurre, &c 
le produit dorme le dénominateur total. 
Ainfl voulant multiplier les deux frayions 
J- & ~ l'un par l’autre, on multiplie leurs 
Bumerateurs 5 & j pour avoir 15 qui eft 
le numérateur total, puis on multiplie G 
& 4 qui font les deux dénominateurs, & 
le produit 24 fera le dénominateur total, 
de forte que l-J- font le produit de X & -J- 
multipliées l'une par l’autre. 

Exemple. 

4 

• i 

*5 

Multiplier i. &; ^ Fune par l'autre 
24 

De même, voulant multiplier par 

J, on dit 10 fois 7 font 70, pour numé- 
rateur total ; puis 11 fois 8 font 88, pour 
dénominateur total : de forte qu’on a | J 
pour le produit, ou ce qui eft la même 
chofe, i-i pour la même fraction abbic- 
viée au plus bas terme quelle puiffe eftre. 

Quand on a des entiers & des fra&ions 
à multiplier par des entiers & des fracti- 
ons, an peut refoudre la Réglé par l’une 

G v 
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des maniérés fuivantes : La première ma- 
niéré eft quand les dénominateurs des 
fra&ions qui fuivenc les entiers font d’un 
feul chiffre ; Car alors ayant pofé la peti- 
te quantité deffous la grande comme a 
l’ordinaire j on multiplie les entiers l’un 
par l’autre, ainfi qu’à la multiplication 
(impie, apres quoy on prend lut les en- 
tiers d’enbas les parties parfaites qui con- 
viennent à la fra&ion d'enhaut, enfuite 
on prend fur les entiers d’enhaut les par- 
ties parfaites qui conviennent à ta fra&ion 
d’embas; & enfin» on multiplie les deux 
fra&ions l’une par l’autre de la maniéré 
qu’on l’a veu dans le premier cas de cette 
Réglé 

Exemple. 

Ondemande Jeproduitde 42^ 
multipliez par - - - zth. 

* 3 ^ . 

n 84 

les X de 2 g font -21 

4 v 

les j de 42 font .- 28 

les X de 4- font - - o ~~ ou X 

f 4 >22 

coproduit total fera 1225 - - - 


\ 

4 
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Apres avoir multiplié les 4 z entiers " 
d’enhaut par tes 28 entiers d’embas,deia 
maniéré qu’on le pratique aux multiplica- 
tions ordinaires,on prend les 2. de 28 » c’eft 
d dire 21, qu'on place en leur lieu;enfui- 
te on prend les ~ de 4 2 , qui font 28, 
qu’on place aufîi en leur lieu* enfin on 
multiplie les | par les ce qui produit 
-fj > qu’on abbrevieen ~ , de forte que a- 
joûtant toutes ces quantités particulières 
en une feule» le produit total fera 1215 
I*a fécondé maniéré de faire une multi- 
plication d’entiers & frayions par entiers 
& fra&ions eft, -lors que les dénomina- 
teurs des fractions qui fuivent les entiers, 
font de plus d’un chiffre, ou d’un feui 
grand chiffre : Car alors on réduit les en- 
tiers en même fraction que celle qui les 
fuit, puis on fait la rrfultiplication de la 
même maniéré qui a efté enfeignce au 
premier cas de cette Réglé : Ainfi voulant „ 
multiplier 22 II. par 14^,011 réduit pre- 
mièrement les-2 2 entiers en mêmes fra- 
yions que celles qui les fuivent, c'eft a 
dire en treiziémes, d quoy on ajoute le 
Rwfoerateur n de cette mêmcfrayion,&: 
cela produit x -j~ , puis on réduit les 1 4 

G vj 


Digitized by Google 


Y j ë t Arithmétique 

entiers aufli en même fraélion que celle 
qui les fuit, d’eft a dire en fepticraes* à 
quoy on ajoûte le numérateur 6 de la mê'- 
me fraction, ce qui produit 1 y * , de for- 
te que multipliant la fraéfcion l -?j par la 
fraction comme il a efté enfeigné 

au premier cas de cette Réglé, le produit 
total fera f °~- 8 r S '~ comme nume " 
rateur de cette fraction eft beaucoup plus 
grand que fon dénominateur , on verra 
combien il y a d’entiers en fe fervant de 
la pratique enfeignée à l’article cinquiè- 
me, & on en trouvera 339 & | £ o» ce 
qui eft la même chofe 

t 

Divifîon des Frayions 

Chapitre XXXVH, 

Q Uaiïd il faut divifer une fraâionpaT 
une autre, on multiplie en premier 
lieu le numérateur de la fra&ion à divifer 
par le dénominateur de la fra&ion qui 
doit divifer, & le produit de cette multi- 
plication eft le numérateur du quotient > 
après quoy mukipliant le dénominateur 
de la fraction à divifer par le numérateur 
de celle qui doit divifer, le produit fera 
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le dénominateur du quotient : Ainfi vou- 
lant divifer £ par i- on multipliera 7 , qui 
eft le numérateur de la fra&ion à divifer» 
par 6 y qui eft le dénominateur de la fra- 
ction qui doit divifer, le produit 41, fera 
le numérateur du quotient , puis multi- 
pliant 8, qui eft le dénominateur de la 
fraction à divifer, par f , qui eft le numé- 
rateur de la fradion qui doit divifer , le 
produit 40, fera le dénominateur du mê- 
me quotient 

Exemple, 

1 

4 1 t 

Divifer par J, 

40 

\ 

Jtemarqtfe, 

lors qu’on divile une fraCtion par une 
plus petite, le numérateur du quotient 
eft plus grand que fou dénominateur, ce 
qui fait que l’on divife ce numérateur par 
fon dénominateur» afin de voir combien 
defois ce dernier eft contenu dans l’antre» 
or il vient tousjours une ou plufîeurs imi- 
tez au quotient de cette diviûon ; Ainû 
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dans le cas précédant ayant divifé ~ par 
J- il eft venu & ayanr divifé à^Tardi. 
naire le numérateur de cette fraction par 
fon dénominateur il vient au quotient i 
& ou ..L, Il ne faut pas concluFrede 
là que diviféespar ,produifent un en- 
tier de un vingtième, mais bien que J con- 
tient i- une fois de un vingtième de fois, 
ce qui eft très conforme aux principes de 
la divifion ordinaire, dans laquelle il s’a- 
git de connoître combien de fois unecer- 
taine quantité en peut contenir une autre» 

Si on a des entiers & fractions à divi- 
fer par d’autres entiers & fractions, on 
réduit premièrement les entiers en même 
fractions que celles qui leur font jointes, 
après quoy on refoud la Réglé de la mê- 
me maniéré qu'on Ta dit à l’article qui eft 
devant la remarque precedente; c’eft adi- 
ré, qu’on multiplie le numérateur de la 
quantité à divifer* parle dénominateur 
du divifeur afin d’avoir le numérateur du 
quotient, & apres cela on multiplie le dé- 
nominateur de la quantité à divifer par 
le numérateur du divifeur, afin d’avoir 
le dénominateur du quotient : Àinfi fup- 
pofons qu’il faille divifer i$i~ par izV' 


. * 

Militaire. i 

ayant réduit comme l’etvfeigne le quatriè- 
me article page 138 les entiers de ces deux 
quantitez en même fractions que celles 
qui les fuivenc , on trouve * i- 1 & ÿ y 
que fi on divife la première de ces fracti- 
ons par la fécondé, ainfi qu’il eft enfeig- 
ne au premier cas de cette divifion,Jl 
viendra * f~. g ,de f orte que reduifantce*- 
te fraction en entiers en fe fervant de la 
divifion commune, le quotient fera il 
7-5-3- ou -!i|, c'efi à dire que con- 
tient 11 &c i. onze fois & cent trente neuf 
cent cinquante quatrièmes de fois- 

Réglé de Trois en Fra&ions 

Chapitre XXXVIII. 

T A Réglé qu'on propofe icy ne diffe- 
■*-'re de la Réglé de trois ordinaire que 
dans la maniéré de refoudre les multipli- 
cations Sc les divifions, car les nombres 
s’y difpofent de la même façon, & Ton y 
multiplie auflï bien qu’en celleli le fé- 
cond & le troifiéme terme Fun par lau- 
tre, après quoy on en divife le produit 
par le premier terme- 
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Exemple. 

Si pour I de piftole on a ~ aun, de drap 
combien pour J, 

Cette Réglé fe refond en maki-pliant 
Jj- par i-, ou bien i. par Jj. de la maniéré 
qu’on l’a dit au premier cas de la multi* 
plication des fra&ions,enfuitedequoy on 
divifele produit J- de cette multiplication 
par le premier terme car les qui 
viennent au quotient pour quatrième ter- 
me de la Réglé , eft la quantité de drap 
qu’on pourroit avoir pour les X de pi- 
ftole. 

Quand il y a des entiers 8c des fraéfei- 
ons au premier & au troifiéme terme de 
la Réglé de trois propofée, on les réduit 
tous deux en même dénomination , ce qui 
fe tait après avoir réduit les entiers en 
mêmes traitions que celles qui lesfuivenr, 
enfuite de quoy on confidcrera ces deux 
termes comme fic’eftoientdes entiers, ôC 
l'on pomfuiYra la Réglé à l'ordinaire, 

ExenK 


Digitized by GoogI 



Militaire. 1 6 l 

Exemple. 

Si 53 Toif. ^ de tranch. cour. 132 fb. 10 f- 
combien 141 toif. 

Ayant réduit le premier 8 c le troifiéme 
terme en mêmes fractions que celles qui 
fuivent leurs entiers, ainfi que l’enfeigne 
l’articlequatriéme pag.138 on réduit enftiite 
ces fractions en même dénomination, de 
la maniéré qu’il eft enleigné dans l’article 
troifiéme page 132. 8 c on trouvera & 
x , au lieu des 5 $1 8 c des 142!, qu’on 
avoit dans l’expofé de la Réglé, de forte 
qu’on peut dire par la Réglé de trois ordi- 
naire, fi 645 coûtent ijiib. 10 f. , quecou- 
fteront 1712, parce que le premier 8 c le 
troifiéme termes font confiderez comme 
s ils n’eftoient pas fradions , attendu que 
leurs denom:nateurs font les mêmes. La 
Réglé eftant achevée » on trouvera pour 
quatrième terme 351 tb. 13 f. 9 d. 8 c il , 
c’efi: a dire ce que coufteroient les 14a 
.Toif. i de tranchée. 

Enfin s’il y a des fradions avec les en- 
tiers aux trois termes de la Réglé de trois 
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ou de proportion , il ne fera pas nece flai- 
re de les réduire en même dénomination, 
©n multipliera feulement le fécond & le 
troifiéme tetmes l’un par l’autre, aiijifi. 
,qu*d eft enfeigné a l’une des pratiques de 
la multiplication des frattions , après quoy 
©n divifera ce produit par le premier ter- 
me en fe fervant du dernier cas de la divi- 
lion des frattions. 

Exemple. 

Si pour 2 7 elcus & £ on a 4aun.|- de 
toile, comb. pour 59 ecus £ c 

N 

Après avoir multiplié le fécond terme 
134^- par le troifiéme 59 1, ou bien le 
troifiéme par le fécond en fe fervant de 
la fécondé pratique de la Multiplication 
des flattions page 15J. on en divifera le. 
produit 8 053-^. par le premier terme 
27 J-, ainfi qu’il eft dit au fécond cas de 
la divifion des frattions page 158. le quo- 
tient i89 r s T Vg ^ era ^ c J uatl ‘iéme terme de 
la Réglé de crois propofée. 


/ 
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Racine quarré en Fraââons. 

Chapitre XXX IX> 

P Our tirer la Racine quarrée d’une fra** 
éfcion, il ne faut que conûderer Ci le 
numérateur Ôc le dénominateur font des 
nombres quarrez ou non , car s’ils font 
«ombres quarrez il ne faudra qu’extraire 
la Racine quarrée du numérateur de cet- 
te fraébion pour avoir le numérateur du 
quotient» & après cela extraire la racine 
quarrée du dénominateur de cette fra&ion 
pour avoir le dénominateur du qtlotient: 
Ainli fuppofons que la fuperficie d’ua 
quatre foit de de Toife, ôc qu’on 
veuille fçavoirquelle eft la longueur de l’un 
de fes codez : 11 n’y a pour cela qu’a pren- 
dre la racine du numérateur n>, 5 c il vien- 
dra 4 pour le numérateur du quotient, 
puis tirer la racine du dénominateur 2$ 
pour y au dénominateur du quotient, de 
forte que ^ fera la racine de ~ 

Quand les nombres qui compofent la 
fraéfcion, dont on veut tirer la Racine 
quarrée , ne font pas quarrez , on peut fe 
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fervir ae l’une des deux pratiques fuivan- 
tes. 

La première eft de multiplier le numé- 
rateur & le dénominateur de la fraction 
propofée l’un par l’autre, & tirer la raci- 
ne du produit de cette multiplication le 
plus precifement que faire fe pourra , puis 
divifer le numérateur de la fraétion pto- 
pofée par la racine qu’on a trouvée. 

La fécondé eft de faire la même mul- • 
tiplication du numérateur Ôc du dénomi- 
nateur l’un par l’autre & tirer aufti la ra- 
cine du produit, laquelle racine eftant 
multipliée par le dénominateur de la fra- 
ction propofée, le quotient de l’une de 
ces divifions fera très approchant de ce 
qu’on cherche. 

Ainfi voulant tirer la racine quarrée de 
|-,il faut multiplier les deux chiffres qui 
compofent cette fraction l’un par l’autre, 
Ôc tirer la racine quarrée de leur produit 
56, laquelle fe trouvera de 7 & di- 

vifant le numérateur 7 de la fraction pro- 
pose par cétte racine*7 , on aura une 
fraction laquelle eftant abbreviée fera 

Pour la fécondé pratique, fi on divife 
cette même racine 7 ôc T ~ par le deno- 
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minateur 8 de la fradtion propofée , on au- 
ra ~~ t qui eft un quotient fort appro- 
chant des |J- de l'article précédant : On 
doit remarquer , que ces fortes de racines 
eftant ce qu’on appelle des racines four- 
des, il eft impoflible d’en venir à une par- 
faite connoilfance,il eft vrayque l’erreur 
en eft d’une très petite confequence dans 
la pratique, ce qui fait qu’on ne s’y doit 
pas arrefter. 

Si on veut tirer la Racine quarrée d’un 
nombre compofé d’entiers 5c fractions, 
il faudra premièrement réduire ces entiers 
en même fradtion que celle qui les fuit, 
après quoy on tirera la racine de ce tour, 
en ce fervant de l’une des deux pratiques 
precedentes, Sc principalement de celle 
qu’on jugera devoir eftre la plus facile: 
De forte que voulant avoir le cofté d’un 
quarré dont la fuperficie eft fuppofée de 
5 ïj 5 on réduira les 52 en quarts aufquels 
on ajoutera le numérateur ce qui fera 
dont la racine eft 29 , avec laquelle di- 

vifant 211 numérateur de la fradtion qui 
eft égalé à 52 , on aura au quotient 7 &c 
-rVrV P our ^ rac * ne cherchée. Ou bien 
divifant la même racine 29 par le de- 
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dominateur 4 de ia fra&ion 1 i I ,011 au- 
ra au quotient 7 & ~ 8 , c’eft à dire les 
mêmes entiers Sc une fra&ion très apro- 
ohante de l’autre. 

Je crois que voila en abrégé tout ce 
•qu’on peut dire de plus effentiel fur les 
fractions , & dont on verra Tufage dans 
plusieurs Réglés de la troifiéme partie que 
j* expliqueray dans la fuite. 

^A’vertijfement. 

Je me feroit contenté de ce que fa y 
dit jufques icy de l’arithmétique, fans 
m’amufer à groflir d’avantage ce livre, fi 
l’experience ne m’avoit fait connoiftre 
qu’il arrive pluficursdifficultezdansrem- 
ploy d’un Ingénieur & dans les affaires de 
la guerre & du commerce, dont il feroit 
difficile de fe debarraffer fans le fecours 
des Réglés qui fuivent , & atifquelles je 
donne le nom de Réglés Vulgaires , par- 
ce qu’elles fervent à refoudre plufieurs 
queflions qui arrivent chaque jour. J’a- 
voiie pourtant de bonne foy, qu’il y en a 
quelques unes plus curieufes qu*utiles, ain- 
fi que font par exemple les Réglés de fauf- 
fc pofition, quoy qu’elles puiffent avoir 
leur ufage. 
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Réglés vulgaires , ou Appli- 

cation de ce qui a efté eftably dans 
les deux parties ptecedentes a divers c- 
xemples d’ufage , tant pour les affaires 
de la guerre que des fortifications 
du commerce* 

Troifième Partie. 

Réglé de Trois indirecte ou 

inver fe. 

Chapitre XXXX. 

O N donne le nom de Réglé de trois 
indirecte ou inverfe a celle que j’ex- 
plique icy , parce que les termes qui la 
compofent lors quelle eft achevée ne fe 
correfpondent pas dans le même ordre 
que ceux de la Réglé de trois dire&e , 
c’eft à dire que dans cellecy le premier 
terme n’a pas un même rapport avec le fé- 
cond, que le troifième avec la quatrième : 
Ou bien ce premier terme n’a pas un mê- 
me rapport avec le troifième, que le fécond 
avec le quatrième : Il arrive toujours au 
contraire dans ia Réglé de trois indirecte 
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que le premier terme a un même rapport 
avec le fécond , que le quatrième avec le 
troisième, ou bien que le premier terme 
a même rapport avec le troifiéme, que le - 
quatrième au fécond. 

Toute Réglé de trois indire&e fe re- 
fout en multipliant fon premier terme ÔC 
le fécond indifferement l’un par l’autre, ÔC 
.divifant le produit de cette multiplication 
par le troifiéme terme, car le quotient fe- 
ra le nombre inconnu que l’on cherchoiti 
ainfi fuppofons par exemple qu’un Gou- 
verneur ait des vivres pour une garnifon 
compofée de 42.30 hommes pendant 94 
jours en donnant une certaine quantité 
fixe par jour à chaque foldat : mais pré- 
voyant un fiege de plus longue durée, il 
demande combien il pourra garder:’ 
d’hommes dans fa Place pendant 141 jours 
qu’il prefuppofe que le fiege doit durer, 
fans neantmoins rien diminuer de la por- 
tion deftinée à chaque foldat : On difpo- 
lera & refouUra cette Réglé comme il 
fuit: 

Si 
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Si . 42 5 o hommes vivent 94 jours 
combien vivront 141 jours* 

94 

1 6920 
J 8070 


497620 





• ./ 


1820 hommes 


Après qtiov ayant multiplié le premier ! 
terme 4150 par le fécond 94 , on divife- 
ra le produit 397620 par le troifiéme ter- 
me 141 8c le quotient 2820 de cette divi- 
fion fera le quatrième terme, c’eft à dire 
la quantité de foldats que le Gouverneur 
doit garder. 

Autre 

« ( • 

Lors que le blé vaut 15 ib. 9 f. le fetier 
ou fac, un Munitionnaire donne 17 ra- 
id , 
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tions de pain pour 30 f. on demande com- 
bien de rations il doit donner pour les 
mêmes 30 f. lors que le blé ne vaut que 
*otb. 6 I. Cette queftion fe refoudra en 
difpolant les nombres qui la compofent 
comme il fuit, & fe lervant de la même 
pratique qu*à l’exemple précédant. 

Si pour if tb. 9 f. on a 17 Rations combien 
pour 10 tb. 6. f. 

1 

C’eft à dire qu’on multipliera le pre- 
' mier terme 15 tb. 9C par le fécond 17 ra- 
tions, puis on diviferale produit 161 tb. 

13 f de cette multiplication par le troifié- 
me terme 10 tb. 6 f. & il viendra au quo- 
tient 25 rations ± pour le quatciéme ter- 
me. 

Autre avec des Frayions > 

* *.•*•> * 

Un Entrepreneur des fortifications s’e- 
flant chargé de faire conftruire un mur 
de parapet le long d’une courtine, conte- 
nant 52 Toif. furie pied de 1 6 tb. 1 - la 
Toife quarrée,il arrive qu’ayant fait ache- 
ver cet ouvrage il s’y en trouve Tois. 

dont il demande le payement j Cepen- 
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dant |TCngenieur qui a la direftion des 
travaux ne luy en veut palier que les fi 
Toit. 1 portées par le marché; on de- 
mande ce qu’il revient de la Toife de cec 
ouvrage à l'entrepreneur attendu qu’il y 
perd : Cette Réglé le refoudra comme les 
deux précédantes en multipliant le pre- 
mier terme fi- & le fécond, 16 i- l’un par 
l’autre ainfi qu’il cft enfeigné au premier 
cas de la Multiplication d’entiers 6 c fra- 
yions page 154. & divifant le produit 
879} par le troilieme terme 65|,carce 
qui viendra au quotient de la divifion 
c’eft à -dire 13 tfe. i fera le prix de la Toi- 
fe de cec ouvrage. 

Autre qui fèrvira de Preuve 

à la précédante. 

Un Maiftrc maçon ayant ordre de fai- 
re conftruire dans un certain temps limi- 
té un mur de 65 Toifes 1 dont on luy pa- 
ye i$^tt>de la Toife, n a du en faire ache- 
ver que fi Toifes 1 pourTe temp<. qu’on 
luy avoit marqué, cependant comme cet 
ouvrage s’eff trouvé difficile, on le paye, 
au maçon fur le même pied que s’il l’avoit 

H ij 
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l’avoit achevé; on demande ce qu’il en- a 
de la Toife : Ayant difpofé la Réglé com- 
me il fuit 6c multiplié le premier terme 
<5^1 par le fécond 15^. il viendra au pro-s 
duit 878-3- qu’on divifera par le troifieme 
terme jij ; Le quotient 16 J fera ce que 
la Toife de cet ouvrage courte., 

•« > * J î. ê 

Si 65 j- comb.54. 

' * . \ 

Réglé de Compagnie ou 

de Société. 

• Chapitre XXXXI. 

I L y a de deux fortes de Réglés de com- 
pagnie ou de focieté. \ 

La première eft lors que la focieté com- 

mence dans un meme temps 6c finit dans 
un autre même temps. 

La fécondé forte de Réglé de compag- 
nie eft lors que ceux qui compofent la fo- 
cieté) n'y entrent pastous en meme te ni ps y 
ou qu’il y en a quelqu’un qui lort avant 
qu’elle foie finie. , . . ;■ .. î 

: . . . •>•,.; ... ’-?t 

On peut dire que la Réglé de compag ?/ 
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• nie rfeft qu'un compofé d’autant de Réglés 
de trois qu’il y a de perfonnes afibcices. 

Pour ce qui regarde la pratique de la 
première forte de Réglé de compagnie : 
■Suppofons que quatre perfonnes ayent 
? fait une focieté entr’eux pour fournir le 
pain de munition à une armée pendant la 
campagne , &c que pour cet effet ils ayent 
ellably un fonds de 185600 1b. dont la 
part du premier eft de 54000 it>. celle du 
fécond de 78300, le troifîéme 21100 & 
fcnfin. le quatrième 52.100 j or il arrive que 
la campagne eftant finie ces quatre en- 
trepreneurs ont gagné 47800 IÉ. tous frais 
faits, on demande ce que chacun cTeux 
doit avoir de gain félon fâ mife. 

: : . /•: : • »•. • • J, 

’ On refouara cette Réglé en mettant 
le fonds que les aflociezont fait entr’eüx 
au premier; terme d’une Réglé de trois .3 
leur gain total au fécond &c la mile d’un 
des particuliers au troifîéme terme, ainfi 
qu’on le void dans l’exemple fuivant, où 
ayant multiplié le fécond terme 47800 
& le troifîéme terme 34000 l’unpar i’au»- 
tre, & divifé le produit de cette multi- 
plication par lè premier terme 185600 le 

H iij 
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quotient S7 j6 tb. \ r fera la part ou le 
gain du premier aflocié- 

Si 185600 gagn. 47800 combi 34000. 

On fera une. Réglé de trois pour cha- 
que a(ïocié,obfervant de placer fa mife 
au troiiiéme terme, car le quatrième fera 
fon gain,pourveu qu’on ait efté exaék à 
mettre le fonds principal qu’ils ont fait 
au premier terme , le gain total au fécond 
& ainû qu'on le vient de dire la mife du 
particulier pour qui on fait la Réglé au 
troiûéme.. 

Que s’il y avoir non (éulemeRt des Li- 
vres d la mife totale mais encore des Sols 
& Deniers, il faudroit obferver qu’eftant 
placée pour premier terme de la Réglé 
de trois dire<àe,& par confequent defti- 
née a eftre le divifeur du produit du 
fécond & troifiéme termes multipliez l’un 
par l’autre; Il faudroic réduire cette mife 
totale ( ou premier terme) en la plus baf- < 
fe de fes (oufefpeces., ce qui engagerois 
d’en faire de même des autres quantirez, 
après quoy la Réglé s’aeheveroit d l’ordi- 
naire» ce qui n’exige pas d’exemple» parce 
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que je fuppofe avec raifon pour entendre 
' cetce troiüéme pâme, qu’on içache bien 
les quatre Réglés generales & la Réglé 
de trois. 

‘Rwnarque. 

Lois que les mifes de chacun des par- 
ticuliers le trouvent cftre parties parfai- 
tes ou ahquotes de la mife totale, on n’a 
qu’a prendre fur le gain, total les mêmes 
parties parfaites que les mifes particuliè- 
res le font de la mife totale, ainfi fuppo- 
fé que le premier aflocié air pour fa mife 
particulière la huitième partie de la mife 
totale, fon gain doit dire la huitième 
partie du gain total & ainfi des autres 

Il eft encore bon de remarquer, que (i 
-, ceux qui forment la focieté , au lieu de 
gagner avoient perdu, que cela ne chan- 
geait ,rien à l’efïèntiel de la Réglé, ÔC 
qu’au lieu qu’on fuppofe icy que les qua- 
trièmes termes des réglés de trois font 
leurs gains , ils feroienc leurs pertes. 

Quant à la fécondé forte de Réglé dè 
focietè qui dt celle où les temps des mi- 

H iv 
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fes ou bien des termes ne font pas égaux, 
on les refôiid de la manière qu’on le va 
dire. 

>» « «• v - . - _ t 

.V ’ ' • 

r % • * • 

TroisEntrepreneurs s’eftant chargez des 
fortifications d’uneCitadelle,font entr’eux 
un fonds anx conditions fuivantes : Le 
premier met 42^60 ifc* pour un an : Le 
fécond met 75440 tfe. pour dixhuit inois 
& le troifiéme met 37420 tb. pour dix 
mois : or Louvrage qu’ils ont entrepris 
eftant achevé, ils trouvent un profit de 
76400 tb. &‘le voulant partager, on de- 
mande ce que chacun doit avoir fuivant 
fa mife particulière. & le temps quelle a 
. été dans la focieté. T 

4*- * r 

. U 

Pour refoudre cette queftion, multipliez 
la mife de chaque particulier parle temps 
qu’elle 2 été dans la focieté , & ayant 
ajouté tous ces produits en un , faites eh 
le premier terme d’une Réglé de trois^ 
mettez le profit total au fedond terme, & 
le produit de la mife d’un des particuliers 
multipliée par le temps qu’elle a été dans 
la focieté au troifiéme terme j La Réglé 
eftant achevée, il viendra le profit de ce 
particilier au quatrième terme, comme le 
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tout fe voici dans l’exemple fuivanc pour 
le premier aflocié 

*■ ' «• 

423 60 tfe. 

Multip. par 1 2 mois 

1 r r 1 -■ ■ - - ■ ■ ■ 

produit 508320 

7 f 44 ° 

Multip. par 1 8 mois 


6 03520 

7 f 44 ° 

produit 1 3 5 7 9 2 O . H 

37420 ifc. 

Multip. par * 1 o mois 

>■ ' 1.— p. i.. ■ ■ ■■ n i 

produit 374200 . 

: , 5 ° 8 3 20 Addition de trois mifes 

> 1 3 S 7 9 2 °> multipliées par le temps 
v 374200 gü^ileg ont £ t é dans la 
; 2240440 locieté, 

J ». . * * ' * t * 1 

i 2240440. produit total, 7640e. gain tôt; 
. . , 508320 mife part. 

■* ' ' <■ .. i. . 

H t 
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r 

La Réglé eftant difpofée d l’ordinaire 
comme on le void en cet exemple,, ou 
multipliera, ainfi qu’il a été dit, letroifié- 
me terme 508310 (qnt eft la mife du pre- 
mier alTocré multipliée par le temps qu el- 
le a été dans la focieté ) & le fécond 
76400 qui eft le gain total, l'un par l’au- 
' tre , & on divilèra le produit 38735648000 
de cette multiplication par le premier 
terme 2240440, la Réglé eftant achevée* 
il viendra au quotient 17289 lb. 6 f. ÔC 
fort prés d’un denier pour le gain de ce 
premier aflocié. On oblerverales mêmes 

Réglés pour les autres atibeiez» 

1 & 

Autre 

Deux particuliers entreprennent dtf 
fournir le pain de Munition aux troupes 
d’une garnifon l’efpace de quatre ans: Le 
premier employé 50000' fb. pour l’achapt 
des grains & y la»(Te non feulement cette 
fomme pendant les quatre ans , mais il y 
met encore 36000 îfc. au bout de 2 6 mfoisr 
Le fécond met 80000 lb. en entrant d'ans 
la focieté, mais au bout de 15 mois il 'et* 
retire 30000 lb. pour (es aft.iire$ parricu- 
’res : Il arrive qu a la fin de leur focic- 
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té ils ont gagné 17500 tb. on demande ce 
que chacun doit avoir pour fa parc. 

Pour refoudre cette queftion, multi- 
pliez les 50000 fb. que le premier a mis, 
par le temps qu’a duré la focieté c'eft à ' 
dire par 48 mois & ajoutez à ce produit 
celuy des 56000 fb. qu’il y a encore mis, 
multipliées par les 21 mois qu’elles ont 
été dans la focieté, le produit total fera 
3191000 pour les mifeSjdu premier mul- 
tipliées par fes temps : Cela fait,oftez les 
30000 1b. que le fécond a retiré des 80000 
lt> qu’il avoit mifes,& multipliez les 50000 
de refte par les 48 mois qu’elles ont été 
dans la locietc,le produit de cette multi- 
plication fera 14000005 Ajoutez à cette 
quantité le produit de la multiplication 
des 30000 tt>. par les 15 mois qu’elles c<it 
été dans la focieté c’eft a dire 450000, l’ad- 
dition fera 18500005 de forte qu’ajoutant 
3191000 produits du premier & 2850000 
produits du dernier en une quantiré, on 
aura 6042000 pour premier terme d’une ' 
Réglé de trois, le gain total 27500 lb, fe- 
ra le fécond , & le tout 3191000 du pre- 
mier ou le tout 1850000 du fécond, fera 
le troiliémej de lorte que la Réglé eftanc 

H vi 
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achevée il viendra an quatrième terme 
le gain de l’un d’eux. 

Autre. 

Trois hommes ont a partager la /bm- 
me de 18800 1b. aux conditions que le 
premier prenant 3 tb. iyf.de cette fomme 
le fécond en prendra 4 fb. & le troifîéme 
enprendra 3 ib. 5 f. on demande qu’elle 
eft la portion de chacun de ces trois hom- 
mes. - 1 

Reduifez la fomme 18800 rb. a parta- 
ger en Sols il viendra 376000 f. faites en 
autant des trois portions que doivent ' 
prendre les alîociez & les ajoutez enfem- 
ble, on aura 120 f. divifez la première de 
ces quantitez par la fécondé & multipliez 
le quotient 1709 r ‘ T par la portion de 
chaque parcageanr, les produits de c es 
multiplications feront ce qui leurrevienc* 
Ainfi que l’exemple fuivant le fera con* 
noiftre & fuffira pour en donner l’intel- 
ligence 
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. . Autre, v 

Trois ûfïociezont à partager la Tomme 
de 28300 ifc. fous condition que le pre- 
mier en aura la moitié, le fécond en aura 
le tiers & le troifiéme en aura les cinq 
lïxiémes, on demande ce que chacun doit 
avoir pour fa part* 

Choiliflez un nombre facile te! qu® 
11 duquel vous puiflïez prendre la 
partie que chacun doit avoir, c’eft à di* 
rc la 1 le & les -J- & ayantpriscespar- 
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parties, ajoutez les enfemble, il viendra 20 
au produit : Cela fait, multipliez la fom- 
me à partager 28300 tb. par Imparties 
. prifes fur le nombre choify, & divifez le 
produit de cette multiplication par 20 
qui eft l'addition des parties prifes fur le 
nombre choify, les quotients feront ce 
qu’on cherche. 

Exemple. 

nombre choify 12 

dont la moitié eft. 6 
le tiers eft - - - 4. 

les cinq fixiémes font 10 

L'addition de tout fait - 10 
Ayant en premier lieu multiplié la fom- 
me a partager 28300 par 6 qui eft la par- 
tie du nombre choify 12 revenant au pre- 
mier partageant, il viendra 169800 qu’on 
divifera par ’o c’eft a dire par toutes les 
parties prifes fur la nombre choify, le quo- 
tient 8490 tî>. fera la part que le premier 
des aiïociez doit avoir : Les autres por- 
tions fe trouveront, en fnivantles mêmes 
Réglés, & viendra pour celle du fécond 
5660 iw & pour le troifiéme 14150 • 
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* 

* 

Autre 


Il y a trois moulins dont le premier 
petit moudre 10 lacs ou fetiers de blé par 
jour de vingt quatre heures : Le fécond 
en moud i6> & enfin le troifiéme en peut 
moudre 12 : or un Commis des vivres eft 
chargé par fon Directeur d‘en faire mou- 
dre (ans relalche 1600 facs ou fetiets : on 
demande ce que le Commis en doit faire 
délivrer à chaque moulin, afin que le tout 
foit moulu dans un même temps. 


Ajoutez ce que les trois moulins peu- 
vent moudre pendant un jour de 24 heu- 
res en une quantité, celera dans cet exem- 
ple 48 fetiers : multipliez après cela les 
1600 fetiers qui eft la quantité totale à 
moudre , par la quantité que chaque mou- 
lin peut moudre en un jour , c’eiï à dire 
icy par.20 au premier i par 1 6 au fécond» 
& par 12 au troifiéme. Divifez les produits 
de ces multiplications par 48 qui eft la 
quantité que les trois moulins peuvent 
moudre enferable en un jour ; Les quo- 
tients leront ce que chaque moulin doit 
avoir pour fa part ? de forte que le premier 
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en aura 666 j le fécond 533 i & enfin le 
troifiéme en aura 400 

Autre 

* *f 

Trois particuliers entreprennent l’en- 
tretien de l'hofpital d’une place frontiè- 
re > le premier fournit pour cet effet une 
certaine fomme inconniié, pour les reme- 
des, bois ôc uftanciles , le fécond fournit 
1500 facs ou fetiersde blé, & enfin le troi- 
sième fournit en vin & viande pour la 
fomme de 12000 tb. or il fe trouve qu’à la 
fin de leur entreprife ils ont gagné 20000 
1b. dont le premier en a eu pour fa part 
7ooo, & le fécond 4500 : on demande à 
prefent trois chofes qui font 1, la valeur 
delà mife du premier. 2. la valeur des 1500 
facs de blé que le fécond a mis. 3. la partie 
du gain que doit avoir le troifiéme. 

Cette queftion fe refoudraen trouvant 
premièrement le gain du troifiéme; cé 
qui fe fait en oftant 1150b tb. (qui pro£ 
viennent des gains des premier & fécond 
joints enfemble) de 20006 îb. qüi eft 
le gain total des trois, car le refte 8500 1*; 
fera le gain de ce troifiéme: "Aptes cela 
©n dira- par Réglé de trois dirc&ci 
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.8500 tfr. gain du troifiéme viennent de 
12000 !&; qui eft fa mile particulière , 
. d’où. viendront 4500 U'-, qui eft le gain du 
feçond. La Réglé eftant. faire, on trou- 
vera au quatrième terme 635 1 tb. -il 
.pour la valeur des 1500. facs de blé que ie 
fécond a mis : Enfin on aura la valeur. de 
la mife du premier de la. même façon , 
.qui.cft en difant par Réglé de trois-: Si 
8.500 »t\ viennent de 11000 fb. d'où vien- 
dront 7000 tb. qui eft ce qjue le premier 
j,eu pour fa part; car la réglé e fiant ache- 
vée ,pn trouvera qu’elles viendront de 

2 - ■ ■ - 

• 1 * *. 

■ 4 t N , 4 

Autre 

•>> î 

-t Trois Entrepreneurs fe chargent du re- 
muement des terres d’une fortification St 
conviennent entr’eux que ie premier com- 
me entendu dans ces fortes de travaux 
en a t ura la conduite, & prendra 4 lb de 
gain lors que le fécond n’en aura que 3 
Ôi le troifiéme feulement 1 tb. 10 f. : Or 
le premier met 8000 îb. dans, la focieté 
pour fix mois, le fécond met 7400 Itf. 
pour huit mois & le troifiéme met 6500 
ItvpQurdixmois qui eft le temps que 
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dure leur focieté, au bout duquelonfup- 
pofe qu’ils ayent gagné 16000 ib. on de- 
mande ce que chacun doit avoir fuivant 
la mile &c la convention faite entréux 

Multipliez la mife de chaque particu- 
lier par le temps quelle a demeuré dans 
la focieté & le produit qui en viendra par 
la convention faite entr’eux, enfuite de 
quoy ajoutez les produits de ces multi- 
plications en une quantité, dont vous fe- 
rez le premier terme d’une Réglé de trois 
dire&e. Mettez le gain total au fécond 
terme de la même Réglé de trois, enfin 
mettez aiTtroifiéme terme le produit de 
la mife d’un des particuliers multipliée 
par le temps qu’elle a efté dans la focieté 
tic par fa convention particulière comme 
le tout fe void icy. 

Exemple. 

8000 t£. mife du premier 
Multipliées par 6 mois qui eft fon temps 

produit 48000 

Multipl. par 4 !h qui eft fa convention 
fait 192000 pour le prod. du prem. 


N 
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7400 îb mife du fécond 
Multipl.par 8 mois qui eft ion temps 

produit f92CO 

Multipl. par 5 tb qui^ft fa convention 
fait 177600 pour le produit du 2 

65 00 Tb mife du troifiéme 
Multipliée par 10. mois quieftfon temps 

produit 6 J 000 

Multipliée par 1 îb 10 f. fa convention 

l 30000 
32/00 

fait - i6a$oo pour le prod. dutroif. 

192000 
177600 
1625” 00 

addition des trois f/2100 produits 

Si 552100 gâgn.i<>ooo îb. comb. 191000 

La Réglé eftant difpofée comme on le 
void icy deilus, on 1’achevera de la même 
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maniéré que les autres Regles. de trois, ce 
qui ellant fait on trouvera au quatrième 
terme 5773 l- 1 * P our la P«t du pre- 
mier des afiociez. On fera les opé- 
rations pour les 4 eux autres affociez en 
fuivant les mêmes principes qu’on a fui- 
vis pour le premier.. 1 ; .v 

Autre avec Fadeur. , , 

c- . * * . . * . ' y ' . 1 

Trois particuliers entreprennent de 
fournir les chevaux neccflaifes au mou- 
Veinent de l’Artillerie d’une armée, mais 
ne fe connoiflant pas bien en chevaux, ils 
choififlfent un homme propre à cela, au- 
quel ils promettent la huitième partie du 
prçfit qu-ils feront» lequel o fe frouve eftrp 
de 96800 tt>. tous frais faits: or il fe trou- 
ve que le premier de ces trois afïociéz a- 
vance 185600 îfc. le fécond 175410 tt>. & 
letroifiéme 152400 th ; on demande ce que 
chacun doit avoirs fuivant la condition 
offerte au faèleur & l'avance par luy faite 

Il faut en premier lieu fouftraire la 
huitième partie du gain total 96800 tt». 
qui eft 12100 tt>. pour la part du fréteur, 
que les alfociez ont choify ,afin de faird 
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L’emplette des chevaux, cclaeftant fait, il 
reliera 84700 ib. à partager entr’eux crois, 
ce cjLii le fera pnr autant de Réglés de trois 
qu ils fonr. d'alfociez. 

. : iti ' 

; - Autre 

1 4 • * * 

Un Entrepreneur s’eftànt chargé de 
toute la maçonnerie à faire dans une pla- 
ce qu on fortifie, prend avec luy unCom- 
mis entendu à ces fortes d'ouvrages & 
luy dit : j’ay fait un fonds de 156500 IF. 
en matériaux & en outils: Je vous donne- 
ray le gain provenant de 55400 lt>. prife 
fur cette fom me dont j’ay fait les avances, 
outre quoy je vous permets de faire va- 
loir 40500 Itv que vous avez, en les em- 
ployant avec ma mife. Il arrive que tout 
l’ouvrage edant achevé, le gain qu’ils ont 
fait,fe monte à 45000 li>, l’on demande 
ce que chacun d eux doit avoir fuivant 
fa mife & leur convention. 

O 

Ajoutez la mife 40500 IF. du facteur 
avec les 35400 ît\ dont l’entrepreneur luy 
cedc le revenant-bon, le produit fera 
75900 : Olîez après cela les 55400 - b dont 
l’entrepreneur laifle le revenant- bon à fort 


Digitized by Google 



1 90 V Arithmétique 

faveur des 156500 tb. qu'il àvoit emplo- 
yées en matériaux & outils, il reliera 
12.0900 îb. avec lefquelles il faut ajourer 
les 75900 tb. provenant de la mile du 
commis & de ce que l’entrepreneur luy 
cede,le produit fera 196800 tb. pour fer- 
vir de divifeur general : on aura la Com- 
me à divifer de l’entrepreneur en multi- 
pliant le relié 120900 rb". de fa mife par 
le gain total 45000 îo. de forte que faifanc 
la divilion il luy viendra pour la part du 
gain 27644 tb, en fuitte de cela on 
aura la Comme a divifer du commis en 
multipliant Us 75900 tt>. provenant de (a 
mife & de ce qu’on luy cede par le gain 
total 45000 : car ayant divifé le produit • 
par le divifeur general il viendra au quo- 
tient 17555 tb. xtt P our ^ S a ^ n ^ ll cora * 
mis. 

Réglé de trois double &C 

dire&e. 

Chapitre XXXXll. - 

C Erte Réglé fuppofe cinq nombres 
connus, par le moyen delquels il en 


Digitized by Google | 



tJMilitaire. ïS>ï 

faut trouver un fixiéme inconnu propor- 
tionei aux cinq nombres propolez. 

Pour bien executer cette Réglé, ondoie 
fçavoir que le premier nombre 6 c le qua- 
trième doivent ertre de même dpece, 
que le fécond 6 c le cinquième doivent 
auffi eftre de même efpece, ôc qu’enfin le 
troifiéme 6 c le fixiéme ( qui eft celuy 
qu’on cherche) doivent ellre de même 
elpecc. 

De plus on doit encore fçavoir que le 
produit de la multiplication des premier, 
fécond &c fixiéme termes doit égaler le 
produit de la multiplication des trois, 
quatre, & cinquième termes. Ce qui e- 
ftant fuppoiè, il n’y a dans cet exemple 
qu’à multiplier les trois derniers termes 
de la pofition qui font, 540.- 54 6 c 84 
l’un par l’autre, afin d’avoir le produit 
2449440 pour la quantité à divifer : 
puis on multipliera le premier 6 c le fé- 
cond termes 27 6 c 42 aufli l’un par l’au- 
tre afin d’avoir 1154 au produit pour le 
divilèur: de forte que la divifion eftant 
faite, il viendra au quotient 2160 pour le 
fixiéme terme, qui eft celuy qu’on cher- 
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choit, ainfi que le toutfe voidey defîous, 
où l’on fuppofe que 27 hommes en 42*' 
jours ayent fait 540 Toifes d’ouvrage, on 
demande combien 54 hommes en 84 
jours en pourront faire 

Si 27 hom. en 42 jours font 540 Toifes 
comb. 54. hom. en 84 jours. 

Remarque. 

Ce qui a efté dit cy deffus que le pro- 
duit de la multiplication des premier , 
fécond & fixiéme termes d’une Réglé de 
trois double directe egaloit le produit de 
la multiplication des trois , quatre & cin- 
quième termes, nous fait connoiftre quil'* 
n'importe pas, quel terme nous manque 
dans cette Réglé pour fa folution, ainfi * 
qu’on levoid dans l’exemple fuivant où’ 
l’ôn fuppofe que 60 hommes en 15 jours ‘ 
ayent fait 240 Toifes dé mur de clofture 
& l’on veut fçavoir combien il fan droit 
d’hommes pendant 3 jours pour faire 100 
Toifes du meme ouvrage qu’il refte a con- 
ftruire; la Réglé eftant difpofée comme 
on void icy. 

-Si 
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Si 6 o hom. en 15 jours font 140 Toif. 
comb. d’h, en 5. jours, pied. 100 Toif. 

On la refoudraenconfiderant quec’eft 
le quatrième terme qui manque, & que 
fondé fur la remarque precedente, on 
doit multiplier le premier terme 60 fk le 
lecond if l'un par l’autre, puis leur pro- 
duit 900 par le hxréme terme 100, & divi- 
fer ce dernier produit 90000 par 72 0, 
produit par la multiplication du troific- 
me terme 240 tk du cinquième 3, car la 
divifion eftant faite, le quotient 125 fera 
le nombre inconnu, c’eft à dire les hom- 
mes convenans au quatrième terme ;ain(î 
il faudroit 1 25 hommes pour faire 100 
Toif de cet ouvrage en 3 jours fur le pied 
que 60 en 15 jours en ont fait 240 Toif, 

Autre avec des Fractions. 

Quand les termes qui compofent une 
Réglé de trois double font fuivis de fra- 
yions, on réduit les entiers en même 
fraction que celle qui les fuit, apres quoy 
on relbud la Réglé à l’ordinaire. 

i 

I 
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De forte que Ci 31 aun. X de drap 3 e X 
3e large coûtent 54 ecus -i, on demande 
ce que 18^ de drap qui auroit X de lar- 
ge pourroient coufter : On réduira pre- 
mièrement les 32 aun. ~ de les 18 aun. X 
en quarts, c’eft à dire en mêmes fra&ions 
que celles qui fuive#t ces nombres : On 
en fera autant des $4 ecus X , apres quoy 
>es nombres réduits, -qui compofent les 
cinq termes de la Réglé, fe difpoferont 
comme il fuit. 

Si XI X de drap de \ de large coût. 1 ± 7 
. d’écu, comb. Z* de X de large. 

Puis ayant multiplié les troifiéme ôc 
quatrième termes de cette pofition l un 
par 1* autre, & le produit qui en viendra 
par le cinquième terme en fe fervanc des 
pratiques enfeignees dans la multiplica- 
tions des fractions page iji,il viendra 
7 9.K? 5 pour quantité à divifer : Apres 
cjuoy multipliant le premier & le fécond 
termes de cette même pofition 1 un pat 
l’autre, on aura VV pour divifeur,de for- 
te qu’ayant divifé le precedent nombre 
par ccluy cy comme l’enfeignc le premier 
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<cas de Iadivifîon des fradions, le quotient 
37 & t £4 7 ^ era ce < î ue drap J- de 
large coufteroit. 


Preuve de cette Reale. 

La preuve d’une Réglé de trois double 
directe fe fait par une autre Réglé de trois 
double direde contraire à celle à qui elle 
doit fervir de preuve, foit qu’il y ait des 
Radions, foit qu’il n’y en ait pas, & com- 
me je fuppofe que ceux qui font capables 
de refoudre ces fortes de Réglés, le font 
aufli de difpofer les termes qui les com- 
pofent,je ne donneray pas d’exemple de 
cette preuve, puisque ce rfeft qu’un ren- 
verfement de termes, la folution eftant ' 
' la même. 

Réglé de trois double in- 

directe. 

Chapitre XXXXilL 

T'NAns la Réglé de trois double prece- 
•^-^dente on a divifé le produit des trois* 
quatre & cinquième terrties qui la com- 

1 ij 
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pofent multipliez l’un par l’autre, par le 
produit des premier &; fécond termes 
multipliez aulli l’un par l’autre : Mais 
dans celle cy on multiplie le trois premiers 
nombres qui la compofent, l’un par l’au- 
tre & l’on divile le produit qui vient de 
cette multiplication , par celuy qui vient 
de la multiplication des quatre & cinquiè- 
me termes, l’un par l’autre, ainfi qu’on le 
void dans l’exemple qui fuit, où l’onfup- 
pofe que 3450 hommes qui font en garni- 
î'on dans une place de guerre, ayent des 
vivres pour f mois en donnant 18 onces 
' de pain par jour a chaque foldat .* Mais 
le Gouverneur ne voulantgarder que 2800 
hommes qui ayent des vivres pour 6 mois 
on demande la quantité de pain qui leur 
tiendra par jour à chacun. 

Cette réglé fe refoudra en multipliant 
les trois premiers termes 3450 * 5 ôc 18 
l’un par l’autre & divifant leur produit 
310500 par 16800 produit de la multipli- 
cation des quatre & cinquième termes 
l'un par l’autre car le quotient 18 LZ. fera 
la quantité de pain que chaque doit 
avoir par jourc’eft a dire prés de 18 on- 
cs&i, N 
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T^emarque. 


Lors que le cinq termes propofezdans 
une Réglé de trois double indirecte ne 
fe fuivent pas dans l’ordre qu’ils doivent, 
on prend feulement garde que la miilti- 
plication des trois premiers termes pro- 
duifant un tout égal à la multiplication 
des trois autres, on n’a qu’avoir celuy 
qui manque pour refoudre facilement 
cette Réglé, en fuivant les principes ge- 
neraux ellablis pour la folutton des Rég- 
lés de trois. 


Réglé du cent 5c du millier. 
Chapitre XXXXIV. 

O N fe fert de la Réglé du cent, lots 
que fçaehant le prix du cent d'ùne 
chofe on veut venir à la connoilfance d’u- 
ne certaine quantité de la même chofe : 
Ainfi par exemple je fçai que le cent de 
planches vaut 371b. 3 f. 8 d. & Ion me de- 
mande combien coufteroient 1456 des 
mêmes planches. 

- ■' : a, . ’ 
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Il n’y a pour cela qu’a multiplier les • 
1456 planches par le prix du cent qui efl: 

37 ifc. 3 f. 8 d. ôc divifer le produit 54139 
îb. S 1 . 8 d. par 100 , ou pour abréger» cou- 
per feulement les deux dernieres figures 
des livres afin d’avoir 541 ib. pour le prix 
des planches, & à l’egard des figures re- 
tranchées , 39 ib. on les réduira en fols 
auxquels on ajoutera ceux qui fuivent les 
livres du produit total, s’il y en a, comme 
icy 8 f. & on retranchera encore les deux 
dernieres figures 8 8 pour avoir 7f.au 
quotient, oblervant la même chofe pour 
les Deniers. 

Quant à la Réglé du millier, elle ne 
différé de celle du cent qu’en ce qu’on 
divife le produit total de la multiplicati- 
on par 1000, ou pour abréger, on retran- 
che trois figures de ce total; de forte par 
exemple que fçachant que le millier de bri- 
ques vaut 18 tb. 7 f. on demande combien 
coufteroient 2.8760 dont on a befoinpour 
bâtir un corps de garde : Ilfaut pour ce- 
la multiplier les 2876^ pa^le prix 18 1b. 

7 f. du 'mille, après quoy retrancher les 
trois dernieres figures des livres du pro- 
duit de cette multiplication. 


i 
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Gain & perte pour cent. 

Chapitre XXXXV. 

U N marchand feait que s’il meine du 
vin de Nekre à Paris il le vendra 
230 fb. le muid, que la voiture luy cou- 
ftera 14 fb. par cent pefant; outre cela il 
veut gagner 16 fb. pour cent, on deman- 
de ce qu’il doit acheter le vin fur les lieux 
peur y trouver Ton compte. 

.* 

Ajoutez le prix 14 fb. delà voiture avec 
les 16 1b. que le marchand prétend gagner, 
& multipliez en le produit 30 par les 130, 
Jt>. que le muid de ce vin doit valoir à Pa- 
ris, fi vous divifez ce dernier produit 6900 „ 
par 100, ou que vous retranchiez feule- 
ment les deux dernières figures ( comme 
il a été dit) ce qui précédé les figures re- 
tranchées c’eft à dire le quotient 69 fera 
les frais & le gain du muid, que fi onofte 
ce nombre des 230 îb. que doit eftre ven- 
du le muid dans Paris, le refte 161 tfr. fera 
ce que le vin doit eftre acheté fur les 
lieux. ' 

I iv 
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Autre 

Un particulier veut faire tenir de Stras- 
bourg à Venife la fomme de 7850 ib. quit- 
tes de tous frais & le change fc trouve 
eftre de la première de ces villes à l’autre 
à 11 îb. 8 C pour cent, on demande ce que 
cette fomme eouftera de change. 

Multipliez Tes 7850 tî>. que le particu- 
lier veut faire tenir, par le prix du chan- 
ge qui eft 12 îb. 8 f. poHr cent, &c divifez. 
le produit 97340 par 100, ou bien retran- 
chez les deux dernieres figures des entiers» 

O r 

&c pour ce qui eft des Sols'& Deniers, faî- 
tes comme â la Réglé du cent, par ce mo- 
yen vous trouverez 973 tfe. 8 f. pour te 
change des 7850 tfv 

A utre 

Un Entrepreneur des fortification mer 
la maçonnerie d’une Eclufe au rabais dp 
52 îfr. 15 H la Toife, & l’Eclufe eftant faite, 
il trouve que cette maçonnerie îuy revient 
à 59 1 h. 4« f. la Toife, on demande ce que 
cet Entrepreneur perd pour cent. 
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Oftez les 51 ît>. 15 f. qui eft le prix au- 
quel il a le marché de la Toife,des 59 tt>. 

4 f. à quoy elle luy revient, reftera 6 tfr. 

5 f. puis ditez par Réglé de trois dire&e 
a l’ordinaire. 

Si 59 tb. 4 f. perdent 6 tb. 9 f. comb. 100 

Car la Réglé eftant achevée comme cy 
devant, il viendra au quatrième terme la 
perte par cent. 

t 

r- Sçachantleprix de l unitéde 

quelque chofe,on demande 
combien le cent. , 

Chapitre XXXXVL 

TL y a quatre cas particuliers dans la 
■^queftion dont il s’agit icy. Le premier 
eft lors qu’il n’y a que des Sols* à la quan- 
tité qu’on acheté. Le fécond lors qu’il y 
a des Livres & Sols. Le troifiéme lors 
■ qu’il y a des Livres, Sols & Deniers, ôC 
enfin le quatrième lors qu’il n’y a que des 
Deniers. ■ ' 

Quand il y n’y a que des Sols au prix 
de ce qu’on acheté on multiplie scj SoW 

I y ? • - 
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par f & le produit de cetrt multiplicati- 
on eft la quantité de livres que le cent 
vauu 

Exemple. 

à 17 f. un fourniment de foldatjconfb.ioo 

<■ -5 

' 

85 IL. pour le prix du cent 
A 48 f.la paire de bas de fantalïin 3 comb.ioo 

5 - 

240 tt>. pour le prix du cent. 

Lors qu’il y a des Livres & Sols on fait 
pour les Sols comme il vient d’eftre dit, 
âpres quoy on pofe les Livres au devant 
du produit de la multiplication &c’eiï.ce 
qu’il faut 

Exemples. 

à 39 tft. 14 f. l’habit complet de cava- 
lier combien icfo 

S 

__ V 

Il vient $970 H\ pour le cent des me- 
mes habits 

* •* \ 

» & 

* 


Diq 
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à 21 î?*'9 f. le manteau de dragon 
combien 100 

5 

Il vient 2 1 4 f tt>. pour le cent des mef- 
mes manteaux 

Que s’il y a des Livres, Sols & Deniers, 
on fera pour les Livres & Sols comme iD 
vient d’etëre dit, après quoy on prendra 
la partie parfaite que les Deniers font du 
Sols, fur le 5 qui a multiplié les Sols le- 
quel eft confideré comme fi c’eftoit cinq 
livres ou cent Sols. 

Exemples. 

a 195 îfr. 7 f. 3 d. un cheval comb. 100 
5 


1 - 5 ^ 

c’èft 19) j 6 ib. 5 f. pour le cent dechev. 

a 93 tf. 13 f. 6 d. l’arpent de pré 
comb. ic© 

f , ' 

9 ^ 65 - 

2-10 

Il vient 7 9367 îb. 10 f. pour le cent 

d’arpents de pré 
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Enfin quand il ny a que des Dénias 
au prix de runicé de cc qu’om acheté, 
on multiplie par 5 comme aux Sols & on 
prend le douzième du produit, ce douziè- 
me fera des Livres ou des Sols, ou enfin 
des Livres , Sols & Deniers. 

Exemples. 

a 18 Deniers la ration, de pain 
combien 100 

S 

r 

Refponfe 7 fe. - 10 f. 

a 14 d. un poulverin combien 100 

5 

" ■ 

__ 7f_ 

Refponfe f ife. - 16 f. - 8 d. 


Sçachant le prix du cent de 

quelque chofe, trouver combien 

vaut kmülier, 

« 
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Chapitre XXXXVI1. 

C’Il n'y a que des Sols au prix du cens 
^ÔC qu’on veuille fçavoir le prix du mil- 
lier des chofes de même efpece , on pren- 
dra la moitié des Sols que coufte lecen-r, 
& cette moitié fera les Livres que couftc- 
roit le millier , mais s’il refte quelque 
chofe fur ce dont on a pris la moitic a ce 
reliant fera dix fols» 

Exemples. 

a 48 f. le cenr de Tuiles combiec 
le millier 

Refponfe 24 ife. 

a 3$ (. le cent de Briques comfe; 
le mille 

Refponfe 16 tfe. - iof. 


Mais quand il y a des Livres & Sols au 
prix du cent^on fait pour les fols comme 
il vient d’eftre dit, puis on place les Li- 
vres du prix du cent au devant du produit 

1 vij 
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\ 

Exemples. 




à 47 tfe. i G f. le cent de planches 
combien le millier 


Refponfe 478 tfe. 


a 129 th. 15 f. lecentdefoliv.comb. 
mille 


Refponfe 1297 ft% 10 f. 

Enfins’ily a des Livres, Sols & Deniers 
au prix du cent , on trouvera celuy du mil- 
le en fait pour les livres & fols, comme 
à l’exemple precedent, enfuice dequoyon 
prend pour les deniers la partie parfaite 
qui leur convient fur ce que produiroit 
un fol. 


Exemples. 

a 263 tL. 13 f. 6 d. le cent de piques 
combien 1000 


2636 - 10 

f 

Refponfe 2636 U'- ij £ 
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\ 

a 1 1 5 Iï>, 9 f. 3 d. le cent deceinM- 
ronsjcomb. 1000 

11^4 - 10 

1 6 

\ 

Réponfe 1 1^4 tb. 11 f. 6 d. 


Sçachant queleil: le prix du 

cent de quelque chofe on deman- 
de ce que vaut l’unité. 

Chapitre XXXXVIII. 

/ 

S ’il n’y a que des livres au prix du cenr 
on retranchera les deux derniers chif- 
fres de la droite & ceux qui précéderont 
les retranchez feront les livres de l’unité -, 
après quoy fi les chiffres retranchez va- 
lent quelque chofe, on en prendra le cin- 
quième pour en avoir des fols ou des fols 
ôc deniers. 

Exemples. 

à 197*64 tb. le cent de chevaux 
combien un 

/ • / 

Rèponfe 197 lt\ 12 f* 9 d. T. 
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à tfc. Je cent de mourquets com- 
bien un 


Réponfe 5* îh. 7 f. 2 d. y. 


Mais s’il y a des livres & fols au prix 
du cent, on fera pour les livres comme il 
vient d’eftre dit, &c après avoir pris le 
cinquième des figures retranchées pour 
avoir des fols , s’il refte quelque chofe 
delfus, on joindra ce refte aux fols qui 
fuivent ces chiffres retranchez par manié- 
ré de fra&ion & on en prendra le cinquiè- 
me pour avoir des deniers. 

Exemples. 

à 4*6 1 ît. 1 5 f. le cent de paires de 
piftolets, cemb.un 

1 • ■ ■■ ' ■■ " ii ■■■■ «■ ■ *« — 

Réponfe 4 tt>. 11 f. 4 d. 


à 67 fb. 18 f. le cent de cravattes 
de foldar, comb. un 
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Remarque . 

On n’a poinr mis de- Deniers au prix 
du cent dans cette Réglé, parce qu'ils de- 
viennent infenfibles à l’unité. 

Réglés concernant l’extraor- 

dinaire de Guerre. 
Chapitre XXXXiX. 

qui paroift le plus difficile dans 
^l’employ d’un Major de Régiment ou 
d’un Aide Major confifte à bien faire le 
deconte de fon Régiment chez le Trefo- 
rier pendant un mois* ce qui eft pour- 
tant fort ailé pour peu qu’on foit verfé 
dans le calcul. 

Supposons donc qu’il faille fçavoir 
quelle eft la paye par mois d’un Régi- 
ment d’infanterie compofé de 32. compag- 
nies à 50 hommes chacune, auquel le 
grand eftat major foit joint. 

Il faut en premier lieu pour cela fça- 
voir quelle eft la paye par mois de i’êcat 
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major qui conhfte au Colonel , au Lieute- 
nant Colonel , Major, Aidemajor, Mare- 
fchal de Logis, Aumônier, Chirurgien, 
Major, Prevoft, Lieutenant de Prevoft, 
Greffier, deux Archers & TExecuteur 

Paye particulière par mois 

de l’Etat-Major d’un Régiment 
d’infanterie. 

Colonel - - - - - 75 

Lieutenant Colonel - 3° 

Major ----- 75 

Aide-Major - - - 50 

Marefchal dé Logis - 40 

Aumônier - - - - 30 

Chirurgien-Major - - 30 . 

Prevoft - - - - - 30 

Lieutenant de Prevoft - 20 
Greffier - - * - - 20 

Deux Archers - - 40 

l’Executeur - - - 15 

fomme - - 455 IL. 
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Paye particulière par mois 

d J une Compagnie dlnfanterie. 

Capitaine - - - - 75 iij. 

Lieutenant - - - - 30 

Souslieutenant ou ônfeigne 20 
deux Sergents - -, - 30 

deux Caporaux - - - 22 - 10 

deux AnipeiTades -» - 18 

douze Piquiers - 99 

% Trente deux Fuziliers - 240 

wi ra ^ — 1 u 

fora me - - 534 tb 10 f 

1 V 

Les payes par mois de l’Etat-Major 8c 
d’une Compagnie eftant réglées comme 
on le void icy, on multipliera l'a paye 534 
ît>. 10 f. d’une compagnie par les 32 dont 
le Régiment efl: compofé, au produit 17104 
îb. dcquoy on ajoutera la paye 455 tr.de 
l’Eftat Major, le produit total fera 17559 tt> 
pour la paye chaque mois de ce Régiment 

1 

Réglé pour les comptables 

CHAPI TR E L. 

C Ette Réglé qui n’eft à le bien pren- 
dre qu’une redu&ionde petites elpe- 

J 
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ces en d’autres plus grandes eft fort d’ufa* 
ge parmy ceux qui manient les deniers du 
Roy ou ceux du public : Elle eft très fa- 
cile à refondre ainfi. qu’on le verra dans 
les Exemples fuivants. ' 

On fuppofe qu’un Treforiergeneralde 
l’extraordinaire de guerre ait un fonds 
de 24541000 pour Ion année d’exercice, 
de la quelle fomme le Roy luy accorde 
huit deniers pour livre à caufe des frais 
qu’il eft obligé de faire tant pour les voi- 
tures de l’argent jufques aux places fron- 
tières, que pour le payement de (esCom- 
~mi s à l’Armée & dans les Forterefles où il 
y a garnifon, on demande ce que luy pro- 
duifent les huit deniers pour livre de ce 
maniement. 

Cette Réglé fe refoud en pratiquant ce 
qui a été enfeigné dans la page 59. à la 
redu&ion des deniers en livres, c’eft à di- 
re en retranchant le dernier chiffre de la 
fomme 24542000 tt>. &c prenant le tiers 
des chiffres qui precedent celuy qui eft 
retranché, car ce tiers 818066 ÎE. i$f. 4d. 
fera ce qui doit revenir au Treforier ge- 
neral pour ce que le Roy luy accorde. 
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Exemple. 

245-4200*0 

Réponfe 8180661b. 13 f. 4 d. 

Autre 

Le Treforier de l’Epargne reçoit pen- 
dant l’année qu’il eft en exercice, la ïom- 
me de 56431960 1 b. de la quelle le Roy 
luy oétroye trois deniers par livre pour 
Tes droits 6 c les frais de fon maniement, 
on demande ce que cela luy vaut. 

f 

Retranchez fuivant le même principe 
expliqué dans la page 60. le dernier chif- 
fre de cette fomme &c prenez la huitième 
partie des chiffres 5643296 qui precedent 
celuy qui efl: retranché, le produit 705411 
de ce huitième fera ce que doit avoir ce 
Treforier ou Garde du trefor Royal. 

Exemple. 

5-645296*0 

Réponfe - 7 o 5* 4 \ 2 r \ 
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Autre. 


Le Receveur general des décimés du 
Clergé de France reçoit pendant Ton an- 
née d’exercice la fomme de 6731490 ttv. 
de la quelle on luy donne cinq deniers 
pour livre, rant pour les gages attribuez 
à fa charge qu’autres émoluments, on de- 
mande ce qui luy revient de la fomme 
dont il a le maniement. 

I s . 

Prenez dabord pour 4 Deniers la fîxië- 

me partie de ce qui précédé le dernier 
chiffre des 6732.490 tb* puis pour le de- 
nier reliant prenez le quart de ce qu’au- 
ront produit les 4 d. li vous ajoutez ces 
deux produits en un , vous aurez 140160 lb 
4 f. 2 d. pour.ee qui revient au receveur 

des décimés. 

\ 

Exemple. 

*> 73 * 49 *° 

pour 4 deniers 1 1220 8 1& 5 f. 4 d. 
pour 1 denier 2805” 2-0 io 

Réponfe - 14026 o lb 4 f. 2 d. 
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Begîe de Trocque. 

Chapitre LI. 

/^Ette Réglé nous enfeigne la maniéré 
dont il faut*s’y prendre pour faire 
valoir une choie qu’on trocque contre u- 
ne autre lur le même pied que celuy qui 
fait le trocque avec nous fait valoir ce 
qu’il nous donne 

Suppofons par exemple que deux en- 
trepreneurs des fortifications ayent des 
matériaux de differente efpece qu’ils veu- 
lent trocquer : L’un a de la Brique qu-' ar- 
gent comptant ilvendroit 15 tb le millier, 
mais qu’en trocque il veut faire monter 
fur le pied de 18 it>, L’autre a de la Tuile 
qu’argent comptant il vendroit 19 lb. le 
millier, on demande ce qu’il la doit faire 
valoir en trocque fur le pied que le pre- 
miei fait valoir fa Brique. 

Cette queftion n’eft qu’une Réglé de 
trois direèle fimple, ainfi on la relout à 
l’ordinaire après l’avoir difpofée comme 
on le void icy. 

Si ij TL- comptant produit i8îb. en troc- 
que, combien 19 ib. 
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Autre 

Le direâieur de l'Hofpital d’une place 
frontière a du blé qu’argent comptant il 
vendroic n tu; le fac ou letier, mais il en 
veut I2. lt*-. 15 f. parcô qu’on ne peut luy 
donner que le quart de comptant, or ce- 
luy qui veut prendre le blé a du vin qu’il 
iuy veut donner en trocque & qu’il ven- 
droit 54 Ü 3 . le muid argent comptant; on 
demande ce que ce dernier doit faire va- 
loir Ion vin pour en proportionner le prix 
a celuy du blé de l’autre. 

Oftez le quart du prix' du blé qui fe- 
roit vendu argent comptant : Mettez le 
refte 8 iï. 5 f. au premier terme d'une Ré- 
glé de trois, oftez auftî le quart des 12 tb. 
15 f. qu’on veut vendre le même ble par- 
ce que tout l’argent n’cft pas comptant & 
mettez le refte 9 îb. 11 f. 3 d. au fécond 
terme de la réglé de trois : Enfin mettez 
*u troifiéme terme les 54 lt>. que celuy 
qui a le vin, veut vendre le muid argent 
comptant & achevez la réglé à l’ordinaire 
en obfervanoce qui eft dit dans la page 
106. àcaufe que le premier terme de la 
prefeate réglé de trois a des foufefpeces. 

Autre 
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Autre 

Un Marchand a du drap, qui luy coû- 
te ptt). 18 f. l’aune, mais il le veut vendre 
11 îh. ôc exige qu'on luy donne un quart 
de la fomme argent comptant, outre le 
bénéfice de 10 pour 100 qu'il veut avoir: 
Un autre marchand a du velours qui luy 
coûte 16 il). 10 f. l’aune, on demande com- 
bien il le doit faire valoir au marchand 
de drap avec lequel il le trocque, pour y 
trouver fon compte fuivant les conditions 
que le premier exige. 

Trouvez premièrement le bénéfice d* 
izife. a raifon de dix pour cent, il vien- 
dra 1 It). 4 f » que vous ajouterez aux 
iz tt>: que le premier marchand veut ven- 
dre Ion drap, prenez enfuite le quart des 
13 Ife. 4!* provenant des iz tfe. à quoy on 
a ajouté leur bénéfice à raifon de 10 pour 
loo , ce quart fera 3 tfe.tf f, qu’on oftera 
des 9 ife. 18 C que le drap coufte > de mê- 
me que des 13 tfe. 4 f. que le marchand 
exige, il reliera par ce moyen 6 ib. iz f. 
d’une part,& 9 ife. 18 f. de l’autre-, ce qui 
eflant fait, On dira par Réglé détruis. 

K 
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[ Si 6 tb» u f. compt. don. 9 îfe. 18 f. ca 
efchan. comb. iG fb. 10 f. 

La Réglé eftant achevée, il viendra au 
quatrième terme 14 tb. 15 f. pour ce que 
le fécond marchand doit faire valoir ion 
velours. 

Maniéré de drefler un Bor- 

dereau de payement tant par la Mul- 
tiplication que par la Diviüon. . 

Chapitre LII. 

U N Bordereau de payement par la Mul- 
tiplication n'eft autre chofe que de 
réduire plufieurs efpeces de monnoyes 
differentes, foit d’or ou d’argent, en une 
feule efpece,ainfi qu’on le verra dans l’e- 
xemple fuivanr. 

Un particulier acheté une terre qui 
compris les lods ôc ventes couffe la tom- 
me de 11751 tt. zf.& ce particulier a pour 
argent comptant 1145 ccus d’or de G W. 7 
f. G d. chacun, 675 Louis d’or de 13 tb. cha- 
cun, 954 ecus blancs ou d’argent valant 3 
tb. GC chacwi^enfin 7350 pièces de 4C G 

i 

\ 
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dL on demande à combien tout cela fe 
monte , pour voir s’il a dequoy payer cc 
que la terre a courte. 

Reduifez toutes ces monoyes differen- 
tes en Livres ou Livres & Sols, vous trou- 
verez pour les 1243 ecusd’or 7924 ib. 2 f. 
6 d. pour les 675 Louis d’or il viendra 
8775 ib , pour les 954 ecus blancs il vien- 
dra 3148 4C enfin pour les 7350 pièces 
de 4 f. 6d. il viendra 165 3 IL. 15 f, de for- 
te qu’en ajoutant ces quatre produits en- 
femble, leur fomme fera de 21481 ItL 1 f. 
6 d, & parconfequence moindre quecel- 
le que le particulier doit payer de 271 tfr. 
o f. 6 . d. • 

Le Bordereau de payement par laDivi- 
fion fe fait lors qu’on n’a que d’une feule 
forte de monoye dont la' valeur des efpe- 
ces n’eff pas confiderable, ainfi qu’on le 
va voir. 

Le Comis de l’extraordinaire de guer- 
re d’exercice dans une des places de U 
frontire d’Allemagne, par exemple le 
NeufBrifack doit 15720 tb. de marte à un 
régiment d’infanterie, mais comme il n’a 

K ij 
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que des pièces de y f. monoyé courante 
en Alface dans fa quaifle, on demande 
combien il faut qu’il en donne pour les 

15720 tb. qu'il doit à ce Régiment. 

r . \ 

ê 

Cette queftion fe refoudra en reduifant 
les 15720 tb. en fols, ce qui fe fait en les 
multipliant par 20 f. & divifant le pro- 
duit 514400 c de cette multiplication par 
5 f. valeur de la piece réduite en Sols, le 
quotient 62880 fera ce qu'il en faut pour 
le payement des 1572.0 tb 

» 1 

Autre 

L’Entrepreneur de la maçonnerie d’u- 
ne place doit a un maiftrc maçon pour 
une quinzaine que fes ouvriers ont travail- 
lé au reveftement d une face de Demy- 
lune , la fomme de 752 tb. mais comme il 
n*a que des pièces de 4 f. 6 d. à luy don- 
ner, on demande combien il en faut 

Reduifez les 732 ît>. en deniers, en les 
multipliant par 240, qui efl: la valeur d’u- 
ne livre réduite en deniers, & vousdivi- 
fërez le produit 175680 de cette multipli- 
cation par 54 valeur des deniers d’une 



I 


Militaire. * 1 1 t 

picce de 4 f. 6 d. réduite, le quotient 
32.55 1 fera la quantité qu’il en faut pour 
payer les 731 tf>. deuës au maiftre maçon. 

Autre 

Un Voyageur a 9^4 ecus blancs, ou d’ar- 
gent, qu’il veut changer contre des Louis 
d’or» afin de pouvoir plus aifement em- 
porter fa fomme, on demande combien 
il aura de Louis d’or pour les 954 ecus. 

Reduifez pour cet effet ces ecus en fols, 
en les multipliant par 66 valeur d’un êcu 
réduit en fols, &divifezle produit 62964 
par 145 f. valeur d’un Louis d’or réduit en 
lois , le quotient 1 56 \ c’eft à dire , man- 
que un fol de 357 louis d’or, fera^e qui 
luy doit revenir. 

Expofition du Sol la Livre. 

Chapitre LUI. 

L A Réglé que j’explique icy e-ft d’or- 
dinaire appellée par les gens d’affaire 
expofition du Marc la Livre, elle fertrrés 
fouvent aux Treforicrs de l'ordinaire & de 
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l’extraordinaire de guerre, aux importi- 
ons des Tailles & Taillon, aux Décimés, 
aux difcutions do Banqueroute &c. Ainfi 
que je le vais faire voir dans les exemples 
fuivanes. - 

Suppofons qu’un Treforier de place 
frontière doive 30000 IB. à un régiment 
de Cavalerie pour la paye de trois mois de 
campagne, 6 c que ce Treforier n’ait que 
18000 ît>. a luy fournir, on demande ce 
qu’il faut déduire a chacun de ceux qui 
compolent le Régiment, à proportion de 
leur paye 

Cette Queftion Ce refoudra par une Ré- 
glé de trois directe, en difant : 

Si jooooTB. ne donruque 18000, comb.20 f 

L’operation eftant achevée à l’oràinai- 
re, il viendra 11 f. au quatrième terme de- 
là Réglé, e’eft à dire que celuy a qui il 
ctoit dû 20 f. de paye, n’en doit recevoir 
que 12 de la fomme que le Treforier peut 
fournir, & ainii des autres a proportion, 
comme on le void à la paye de l’Erat ma- 
jor qui fuir 
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Paye pour l’Etat Major. 

Véritable paye Paye en Rabat. 

leMeftre de Camp 500 tfe - 300!$. 
le LieutenantColonel 150 - 9 ® 

le Major - - - 400 - 24® 

l’Aide Major - - 200 - 12 o 
le Maréchal desLogis 100 - 120 
1* Aumônier - - - 100 - 60 

le Chirurgien Major 100 - 60 

Que Ci on fait la même pratique pour 
les Capitaines, les Lieutenants, les Cor- 
nettes , les Marefchaux des Logis de cha- 
que compagnie, de meme que pour les 
cavaliers, on Içaura ce que chacun doit 
avoir de paye en rabattant, fur quoy on 
remarquera que dans cet exemple 12 u 
eftÜit les trois cinquièmes de 20 f. il efc 
' certain que chaque particulier de ce régi- 
ment ne peut avoir que les trois cinquiè- 
mes de ce qui luy eft dû, parce que les 
18000 ip. que leTreforier fournit ne font 
que les trois cinquièmes des 30000 tb. 
qu’il doit. 

Autre Exemple 

appliqué a une difeution de Banqueroute» 

K iv 
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Un Banquier ou un Marchand en gros 
fait une faillite de la fomme de 185000 tb 
foit par nccefïité ou par fraude, fes créan- 
ciers ayant fait vendre les effets qu’on a 
trouvés chez luy ,en tirent 74000 tt). On 
demande ce que chacun de ces créanciers 
perd a proportion de ce qui luy eft dû. 
Cette Réglé fe reloudra comme la prece- 
dente en difanc 

Si de 185000 tb, on ne trouve que 74000 
corn b. de 20 f. 


L’operation eftant achevée, il viendra 
8f. au quatrième terme de la Réglé de 
trois, qui etî juftement ce que celuy qui 
devoir avoir 20 f. à la fomme totale, doit 
tirer pour fa part de la vente des effets* 




Autre Exemple 


appliqué à l’impofition des Tailles , ou 
duTaillon,ou a celle des Décimés. 

Un Souverain demande à provinces 
(ou plus) qui compofent les Eftats, la 
fomme de 2306250 tb- d’augmentation au 
de là de celle de 18450000 qu’elles payo- 
ient les années precedentes : On veutfça- 
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voir ce que chacune de ces fix provinces 
doit fupporter de cette augmentation, 
fur le pied de cequ elle payoit avant i’aug?- 
mentation. 


Pour refoudre cette propofition , fup- 
polons que ces (îx provinces fufient taxées 
dans les années precedentes de la maniè- 
re luivante 


La première payoit 
La fécondé - - 

La troifiéme - - 

La quatrième - 
La cinquième - 
Et enfin la fixiéme 


5295000 lk 
4550000 
45 50000 
2055000 
2 5 40 000 j 
1680000 


1845 cooo îb 


L’addition de ces quantitez eftant ache- 
vée , hitez la Réglé de trois luivante 

Si 18450000 1 t>. augment. de 1506150 tfr. 
combien 10 f. 

L’operation efiant achevée , il viendra , 
au quatrième terme de la Réglé 1 f. 6 d. 
qui efl: l’augnaentation par livre qu’on doit: 
faire, de force que multipliant ce que cha- 
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que province payoit les années précéder®- 
tes par ces i C. 6 d. on aura Ton augmen- 
tation, laquelle eft juilemenr d’ un huitième 


Je ne donne point d’exemple pour 1 er 
Decimes,le Taillon, le Don gratuit, ni pour 
d'autres pareilles fublides, parce quels, 
pratique en, eft partout la même. 

• * 

Réglé d’Intercft. 

Chapitre LIV. 

O Utre ce que j’ay dit dans les pages 74 
& 76 touchant les preuves de la Mul- 
tiplication & delà Divifion, &qui a rap=* 
port avec la Réglé que j.' explique icy , je 
puis ajpûrer , que ce qui fuit fait connoit* 
ftre ce qu’un argent rms'a intereft peut 
rapporter de profit pour un certain temp* 
limite. 

L’on doit eonfieferer trois chofes dans 
une Réglé d'Intereft, 1. La forame totale 
qu'on met â profit avec le revenu , pour 
conaoiitre le denier de luuaefi x ce que 




■Ifc» 

Militaire, 

^expliqueray dans le premier des trois e- 
xemples fuivants 2. la fomme totale & le - 
denier de l’intereft, pour trouver le reve- 
venu, dont je parlera/ encore dans le fé- 
cond des trois exemples fuivants, 3. quand 
on connoift le revenu & le denier de Tin- 
tereft, pour trouver le capital , que je fe- 
ray voir dans le troiûéme des exemples 
fuivants. . . 

^ Exemple du premier cas. 

Sçachant qu’une fomme de 4350 1£ . eiï 
9 ans 4 mois 1$ jours de temps a rappor- 
té 1039 îft. *£ 3d. de revenu, on demande 
quel eft le denier de l’intereft. 

Cherchez premièrement i’intereftd’un 
an & vous trouverez qu’il eft de *17 1f>. 
ro f. t Divifez.cn' fuite la /orame totale 
4350 th. réduite en (ois, par le revenir 
d'un axvq.ui eft 217 tt> 10 f.auftî réduit en/ 
fols, le quotient 20 de cette diviûon. fer» 
fo denier de l’inteteft. 

Exemple du fécond cas> 

On demande quel eft finrereft de 4350» 
ÎK fur le pied du ctemerzo pendant 2 aas* 

4 mois de j j jours. 

& yi 
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Trouvez en premier lieu le revenu de 
cette fomme pendant un an, fur le pied 
du même denier 20 , ce qui fe fait en di- 
vifant la fomme totale 43^0 lt>. par le de- 
nier de l’inrereft 20, il viendra au quoti- 
ent 217 ttJ. 10 f, que vous multiplierez par 
9 ans, 4 mois, 15 jours; le produit 2039 
H?. 1 f 3 d. de cette multiplication fera ce 
qu’on cherche. 


Exemple du troifiéme cas. 


Un particulier prefte la fomme de 4350 
tt>. fur le pied du denier 20, on demande 
en combien de temps il gagnera 2039 tb. 
2 f. 3 d. 


c a 

K 

Cette Réglé fe refouden trouvant pre- 
mièrement le revenu de la même fomme 
43)'olb , pour un an, qui eft 217 ib. 10 f. 
du quel revenu d’un an divifant le gain 
total 20391b. 1 f. 3 d. il viendra au quo- 
tient 9 ans, 4 mois 8 c 15 jours pour le 
temps. ’ 


Remarque . 

Si le denier de Rintereft portoit fra« 5 H- 
on, comme par exemple 18^ , il faudrait 
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réduire le capital & le denier de l’intereft 
dans la plus balle des efpeces, &: au plus 
bas terme, & pourliiivre la Réglé à l’or- 
dinaire. 

Réglé pour les Efcomptes. 

Chapitre LV. 

C Ette Réglé nous enfeigne la maniéré 
dont il laut s’y prendre pour dimi- 
nuer d’une fomme l’iritereft ou bien le 
change qui eft confondu avec le princi- 
pal, & comme ce rabais ou cette diminu- 
tion fe fait d’ordinaire à tant pour cent, 
je fuppole que ce foit toujours de l’argent 
monoyé : C'elt à l’aide d’une Réglé de 
trois qu’on refond celle-cy, en la difpo- 
fant comme on le va voir. 

Un Treforier de l’extraordinaire de 
guerre doit à un Régiment la fomme de 
78451b. pour l’uftancile, ou pour la maf- 
fe,ou pour les recrues; mais comme cet- 
te fome n’eft payable que dans cinq mois 
& que le Régiment a beloin d'argenE 
comptant , le Major offre auTreloner ,de 
perdre 3^ pour cent fur le tout, fous con- 
dition d’eihe payé fur le champs on de- 
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mande combien le Treforier doit payer 
fuivant la convention faite encr*euz* 

- s • 

Oftez l’efcompte on le rabais, dont on 
eft convenu, (& qui eft icy de 3 1) du 
cent qui doit produire ce rabais , dont 
vous ferez le fécond terme d’une Réglé 
de trois j Mettez 100 au premier & la Tom- 
me que le Treforier doit a ce Régiment, 
au troiliéme : La Réglé eftant achevée. Le 
quatrième terme fera ce qu’on cherche 

Exemple. 

Si 100 donnent 96L combien 7843-. 

Réponfe 75 6 $t£ô* 

Que G au lieu de vouloir fçavoir , qu’el- 
le eft la fomme que le Treforier doit pa^ 
yer » comme il vient d’eftre dit , ôn deman- 
doit le feul d compte des 7843 ffe. il fau- 
droit difpofer & refondre k Réglé ainfi 
qu’on le void icy deffous. 

Exemples. 

Si fur 100 on rabat comb. fur 784$ 
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Çeft Je cette maniéré dont il foudroie 
*y prendre, fi on êtoir porteur d’une let- 
tre de change, ou d’un billet d’uftancilc 
de pareille fomme de 7843 Tb. dans laquel- 
le le change ou le rabais a pour cent 
fut compris, & qu’il en folut foire la dé- 
duction. 

Begle Conjointe. 

«b 

Chapitre L VL ’ 

C Ette Réglé s’appelle conjointe, par 
ce que fou vent elle fupplée à plufeurs 
Règles de trois , qu’on feroit obligé de 
faire, pour refoudre diverfes 'queftions 
qu ’on peut propofer fur quantité de fu- 
jets , aind elle n’eft a le bien prendre qu’un 
abrégé de plulreurs Réglés de Trois.' 

On obfervera très exaékment dans cet- 
te Réglé,. que le terme qui, fait le fujerde 
la. quellion , foie de meme nom que le 
premier terme 3 Que le fécond appelle 
confequent, eu egard a celuy- qui le pré- 
cédé immédiatement, doit avoir une mê- 
me dénomination que Je croidéme; Que 
k même croidéme doit abfoiument eltie 
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confideré comme antecedant du quatriè- 
me; Que le même quatrième doit eftre 
femblable au cinquième; Que le lixiéme 
doit eftre femblable au l'eptiême & ainfi 
des autres. 

Pratique de la Réglé con- 

jointe 

appliquée aux remifes de change faites 
de place en place. 

On fuppofe que fuivant le cours du 
change un Loiiis-dor foie égal à 410 de- 
niers de gros monoye de Hollande ; que 
418 deniers de gros du même pais fallent 
240 deniers fterlins de Londres valant u- 
ne livre d’Angleterre; Que 60 des mêmes 
deniers de Londres fallent un ducat de 
Banque àVenife : Que 100 des mêmes 
ducats de baçque fafl'ent 210 florins mo- 
noye d’Allemagne: On demande combien 
fur ce pied on aura de florins d’Allenîa- 
gne pour jo Louis d’or. 


Exem- 
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Exemples. 

Colonnne gauche Colonne droite 

1 Lotiis d’or vaut 410" 

Deniers de gros 
418 Deniers de gros valenc 

24oDen.Sterlins S^comb. 5© 
60 Deniers Sterlins valent * .Louis 
f 1 Ducat de banque 
100 Ducats de banque valent 
210 Florins d’Allem.^ 

Réponfe 411 Florins & 

Apres avoir difpoféles termes qui font 
l’etat de la queftion , comme on a dit qu’il 
le falloit faire, & qu’on le void dans le 
prefent exemple j on multipliera tous les 
termes antécédents qui font à la colonne 
gauche les uns par les autres , leur pro- 
duit total 2^08000 fera le Divifeur, & a- 
yant aufli multiplié tous les termes con- 
séquents qui font a la colonne droite les 
uns par les autres,&: leur produit 20664000 
encore par 50, qui eft le terme de la que- 
ftion , le tout 1035100000 fera la quantité 
a diviler, de forte qu’ayant fait cette di- 
vifion, il viendra 411 florins d’Alle- 
magne pour les 5 o Louis d’or propofez. 
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Réglé Teftamentaire. 

Chapitre LVIL 

Ï L femble que fuivant le titre de cette 
Réglé, on ne la pût mettre en pratique 
que dans lesTeftaments : Neantmoinsçl- 
le a divers ufages dans le commerce. 

Un homme laide en mourant à quatre 
heritiers la fomme de 45300 1b. à partager» 
i'ous condition, que le premier en aura la 
moitié, le fécond un tiers, le troifiémeun 
quart , 6 c le quatrième une cinquième par- 
tie : On demande ce que chacun doit a- 
voir pour fa part. 

Il y a plufieurs perfonnes peu verfées 
dans l’art de calculer , qui s'imaginent que 
le premier n’a qu a prendre la moitié des 
45300 îb. 6 c les trois autres audï chacun 
leur part propofée j mais ils fe trompent» 
car fur ce pied toutes leurs portions eftant 
jointes en(emble,feroient 581351b, 6 c ce- 
pendant le teftateur n’en a laide que 
45300. d’où il faut conclurre, que la pra- 
tique qu’ils fuppofenc» u’elt pas jufte. 
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Pour refoudre véritablement cette que- 
stion, il faut choifir un nombre a volon- 
té, ( par exemple 60 , ) du quel on puitîe 
facilement prendre i.,1, 1, I, qui font 
les portions que doivent avoir les quatre 
heritiers &c on aura 30. 20. 15. 12. or tous 
ces nombres eftant joints enfemble , feront 
77. Cela eftant exécuté, faites autant de 
Réglés de trois qu’il y a d’heritiers, en 
mettant au premier terme le nombre 77, 
qui eft l’addition des parties prifes fur le 
nombre fuppofé 60 ; Mettez au fécond ter- 
me les 45300 lb. que laide le teftateur, & 
enfin au troifiéme terme la partie du nom- 
bre 60 qui convient à l’heritier pour le- 
quel on fait le Réglé. 

Exemples. 

Si 77. vienn.de 45300, d’où viend.30. 

Cette Réglé eftant achevée, il viendra 
au quatrième terme la portion que le pre- 
mier doit avoir : Il n’y aura qu’à faire de 
femblables pratiques pour les trois autres, 
en oblervant de mettre au troifiéme fer- 
me des Réglés de trois la partie prife fur 
60, qui convient à celuy des heritiers 9 
pour lequel on fait k Réglé. 


Digitized by Google 


236 t Arithmétique 

j ■ Autre 

Il arrive affez fouvenr de la difficulté 
a trouver par mémoire un nombre aifé, 
qui puiffe eftre divifé, par chacune des 
parties que les heritiers doivent prendre: 
Il faut pour lors multiplier tous les déno- 
minateurs de ces parties l’un par l’autre, 
& le produit total fera le nombre qu’on 
cherche. 

Suppofonspar exemple , qu’un homme 
laiffe à trois perfonnes lafommede584io 
livres à partager, fous condition, que le 
premier en aura le fécond 1, & enfin 
le rroifiéme en aura £ \ on veut fçavoir, 
quelle fera la part que chacun d’eux aura 
de cette fomme 

Multipliez les trois dénominateurs 5. 
7. 9. des portions, que les trois partage- 
ants doivent prendre, l’un par l’autre , il 
viendra au produit total de cette multi- 
plication 315, de laquelle quantité vous 
prendrez les j,les y , & les ~ , ce qui pro- 
duira 126 - 225 & 140 , ce qui eftant achevé, 
vous ferez les Règles de trois fuivantes 
a l’ordinaire : 



I 


r 
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Si - 3 if - 58420 - 126 

Si - $If - f 8420 - 22f 

Si - $ 1 J* - 58420 - 140 

Car eftant achevées, leurs quatrièmes 
termes feront les portions , que les parta- 
geants doivent prendre fuivant 1 intenti- 
on du donataire. 

Autre 

• 

Un homme au lit de la mort lailfe fa 
femme grofie,&met dans fon teftameut, 
que fi elle accouche d’un garçon, il veut 
que cet enfant ait les y de 75400 tfi. du 
bien qu’il lailïe , & quelle ait l’autre tiers : 
Mais que fi elle accouche d’une fille, il 
veut que fa femme ait au contraire les i. 
du bien, & la fille l’autre tiers \ Or il arri- 
ve que cette femme accouche d’un gar- 
çon &C d’une fille : On demande ce que 
chacun des trois doit avoir, pour ne rien 
changer dans la difpofition du teftament. 

Pour bien executer cette Réglé» fuppo- 
fons par exemple, que le fils prenne 8 fb. 
il eif certain que fuivant l’intention du 
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teftateur la femme doit avoir 4 ff\ & la 
femme prenant 4 livres, la fille én aurai, 
fclon la même intention , de forte qifen 
ajoutant ces quantitez particulières en une 
feule, 011 aura 14, ce qui eftanc fait, on 
dira par réglé de trois ordinaire: 

Si 14 nomb. fuppofé 75400 comb.8 port, 
fuppofée de fils» 


‘ La Réglé eftanc achevée, le quatrième 
terme fera 43085 Ife 1 , pour la part du 
fils, dont la moitié 21541 fera la part 
de la mere,& 10771 th. |r, qui eft moitié 
de ce qu’a eu la mere, ou le quart de ce 
qu’a eu le garçon, fera la part de la fille: 
ce qui eft très vray , puis que ces trois lom- 
mes jointes enfemble font les 75400 tb» 
que le teftateur laide. 


Réglé d Alliage* 

Chapitre LVIII. 

C Ette Réglé nous enfeigne la maniéré 
de mélanger des quantitez de même 
efpece & de prixdifferents, pour en com* 
pofer un tout qui revienne à un même 
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prix : Elle nous enfeigne aufïi comment'! 
il faut mélanger des quantitez de diffe- 
rentes efpeces & de prix differents pour 
en compofer un tout qu’on puiffe donner 
à un prix fixe. 

La Réglé d’alliage contient quatre par- 
ties ou quatre cas differents. 

Le premier cas nous montre a mesler. 
des quantitez égalés de danrées de même* ’•* 
efpece mais de prix differents, pour en fai- . 
re un tout qu’on puiffe délivrer à un prix ' 
fixe. 

■ 

» 

Le fécond cas enfeigne à mesler des 
quantitez inégalés de danrées de même 
efpece & de prix differents, pour avoir un 
tout qui ait un prix fixe. 

* 

Le troifiéme cas nous fait connoiftre;.- 

«A* • • • 

comment il faut mélanger des danrées en 
quantitez inégalés & de prix differents;- 
pour fçavoir ce qu’il en faut prendre de . 
chacune, afin d’en compofer un tout qu’on 
puiffe diftribuer à un certain prix fixe. 

Enfin le quatrième cas nous montre quel» 
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le quantité on doit prendre d’une certai- 
ne dancée ou marchandife dont le prix 
eft fixé, pour la mesier avec une autre dan- 
rée ou marchandife de même efpece que 
1 autre mais d’un prix different, pour en 
faire un tout qui fe pui£Tè donner à un 
certain prix limité. 

Pour le premier de ces quatre cas,fup- 
pofons qu’un Entrepreneur des fortifica- 
tions d’une place ait 3^0 Toifes de moi* 
. Ion qui luy revient à 55 1 . laToife, autant 
d’autre moilon qui luy revient à 40 f. la 
Toife, autant qui luy revient a 50 (. & en; 
fin autant qui luy revient à 35 f. la Toife, 
on demande ce que cet entrepreneur doit 
vendre la toife de fon moilon l’un por* 
tant l’autre pour n’y rien perdre. 

s 

t i 

Ajoutez tous les prix differents de ce 
moilon en une fomme &c divifez le pro- 
duit 180 de cette addition par la quantité 
4 des prix differents, le quotient 45 fera le 
prix commun de laToife de ce moilon. 

Autre. 

L’Entrepreneur de fentretien du Bois 
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& de la chandelle neceflàire aux corps de 
garde d’une place de guerre a 431 cordes 
de bois d’orme qui luy revient à $■ ît>. 4C 
la corde, autant de bois de chefne qui 
lay coude 4 tb. 15 f. autant de bois de he- 
ftre qu’il a eu 3 5 lt>. 7 f. autant de bois 
d’aulne qui luy coude 4 ifc. 1 f. & enfin 
autant de bois de tremble qui luy revient 
d jfb. 17 f., on demande ce que la corde 
de ce bois l’un portant l’autre peut cou- 
der. 

Ajoutez les cinq prix differents de ces 
cinq fortes de bois & divifez le produit 
13 Tb. ff. de cette addition par 5 qui eftla 
quantité des prix differents de bois , le 
quotient 4 Tb. 15 f, fera ce quetout le bois 
doit couder l’un portant 1 autre. 

Pour le fécond cas fuppofons qu’un Ca- 
pitaine ait 28 habits complets de foldat 
qui luy reviennent à 451b. 10 f. chacun , &C 
y$ fu fils qui luy coudent 5 tb. 10 f. l’un 
portant 1 autre, il veut fe dedaire de tout 
en faveur defon Lieutenant, auquel il ce» 
de fa compagnie, & veut fçavoir ce qu’il 
luy doit vendre l’habit & fufit l’un por- 
tant l'autre pour n'y rien perdre. 

Multipliez chacune de ces quantités 
pat fon prix particulier, ajoutez les pro- 
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duits de ces multiplications en une quan- 
tité que vous diviferez par la quantité 
d’habits & de fufils joints enfemble, le 
quotient de cette divifion fera le prix 
commun. 

Exemples. 

28 habits 

à - 45- tb. - 10 f. chacun 


140 

112 

: 

, font 1274 lî* 

3 6 fufils 

â - f Ife. - 1 o f. chacun 

1 8 o 
1 8 

font 198 

Ajoutez 1274 t$. 
avec - 198 

font - - 1472- tt>. 

Ajoutez 28 habits 
avec 36 fufils 

font - 64 quantitez 
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Divifez *#12 
par &XX 

. Autre 

UnCabareticr mesle 320 pintes devin 
à 11 f. la pinte avec 250 pintes de vin à 9. 
f. la pinte & 290 pintes à 5 T. la pinte, on 
demande ce qu’il doit vendre la pinte d 
ce vin compofé pour y trouver fon compte 

320 pintes 2fo pintes 
à 1 2, f. la pinte, à 9 f. 

font $ 840 f. font 22 J o f. 

290 pintes 
U S (• 

i4fof. 

ajoutez 9 840 f. 
avec 22fo 

& I4f2 

le total eft 7f42 pour divifer 

ajoutez $20 pinces 
avec 2 j" o 

& 290 


>23 tb. pour le prix de 
J chaque habit & fufil 


' total - 860 des pintes 

L ij 
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GG \ 

Divifez S f.9 d ^ que vaut la pinr. 

par $$!0 j 

Pour le troifiéme cas» fuppofons qu’un 
orfevre ait de l'argent très fin à 5 4. 15 * le 
marc, & d'autre d’un beaucoup plus bas 
aloy à 25 ît>. le marc, on demande ce qu'il 
doit prendre de chacun pour en compo- 
fer 40 marcs * qu’il puifié vendre t& 
chacun* 

Cette Réglé fe refoudra fi on prenden 
premier lieu la différence 4 qui fe trouve 
entre le prix 19 fb. de l’alliage a faire ÔC 
le moindre prix 25 tb» de l’argent qui doit 
eftre allié, mettant cette différence 4 vis 
a vis de 54 qui eft le plus grand prix de 
l’argent qui doit eftre allié. 

Prenez en fécond Heu la différence qui 
fe trouve entre le plus grand prix 34 tb. 
de l’argenr qui doit eftre allié & le prix 
29 tb. de l’alliage à faire, & mettez cette 
différence vis à vis de 25 tb. qui eft le plus 
bas piix de l'argent qu’on doit allier : ce- 
la eft rnt fait, ajoutez ces deux différences 
cnfemble & du produit 9 faites en le pre- 
mier terme d’une Réglé de trois : mettez 
auCecond terme de cette même réglé Tu- 
ne des différences de aü troifiérae la quatt- 

* <i 
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citer de marcs que l'orfevre doitcompofer 
c’eft à dire icy 40; le quatrième terme de 
cette Réglé fera ce que cet orfevre doit 
prendre de l’un de ces argents ainfiquoa 
le void dans l'exemple fuivant. 

Exemples. 

Si 9 qui eft l’addition des deux différen- 
ces donne 5 qui eft l'une de ces différen- 
ces, combien 40 marcs que l’orfevre veut 
compofer^Réponfe 2 z~ de l’argent à 15 {b 

Si 9 - 4-comb 40 - Rcponfe 17 Z de 
l'arg. à 34 

Autre 

Un particulier voulant faire fabriquer 
on vafc d’argent du poids de 24 marcs 
dont le prix foit de 30 fe , le marc, ne 
trouve chez l’orfevre que de l’argent à 
26 à 28 a 29 8 c 3i fe. le marc j On deman- 
de ce que l’orfevre doit prendre de cha- 
cun de ces argenrs pour faire le vafe pe- 
fant 24 marcs & du prix de jofe.lemarc 

Placez pour cet effet le prix 30 fe. dont 
on veut que foit l’alliage, & mettez ico- 
fté les prix des differents argents qui le 
trouvent chez Torfevre, c’eft adiré 26, 28, 
29 <5c $2 tb en forte que le plus bas prix 
2 6 tb. foit le premier ou le dernier & que 

L iij 
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c es prix fe fuivent dans l’ordre qu'on les 
a propofez & qu’on le void cy délions pour 
qu’il y ait plus de facilité. 


prix de l’alliage 
a faire 30 îb. 


Prix des argents 
26 îb. - 2 

28 - - 1 Différences 

29 - 2 

J2 - 4 

addition des 9 différences 


Cela eftant fait prenez Indifférence 
' qu’il y a entre 30 tb, qui eft le prix du 
marc de l’alliage à faire & 241b. quieftle 
prix de l’argent au plus bas titre j placés 
cette différence 4, vis d vis de 32 qui eft 
le prix de l'argent au plus haut titre : en- 
fuite prenez la différence d’entre le me- 
me prix 30 ffe. du marc de l’alliage d faire 
& 32 !t\ prix de l’argenr qui eft au plus 
haut titre 8c mettez cette différence 1 vis 
d vis de 16 qui eft le prix du marc de l’ar- 
gent à plus bas titre : Après quoy prenez 
la différence qui fe trouve entre le même 
prix 30 fb. du marc de l’alliage d faire 8c 
28 Tb. qui eft le prix du marc de l’argent 
a moyen titre, placez cette différence 1 
visa vis de 29 qui eft le prix du marc de 
l’autre argent d moyen titre : enfin pre- 
nez la différence d’entre le même 30 & 
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19 tfr. qui eft le prix du marc de l’autre ar- 
gent a moyen titre & placez cette différen- 
ce vis avis de 28 : Ajoutez apres cela toutes 
vos differeces en une quantité dont le pro- 
duit qui eft icy 9 fervira de premier terme 
aux réglés de trois a faire, les différences 
particulières 2 - 1 - 1 • 4 en feront les fé- 
cond termes & enfin 24 marcs qui eft le 
poids du vafe a fabriquer en fera le troi- 
fiéme, car les Réglés eftant achevées, les 
quatrièmes termes feront les quantitez 
particulières des différents argents qu’il 
faudra prendre. 


Exemple. 

Si tjdorni. 2 comb.24 Réponfe marcs 
de l'a r g. a 32 ît. 


Si 9 

- 1 - 24 Réponfe i~ de 

l'arg. £29 

Si 9 - 

2 - 24 Réponfe yi. de 


Ifarg, a 28 

Si 9 - 

2 - 24 Réponfe iOy de 


l'arg, à 16 


La preuve de cette Réglé fe fera en a- 
joutant les produits particuliers qui font 
venus aux quatrièmes termes des Réglés 
de trois, car fi leur addition egalelepoids 

l iv 
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du vaze, la Réglé fera bonne. 

Pour le quatrième cas de la Réglé d'al- 
liage, fuppofons qu’un marchand de Blé 
ait 432 fetiers ou facs de froment à 8 fe- 
10 f. le fac» on demande combien il doit 
prendre de feigle qui Iuy coûte 6 tf>. 15 C 
le fetier ou fac pour en eompofer du me- 
teil qui vaille 7 ffe. le fetier. 

On refondra cette Réglé en mettant 
vis à vis de 6 fb. 1 j £ qui eft le prix du fei- 
gle la différence 30 f. d’entre le prix 8 f fjr. 
jo f. du froment & le prix 7 tt>. du meteil 
a faire : & mettre enfuite la différence 56 
d'entre le prix du feigfe & le prix du me- 
teil a faire vis à vis de 8 li> 10 (• prix du fro- 
ment, puis dire par réglé de trois ordinaire. 
Si 30 f. grande differ. donn, 5 C petite dif- 
fer. comb. 432 facs 

L'operation eftanr achevée, il viendra 
72 au quatrième terme pour la quantité 
de fiigle que le marchand doit mesler a- 
vec le froment qui luy coufte 8 îf>. 10 C 
afin d'avoir du meteil à 7 ît>. le fetier. 

La preuve de cette derniere pratiquera 
examinant fi le produit de 432 lacs a 6 ife. 
15 f. joint à ccluy de 72 facs (ur le pied de 
8tb. iol. eft égal au produit des mefmes 
432 ôc 72 à raifon de 7 lb* chacun» 
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Réglé de faufle Pbfition. 

O 

Chapitre LIX. 

O N donne le nom deRegl ede faufle po-' 
fition à-ceile que j’explique icy, par- 
ce qu’au moyen d'un nombre connu SC 
fuppofé quoy que faux, on vient à lacon- 
noiflance du vray nombre qu’on doit 
trouver. 

Il y a deux parties dans cette Réglé,' 
qui font la faillie pofition limplc & la 
faufle pofition double. 

La Réglé de faufle pofition fimple elfc 
facile a faire, puis quelle fe reloudpar u- 
ne feule réglé de trois, ainfi qu’on le ver- 
ra dans la fuite ' 

La Réglé de faufle pofition double ne 
peut fe reloudre par le moyen d’une feule 
réglé de trois, & c’eft ce qui fait qu’elle 
eft plus difficile que la fimple quoy qu’a- 
prés tout la difficulté ne foit pas grande. 

La première partie de la Réglé defauf- 
fe pofition qui ell la fimple, fe refoudde 
la maniéré fuivante. 

Suppofons quon veuille fçavoir quel 
eft le nombre du quel ayarit pris les ^-les 
J & les j- on ait 141. Choififlez pour 
cela un nombre facile à volonté, tel que 
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2.4 du quel vous puifliez prendre les deux 
tiers qui font 16, les -J qui font 18, & les 
J- qui font 15 : Ces trois nombres eftant 
joints enfemble feront 49, mais comme ce 
nombre n’cft pas celuy de 142 qu’on cher- 
che , dites par réglé de trois. 

Si 49 viennent de 24 d’où viendront 141 
La Réglé eftant achevée, il viendra au 
quatrième terme 69^ pour le nombre 
cherché, c’eft à dire que les -j- ' i ? 
de ce nombre ~ feront juftementi4i 

Autre. 

t 

, Un homme eftant interrogé fur fon â- 
ge, répond que s’il avoir encore la moitié 
üc le quart autant d'années qu’il en a, le. 
tout feroit 88 ans, on demande quel eft 
l’age de cet homme. > 

Pour refoudre cette queftion,fuppofons 
que l’homme qu’on a interrogé ait 20 ans, 
il faut ajouter a ce nombre fuppofé fa 
moitié 10 & fon quart 5, le tout eftant a- 
joûté fera$f, or ce nombre ne faifant pas 
les "88 qu’on cherche, dilons donc par ré- 
glé de trois ordinaire. 

Si 35 viennent de 20 d’ou viendront 88 
Réponfe 50^ 
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L’operation eftant achevée» il viendra 
jo ans 8 c y au quatrième terme qui eftle 
vray nombre, auquel ajoutant la moitié 
2 5I & le quart n~ on aura les 88 ans 

cherchez. 

Autre. 

Un particulier ayant trouvé une Tom- 
me eft obligé de la partager avec quatre 
autres perfonnes aux conditions fuivantes, 
fçavoir que le premier des quatre en aura 
le le fécond en aura le ± y le troifiéme 
en aura le J- & le quatrième enfin en au- 
ra le -J-, or il arrive que le partage eftant 
fait il refte 40 piftoles pour la part de ce- 
luy qui a trouvé l’argent : on demande à 
quoy Te monte la Tomme trouvée : Il s’a- 
git donc dans cette queftion de trouver 
un nombre dont le d- , le le d- & le T ~ „ 

eftant oftez,il refte encore 40 

Pour la refoudre, fuppofons un nombre 
a volonté tel que pourroiteftre par exem- 
ple 200, il eft certain que le quart» le cin- 
quième, le huietiéme,& le dixiéme de ce 
nombre font 50 - 40 - 25 & 20, lesquels 
eftant joints enfemble font 135, & fi on 
ofte ce nombre de 200 il reftera 6 1, mais 
comme fuivant l’eftat de la queftion il ne 

M ij 


Digitized by Google 


2 5 & t Arithmétique. 

doit relier que 40 on dira par réglé de 
trois (impie. 

Si 65 viennent de 100 d’ou viendront 40 
Réponfe 123 J- \ 

L’operation eftant achevée il viendra 
au quatrième terme 123 — ‘ T pour la foin- 
*îe trouvée par le particulier. 

1 

Réglé de faillie pofition double. 

Chapitre LX. 

L Ors que la Réglé de fau (Te portion 
ne peut fe reloudre par une feule rè- 
gle de trois comme les precedentes, c’eft 
une preuve afleurée quelle eft double, ce 
qui fait qu’on la refoud de la maniéré qu’il 
va eftre dit. 

On (uppofe comme d la precedente un 
nombre avec lequel on pourfuit la que- 
ftion & (i a la fin de la première réglé de 
trois on ne trouve pas ce qu’on s’eftoir 
propofé , l’on eferit a part le nombre 
qu’on avoir fuppofé avec fa différence a 
codé, en observant d’y marquer le cara- 
élere de plus ou de moins félon qu’il (e 
trouve. 

Le eara&ere de plus fe marque d’une 
cfpece de croix telle que celle cy & le 


Digitized by GoogleJ 


Militaire . 253 

caraftere de moins Te marque d'une ligne 
droite telle que celle cy — . Cela eftant taie. 

On fuppofe un autre nombre que le 
premier, avec lequel on pourfuit la fécon- 
dé réglé de trois & fî à la fin de fa folu- 
tion on ne trouve pas ce qu’on s’eftoic 
propofé, on marque le fécond nombre 
luppofé deffous le premier, 6c la fécondé 
différence deflous la première, en obfer- 
vant aufîî de marquer le cara&ere de 
©u de ——c’en: a dire de plus ou de moins 
fuivant qu’il fc trouve eftre. 

Après quoy on multiplie le premier 
nombre fuppofé, par la fécondé différen- 
ce, & réciproquement le fécond nombre 
fuppofé par la première différence 6c s’il ar- 
rive que les différences foient toutes deux 
marquées de ou de — on fouftraira 
le moindre produit du plus grand de mê- 
me que la moindre différence de la grande* 
Si enfuite de cela on divife le reftanc 
des produits par le reftant des différences 
le quotient de la divifioo fera le nombre 
inconnu qu’on cherchoit. Mais fï les deux 

différences font l’une & l’autre il 

faudra ajouter les produits des deux mul- 
tiplications cy deffus en un feul 6c divi- 
fer ce dernier produit par l'addition des 
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deux différences, car le quotient fera le 
nombre inconnu qu’on cherche. 

Exemple. 

L’on veut partager 3540 piftoles a qua- 
tre perfonnes, mais que ce partage foit 
fait de maniéré que le premier partageant 
en aura un nombre inconnu , le fécond 
en aura une fois autant que le premier 
moins 10 : que le troifiéme en aura trois 
fois autant moins 40 que le fécond ; & 
qu’enfin le quatrième en aura autant plus 
35 que le troiliéme : On demande ce que 
chacune de ces quatre perfonnes aura 
pour fa part des 3540 piftoles propofées. 

Suppofons que le premier partageant ait 
150 piftoles, il eft confiant que le fécond en 
doit avoir 280, fuivant l’état de la queftion: 
que le troifiéme en doit avoir 800, & qu’en- 
hn le quatrième en doit avoir 85 5 : Or tou- 
tes ces portions eftant jointes enfemble ne 
font que 2o65,e’eft à dire un nombre moin- 
dre que celuy qu'on fuppofe à partager qui 
eft 3540,de la valeur i475,il faut donc pofer 
le nombre 150 qu’on fuppofe être la por- 
tion du premier partageant de même que 
la première différence 1475 comme on le 
void icy deffous avec le caraétere — — 
entre deux. 
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' Cela fait, comme on n’a pas trouvé le 
vray nombre à partager, fuppofons un au- 
tre nombre tel que 164 pour la part delà 
première perfonne, il eft confiant que fur 
ce pied la fécondé en aura 308, la troifîé- 
me 884 & la quatrième 919 : or ces qua- 
tre portions eftant jointes enfemble ne 
font que 1275 & par confequent moindre 
que le nombre à partager 3540 de 1265, 
ce qui fait qu’on pofe le fécond nombre 
fuppofé 164 de même que la fécondé dif- 
férence 1265 comme il fuit avec le cara- 
ctère moins ou — entre deux. 

164 — 1265 

Après quoy on multiplie le premier 
nombre Ciippofé 150 & la fécondé diffé- 
rence 1165 t ün par l’autre, le produit de 
cette multiplication eft 189750 : Enfuite 
dequoy on multiplie le fécond nombre 
fuppofe 164 & la première différence i47f 
au(Ti l’un par l’autre & le produit eft 
241900 : or comme les différences font 
toutes deux marquées du caraètere — on 
les ofte Tune de l’autre & il refte 210 pour 
divifeur : cela eftant fait on oftera le pe- 
tit produit iS975odugrand 24 1900, le re- 
liant 52150 fera la quantité à divifcr, de 
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i 

forte que la divilion eftant faite on trou- 
vera 248 piftoles & 4 pour le vray nom- 
bre cherché ainfî que le toutfe voiddarrs 
l’exemple fuivant 

Multiplier 1265* 
par - - if o 

produit - - iS97f° 

de 147 f 

ofter 1265 , 


Relie 210 pour divifetir 

Multiplier 1475: 
par - 164 


produit - 241900 

de 421900 
- ofter 189750 

Refte - 52 ijfo pour divifer 

4- 

X ***0 >248}- 

Z *-000 J 

ar-j'-f' 


1 2 

La preuve de cette réglé fe fait en ajou- 
tant ce qui vient a chaque particulier,car 
iî le tout égalé 3540 la réglé fera bonne, li- 
non elle aura été mal faite. 
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Autre 

Dans laquelle les différences fe trouvent 
l’une — ÔC l’autre 

Je prends icy le même exemple que dans 
le cas précédant, c’eft à dire qu’il faille 
faire le partage des 3540 piftoles qu’on a 
fuppofées & aux mêmes conditions : mais 
je difpoferay les nombres fuppo fez de ma- 
niéré que les différences feront l’une 
& l'autre. — A l’egard du moins nous l’a- 
vons déjà par le moyen du premier nom- 
bre fuppofé 150 & de la première diffé- 
rence 1475 

Aprefent pour avoir le plus ,fuppofons 
que le premier des partageants prenne 
pour fa part 300 piftoles, fur ce pied le fé- 
cond en doit avoir 580 fuivant les claufes 
qui ont été convenues dans l’etat de la 
queftion j le troifiéme en aura 1700 8 c le 
quatrième 1735; or toutes ces portions ef* 
tant jointes enfemble feront 4315 qui ex- 
cédent les 3540 propofées de 775 , je pofe 
donc, ainfi qu’il a été dit,le fécond nombre 
fuppofé 300 deffous le premier nombre 
fuppofé 150 & la fécondé différence 775 
deffous la première 147/ avec lecaraétere 
— — entre deux comme on le void cy après 
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258 r Arithmétique 

ifo — 147 f 

500 4- 77 f 

Cela eftant fait on multiplie le premier- 
nombre fuppolé 150 par la fécondé diffé- 
rence 775 & il .vient au produit 116250 &c 
ayant auffi multiplié le fécond nombre 
luppofé 300 par la première différence 
1475 on aura au produit 442500. Il faut 
enfuite ajouter ces deux quantitez en une 
feule Ôc divifer le produit 558750 de cette 
addition par 2250 qui eft l’additiô des deux 
différences, car le quotient 248ÿ deladi- 
vilîon fera le vray nombre cherché 


Remarque . 


les deux exemples que jay donnez cy 
delfus touchant la Réglé de fauffe porti- 
on font plus que fuffifants pour en former 
une idee exaéïe, on doit, feulement obfer- 
ver avec exadirude que quand les diffé- 
rences fonç 4- on fait la même prati- 
que que lors qu’eiles font toutes 
deux — ainfi qu’il a 
efté dit. 
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074 - 2.9 
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